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Très impliqué auprès de la communauté de Lac-Mégantic, le préfet  
de la MRC du Granit Maurice Bernier se remet d’un infarctus subi  
en pleine noirceur, le 22 décembre, durant une panne de courant.  
Ce soir fatidique, il a été secouru grâce à l’aide providentielle d’une 
amie qui a perdu un enfant lors de la tragédie ferroviaire du 6 juillet.

« JE SUIS UN SURVIVANT », 
AFFIRME LE PRÉFET MAURICE BERNIER,  
VICTIME D’UN INFARCTUS

Atteint d’un cancer incurable, 
Charles Bury, journaliste anglo-
phone bien connu dans la région, 
est le premier patient hospitalisé 
au CHUS à consommer du can-
nabis à des fins thérapeutiques 
dans sa chambre. 

CHUS

UN PATIENT 
CONSOMME 
DU CANNABIS 
DANS SA 
CHAMBRE

3389252  
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Les conditions météorologi-
ques des derniers jours ont 
transformé bon nombre d’en-
trées de maison et de trottoirs 
en patinoire, compliquant du 
même coup le travail de nos 
valeureux camelots. Pour leur 
simplifier la tâche, nous sollici-
tons donc votre collaboration. 
L’application de sel, de sable 
ou de petites roches rendra en 

effet leur trajet plus agréable et 
surtout plus sécuritaire!

Merci de porter une atten-
tion particulière à ceux et 
celles qui s’assurent de vous 
livrer La Tribune chaque 
matin!

 
André Custeau 
Directeur principal,  
Tirage et annonces classées

Message à tous nos abonnés

JACYNTHE NADEAU

SHERBROOKE — Après un 
automne d’incertitude, Mélissa 
Gaulin voit finalement d’un 
bon oeil le fait de quitter son 
duplex du quartier Fatima à 
Lac-Mégantic pour laisser la 
place au projet commercial de 
Metro.

Sa propriété de la rue Lévis 
avait été ciblée dès la fin d’août. 
On parlait alors de libérer les 
lieux pour la fin novembre. 

Après plusieurs reports, la 
vente doit se conclure ces jours-
ci chez le notaire pour une prise 
de possession le 15 février. La 
propriétaire d’une garderie en 
milieu familial déménagera 
donc le 8 février dans le quar-
tier Sacré-Coeur.

« On est rendu là, dit-elle 
avec une résignation teintée 
de soulagement. On n’a pas le 
choix. On le comprend qu’il faut 
se rebâtir une ville. Mais en 
même temps, c’est la manière 
dont ça s’est fait... », reproche-t-
elle, en parlant de l’incertitude, 
du manque d’information, des 
délais et du fait que les petits 
propriétaires comme elle ont 
été ballotés depuis six mois.

« Pour eux, dit-elle, c’est 
un bâtiment de trop dans leur 
concept, mais pour nous, c’est 
de notre demeure qu’il s’agit! »

Et de son travail, dans son 
cas particulier, puisque l’édu-
catrice a repris dans sa mai-
son les places en garderie de 

sa patronne décédée dans 
la catastrophe ferroviaire du 
6 juillet dernier.

« Je dois fermer ma garde-
rie une semaine pour rendre 
ma nouvelle maison conforme. 
Je perds donc une semaine de 
salaire. Et mon conjoint devra 
gruger sur ses vacances pour 
le déménagement. »

Chaque jour, Mélissa Gaulin 
constate d’ailleurs que tout ce 
branle-bas engendre beaucoup 
de dépenses imprévues, même 
si la Ville et la Croix-Rouge ont 
mis en place des programmes 
de dédommagement.

Elle craint par ailleurs de 
devoir batailler, en 2014, pour 
maintenir ses deux enfants 
dans leur école du quartier 
Fatima, puisque le quartier 
Sacré-Coeur est desservi par 
une autre école primaire.

N’empêche qu’elle envi-
sage 2014 avec un peu plus 
d’optimisme.

« Depuis le 22 août, dit-elle, 
on n’en dormait plus! J’ai été 
hospitalisée pour une crise 
d’angoisse et mon mari aussi. 
À 35 ans! Ce n’est pas évident 
toute cette incertitude, avec 
les enfants qui demandent 
chaque jour si on va démé-
nager et qui ne veulent pas 
partir. »

« Là, on a une date, reprend-
t-elle. On va s’installer dans 
notre nouveau quartier et on 
va se refaire une vie. Ça peut 
juste aller mieux... »

« On va se
refaire une vie »
Mélissa Gaulin se résigne  
à quitter le quartier Fatima

LA PRESSE CANADIENNE

L’incendie qui s’est déclaré à bord d’un convoi de marchandises du CN transportant du pétrole brut, 
mardi soir au Nouveau-Brunswick, est venu rappeler que la question de la sécurité ferroviaire demeure 
un enjeu important à travers le pays depuis la catastrophe de Lac-Mégantic.

LA PRESSE CANADIENNE

PLASTER ROCK, N.-B. — Des 
enquêteurs se penchaient sur le 
système de freins et les essieux 
d’un train de marchandises du 
Canadien National  transportant 
du pétrole brut qui a déraillé 
mardi soir dans le nord-ouest 
du Nouveau-Brunswick.

Le CN a indiqué hier matin 
qu’un incendie qui a fait rage 
pendant plus de 18 heures à la 
suite du déraillement avait été 
circonscrit.

Le président-directeur général 
du CN, Claude Mongeau, a parlé 
d’un incendie normal à la suite 
d’un déraillement impliquant 
des voitures contenant des pro-
duits pétroliers.

Il a indiqué que 17 wagons 
avaient déraillé près de Wapske, 
et que cinq d’entre eux transpor-
taient du pétrole brut de l’Ouest 
canadien destiné à une raffine-
rie Irving de Saint-Jean. Quatre 
autres wagons contenaient des 

gaz de pétrole liquéfiés.
Lors d’une conférence de 

presse tenue hier matin près de 
Plaster Rock, M. Mongeau a dit 
avoir encore peu d’information 
sous les yeux. Il a affirmé que 
l’impact sur l’environnement et 
la qualité de l’air semblait « très 
limité ». M. Mongeau a men-
tionné que le train était constitué 
d’environ 122 wagons.

L’Organisation des mesu-
res d’urgence du Nouveau-
Brunswick a indiqué que 
l’accident n’avait fait aucun 
blessé et que le nombre de per-
sonnes touchées par un avis 
d’évacuation était maintenant 
passé de 60 à 150.

Le Bureau de la sécurité des 
transports (BST) du Canada a 
dépêché des enquêteurs sur les 
lieux du déraillement, à environ 
150 kilomètres au nord-ouest 
de Fredericton. Selon des ren-
seignements préliminaires pro-
venant du CN et de la GRC, le 
BST a affirmé que les freins du 

train s’étaient appliqués de façon 
inopinée.

Les détails préliminaires font 
état d’un serrage des freins non 
désiré, a évoqué l’agence fédé-
rale. Le BST a aussi relaté qu’une 
équipe avait déterminé, après 
inspection, que le 13e wagon 
derrière les locomotives avait 
déraillé, et que son système 
d’essieux était brisé.

Une conduite fournit de l’air 
comprimé aux systèmes de 
freinage de tous les wagons et 
des locomotives. Si ce tuyau se 
brise, les freins d’urgence sont 
automatiquement actionnés, a 
expliqué Daniel Holbrook, direc-
teur au siège social du Bureau 
à Gatineau, et responsable des 
activités régionales pour l’ouest 
du pays — d’où provenait le 
convoi.

La sécurité ferroviaire est 
devenue un enjeu important à 
travers le pays depuis le déraille-
ment mortel survenu à Lac-
Mégantic le 6 juillet dernier.

DÉRAILLEMENT D’UN TRAIN AU NOUVEAU-BRUNSWICK

Un freinage  
automatique en cause?

3383332  
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SHERBROOKE —  B ien 

consciente que la transfor-

mation du quartier Fatima 

pouvait entraîner des ques-

tionnements et des inquiétu-

des chez ses citoyens, la Ville 

de Lac-Mégantic a mis sur 

pied un comité de soutien à la 

relocalisation avec des inter-

venants de la Croix-Rouge, 

des services psychosociaux 

de rétablissement du CSSS du 

Granit et de la Sécurité civile.

« Il y a aussi un coordon-

nateur terrain pour aider les 

gens à vivre cette transition 

le plus facilement possible », 

précise une porte-parole de la 

Ville, Karine Dubé. Il a pu ren-

contrer la plupart des citoyens 

concernés afin de donner des 

informations par exemple sur 

les propriétés, logements et 

espaces locatifs disponibles, 

ainsi que le soutien psycho-

social, logistique et financier 

disponible.

Sur ce dernier aspect, la 

Ville a d’ailleurs mis en place 

un programme de dédomma-

gement qui couvre certaines 

dépenses comme les frais 

hypothécaires, les frais de 

notaires, les droits de muta-

tion et un crédit de taxes.

La Croix-Rouge a également 

un programme d’assistance 

financière qui couvre les frais 

afférents à la relocalisation.

Par ailleurs, la pétition qui a 

circulé dans le quartier Fatima 

cet automne, pour défendre 

les gens qui risquaient d’être 

déplacés contre leur gré, a fait 

peu de bruit. Un peu moins 

de 100 personnes du quar-

tier l’ont signée et elle a été 

remise à la mairesse Colette 

Roy Laroche et au bureau de 

la première ministre Pauline 

Marois, mais son instigatrice, 

Sylvie Turcotte, a dû baisser 

les bras pour des raisons de 

santé.

De son logement de la rue 

Salaberry, Mme Turcotte se 

dit malgré tout optimiste 

pour la suite des choses. « On 

est un peu face à l’inconnu, 

constate-t-elle, c’est difficile 

de savoir si on va aimer ça de 

passer de notre petit quartier 

tranquille à un centre-ville 

plus achalandé. Certains sont 

choqués de ne pas savoir réel-

lement ce qui se passe, mais je 

suis optimiste. De toute façon, 

il faut bien qu’il y ait du nou-

veau. Un moment donné, ça 

nous prend une épicerie et une 

pharmacie... »

— Jacynthe Nadeau

Du support pour vivre la transition

CENTRE SPORTIF
MÉGANTIC

PÔLE COMMERCIAL  
DE LA RUE PAPINEAU

PÔLE COMMERCIAL 
DU QUARTIER FATIMA
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Une adaptation du plan d’intervention dévoilé par le gouvernement de Pauline Marois le 26 août dernier.

jacynthe.nadeau@latribune.qc.ca

JACYNTHE
NADEAU

SHERBROOKE — Six mois après 

la catastrophe ferroviaire qui a 

dévasté la moitié du centre-ville 

de Lac-Mégantic, le pôle com-

mercial du quartier Fatima com-

mence à prendre forme.

La compagnie Metro Québec 

immobilier a complété en décem-

bre l’acquisition de l’église 

Notre-Dame-de-Fatima et de 

six résidences des rues Lévis et 

Montcalm. L’église et les proprié-

tés seront démolies pour faire 

place à un supermarché Metro 

Plus en 2014.

«  Si les conditions sont 

remplies, Metro amorcera la 

construction en mars pour une 

ouverture à l’automne », avance 

Marie-Claude Bacon, directrice 

principale au Service des affaires 

corporatives de Metro.

On parle d’un investissement 

de plus de 11 millions $ pour les 

terrains, la construction et l’équi-

pement de ce supermarché, un 

Metro Plus d’une superficie entre 

27 000 à 34 000 pieds carrés, 

« qui offrira plus de variété et 

de services » que le Metro Alain 

& Valiquette de la rue Frontenac, 

encore debout, mais inaccessible 

depuis le 6 juillet dernier.

Les quelque 100 employés 

sont au chômage depuis ce 

temps, incluant le proprié-

taire, Philippe Valiquette, qui a 

décliné la demande d’entrevue 

de La Tribune.

« On a hâte de rouvrir nos 

portes avec notre équipe qu’on 

espère retrouver au complet, pré-

cise Mme Bacon. Ça fait long-

temps, plus de 40 ans, que les 

Valiquette sont associés à Metro 

à Lac-Mégantic et c’est clair que 

nous les soutenons dans cette 

transition. »

Metro agit en quelque sorte 

comme promoteur privé dans 

la revitalisation de ce secteur 

de la ville. D’autres partenaires 

ou détaillants doivent se joindre 

à lui.

Ce pôle commercial sera relié 

au secteur des condos commer-

ciaux de la rue Papineau par un 

QUARTIER FATIMA À LAC-MÉGANTIC

Le pôle commercial prend forme

IMACOM, JOCELYN RIENDEAU

Des zones d’ombre subsistent encore dans le déploiement de la 
nouvelle zone commerciale du quartier Fatima. Renaud Poulin, le 
propriétaire du centre de conditionnement physique, Zone santé 
Mégantic, situé dans un local voisin de l’église Notre-Dame-de-
Fatima, a été avisé ces derniers jours qu’il devait libérer le local 
qu’il loue pour le 15  février. Il ignore encore à quel endroit il se 
relocalisera.

nouveau pont qui sera jeté sur 

la rivière Chaudière et qui fait 

l’objet d’un appel d’offres de la 

Ville de Lac-Mégantic jusqu’au 

14 janvier.

Au bout de ce pont, une 

dizaine d’autres propriétés 

font par ailleurs l’objet d’une 

offre d’achat pour une seconde 

phase d’acquisitions en 2014, 

dans une zone délimitée par les 

rues Lévis, Salaberry et Carillon, 

précise une porte-parole de la 

Ville, Karine Dubé.

Pharmacie, etc.
La pharmacie Jean Coutu fera 

vraisemblablement partie des 

gros joueurs qui aménageront 

dans le quartier. Les copro-

priétaires Claude Charron et 

Antoine Leclerc avaient annoncé 

leurs couleurs dès la fin d’août 

dernier. Comme l’épicerie Metro, 

l’immeuble qui abritait leur com-

merce est inaccessible depuis la 

tragédie. Les pharmaciens ont 

ouvert un local temporaire dans 

l’ancien CLSC de la rue Laval 

et ont vite déterminé qu’ils ne 

retourneraient pas dans leur édi-

fice de la rue Frontenac.

« On est toujours favorable 

à se relocaliser dans le secteur 

Fatima », a précisé cette semaine 

Antoine Leclerc. Si les condi-

tions se maintiennent avec le 

pont et la proximité des autres 

commerces, laisse-t-il entendre. 

« C’est le mix commercial qu’on 

recherche. »

« On a hâte de mettre le projet 

en branle, ajoute-t-il, mais on a 

encore des devoirs à faire avant 

d’annoncer quoi que ce soit. Tout 

ça est très complexe, mais les 

négos sont en cours et sont bien 

avancées. »

Le sort de la scierie Billots 

Sélect, au bout de la rue Lévis en 

bordure de la rivière, est moins 

clair. La Ville a obtenu une par-

tie de ses terrains où arrivera le 

nouveau pont. Mais c’est l’entre-

prise au grand complet qui doit 

ultimement être relocalisée dans 

le parc industriel. 

Comme il est en négociation 

avec la Ville, le président de 

Billots Sélect Rock Grenier s’est 

fait avare de commentaires. 

« Les discussions sont toujours 

en place, dit-il, mais il n’y a pas 

d’entente. »

Billots Sélect emploie 53 tra-

vailleurs à cette période de 

l’année « en plus des sous-trai-

tants ». « C’est notre période de 

pointe à cause des opérations 

forestières. Notre travail, c’est 

de continuer à produire », précise 

M. Grenier.

L’avenir est aussi flou pour un 

autre homme d’affaires, Renaud 

Poulin, qui exploite un centre de 

conditionnement physique, Zone 

santé Mégantic, dans un local 

voisin de l’église Notre-Dame-

de-Fatima, sur la rue Salaberry. 

Il a été avisé ces derniers jours 

qu’il devait libérer le local qu’il 

loue pour le 15 février et il ignore 

encore à quel endroit il se relo-

calisera. Joint par La Tribune, 

M.  Poulin a préféré ne pas 

commenter.

3398216  
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S H E R B R O O K E  — 

Récipiendaire de nombreux 

prix et reconnaissances 

pour sa carrière dans les 

médias anglophones, la plus 

grande fierté professionnelle 

de Charles Bury demeure 

d’avoir formé un grand nom-

bre de journalistes au cours 

des années où il a été rédac-

teur en chef du Record de 

Sherbrooke, soit de 1980 à 

1996. Il a d’ailleurs été le 

mentor d’apprentis journa-

listes qui ont par la suite fait 

leur place sur la scène natio-

nale.

Originaire de Montréal, le 

jeune anglophone apprend 

le français en écoutant René 

Lévesque à Point de mire et 

René Lecavalier à La Soirée 
du hockey. Tout au long de sa 

carrière, il défend les droits des 

minorités linguistiques. Bien 

sûr, ceux des anglophones au 

Québec, mais aussi ceux des 

francophones à l’extérieur 

du Québec. Installé dans les 

Cantons-de-l’Est depuis le 

début des années 1970, Charles 

Bury a contribué à bâtir un pont 

entre les communautés franco-

phone et anglophone, notam-

ment en signant une chronique 

dans La Tribune au tournant 

des années 1990.

Sa fille Rachel le compare 

à un moteur de recherche sur 

internet. « Mon père est fia-

ble, très intelligent et rapide. 

Il s’intéresse à tout et se sou-

vient de tout. Et je l’aime », 

résume-t-elle. 

Impliqué dans sa commu-

nauté, Charles Bury a tou-

jours maintenu un excellent 

réseau de contacts. « Sur son 

lit d’hôpital, il a reçu telle-

ment de visiteurs, c’est épou-

vantable  », relate son fils 

Luke. Il a aussi reçu l’appel 

de l’ancien premier ministre 

Jean Charest et de Thomas 

Mulcair avec qui il a fondé, 

en 1982, Alliance Québec, 

un organisme défendant les 

droits des anglophones. Il 

a aussi fondé l’Association 

des Townshippers, le maga-

zine Quebec Heritage News 

et il a été, pendant une tren-

taine d’années, le directeur 

de l’Association canadienne 

des journalistes. À ce titre, il 

se souvient notamment de la 

crise d’Oka. « Juste après, je 

faisais un infarctus », explique 

celui que ses proches décrivent 

comme un travailleur acharné, 

mais aussi bon vivant avec une 

personnalité très attachante.

Politiquement, Charles Bury 

a pris position aussi bien en 

faveur des péquistes que des 

fédéralistes, selon les enjeux.

Mais la plus grande fierté 

de sa vie, overall, est sans 

hésitation ses deux enfants. 

«  Mes enfants qui sont ici 

jours et nuits. Ils sont deux 

bons citoyens qui se sont enga-

gés dans la société et qui ont 

à coeur la famille », raconte 

l’homme en phase terminale.

La mère des enfants tient à 

ajouter quelques mots. « Les 

enfants ont le sens des res-

ponsabilités à cause de leur 

père qui s’est toujours engagé 

dans différentes causes  », 

explique-t-elle.

« On a beaucoup appris en 

regardant mon père », confie 

Luke. 

— Mélanie Noël

Un bâtisseur et un journaliste émérite

SHERBROOKE — Le Centre 

hospital ier universitaire 

de Sherbrooke (CHUS) est 

confronté à une nouvelle réa-

lité. Pour la première fois de 

son existence, l’établisse-

ment de santé tolère qu’un 

de ses patients en soins pal-

liatifs consomme du canna-

bis pour fins thérapeutiques 

directement dans sa cham-

bre. 

Atteint d’un cancer incura-

ble, Charles Bury, un journa-

liste anglophone bien connu 

dans la région, a fait une 

demande qui sort de l’ordinaire 

à son médecin, Carl Bromvich. 

« Lorsque mon médecin trai-

tant m’a demandé la semaine 

dernière ce que j’aimerais 

avoir pour diminuer ma souf-

france, je lui ai demandé si 

je pouvais consommer de la 

marijuana », explique l’homme 

de 67 ans qui est hospitalisé 

depuis la mi-novembre. Sa 

demande sous-entendait qu’il 

consomme cette substance 

sur son lit d’hôpital puisque 

sa condition ne lui permet pas 

de sortir à l’extérieur.

Amateur de cannabis depuis 

cinq décennies, M.  Bury 

a expliqué qu’il pourrait 

consommer son cannabis avec 

son vaporisateur personnel. 

Une méthode qui élimine tous 

les risques et inconvénients 

liés au feu et à la fumée, qui 

sont associés à l’action de 

fumer un joint « traditionnel ». 

Après avoir écouté son patient, 

le médecin en soins palliatifs 

n’a manifesté aucune objection 

et a fait une ordonnance. La 

prescription prévoit la consom-

mation de marijuana quatre 

fois par jour, pour un total d’un 

gramme quotidien.

Rien dans les hôpitaux
Même si Santé Canada per-

met aux Canadiens atteints 

d’une maladie grave ou débi-

litante d’avoir accès à de la 

marijuana à des fins médica-

les, aucun hôpital du Québec 

n’aurait de politique quant à la 

consommation de cette subs-

tance dans ses murs. « C’est 

le vide complet, nous a révélé 

le Collège des médecins du 

Québec. Je serais donc le 

premier à consommer du can-

nabis sur son lit d’hôpital au 

Québec », relate l’ancien rédac-

teur en chef du journal anglais 

The Record de Sherbrooke qui 

est en attente d’une chambre à 

la Maison Aube-Lumière.

Celui qui est devenu jour-

naliste pour améliorer le 

sort du monde trouve impor-

tant que le sujet soit abordé 

publiquement.

« J’espère que d’en parler 

ouvrira des portes pour de 

futurs patients palliatifs », 

souligne M. Bury qui s’est par 

ailleurs prononcé en faveur de 

la légalisation de la marijuana 

à plusieurs reprises au cours 

de sa carrière médiatique.

La direction du CHUS 
se penchera sur la question

Face à cette situation, la 

direction du CHUS préfère ne 

pas se positionner, mais prévoit 

de le faire ultérieurement, après 

avoir consulté le Conseil des 

médecins, dentistes et phar-

maciens (CMDP). 

« Dans le cas de M. Bury, 

la direction du CHUS n’a pas 

autorisé la prise de marijuana 

pour des fins thérapeutiques. 

Le patient est arrivé avec ses 

propres produits », explique 

Sylvie Vallières, porte-parole 

du CHUS. 

« Cette situation nouvelle 

nous amène à nous pencher 

sur la question pour l’avenir, 

car la marijuana n’est pas une 

substance autorisée au CHUS. 

En effet, la marijuana n’est 

pas inscrite sur la liste des 

produits autorisés pour pres-

cription par les médecins », 

relate Mme Vallières précisant 

que chaque hôpital a une liste 

de produits autorisés et que les 

médecins ne peuvent pas pres-

crire hors de cette liste. 

La décision de prescrire la 

marijuana à M. Bury dans ces 

circonstances est donc une ini-

tiative personnelle du médecin 

traitant.

Par ailleurs, le patient 

souligne qu’aucun membre du 

personnel du CHUS n’a exprimé 

de réticence par rapport à la 

situation. « Au contraire, tout 

le monde a fait preuve d’une 

grande coopération. En gros, 

le message que je reçois est : si 

ça fait votre bonheur, faites-le », 

conclut M. Bury ajoutant qu’au-

delà de la souffrance physique, 

la marijuana le soulage princi-

palement de l’angoisse qu’en-

gendre une mort annoncée.

Un patient du CHUS consomme du cannabis

IMACOM, RENÉ MARQUIS

Atteint d’un cancer incurable, Charles Bury, un journaliste anglophone bien connu dans la région, consomme du cannabis dans sa chambre 
d’hôpital. 

MÉLANIE
NOËL

melanie.noel@latribune.qc.ca



GÉNIAL !
Ce soir 19h

Avec Stéphane Bellavance et Martin Carli

Est-ce qu’une aile d’avion plie?
Et comment vider son bain
le plus rapidement possible?

Sophie Faucher et
Catherine-Anne Toupin
sabrent le CHAMPAGNE !
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LUC
LAROCHELLE

PERSPECTIVES

luc.larochelle@latribune.qc.ca

L 
e déraillement a été 

aussi sournois que celui 

au centre-ville de Lac-

Mégantic. Il s’est également 

produit de nuit, sur le bord 

du lac.

« En ressentant un malaise 

à la poitrine, j’ai tout de suite 

pensé à mon frère Robert, 

que j’affectionnais beaucoup 

et qui est décédé d’une crise 

cardiaque. La douleur n’était 

pas épouvantable, mais 

j’ai vite réalisé que c’était 

sérieux. »

La noirceur était totale 

autour du préfet de la MRC 

du Granit, Maurice Bernier, 

au moment où il a été victime 

d’un infarctus, le 22 décem-

bre. Il était seul chez lui, 

Piopolis était sans courant, 

son cellulaire défectueux.

« Je suis un survivant, 

 un privilégié ayant une 

seconde chance que les 

47 victimes du convoi 

n’ont pas eue. »

« C’était imprudent que je 

prenne le volant. Je condui-

sais et c’est à peine si je 

voyais à travers mon pare-

brise givré. J’aurais pu me 

planter ou tuer quelqu’un 

sauf que c’était mon seul 

espoir ». 

M. Bernier est allé frapper 

à la porte d’une amie, Lucie 

Lafontaine.

« Lucie m’a pris en charge 

et grâce à elle, je suis un 

survivant, un privilégié ayant 

une seconde chance que les 

47 victimes du convoi n’ont 

pas eue. C’est la première 

chose à laquelle j’ai pensé 

quand les médecins m’ont dit 

que j’étais hors de danger. »

Reconnaissance témoignée 

à une amie qui est l’une 

des mères à avoir perdu un 

enfant lors de la tragédie fer-

roviaire. 

Réanimé deux fois durant 

le trajet vers l’hôpital de Lac-

Mégantic, stabilisé là-bas 

par le personnel de l’urgence, 

puis opéré quelques heures 

plus tard par une équipe de 

cardiologie du CHUS, celui 

qui aura bientôt 67 ans l’a 

échappé belle.

« Ça s’appelle frapper un 

mur. Par bouts, je me suis 

senti en dehors de mon 

corps », décrit-il comme un 

flirt avec la mort.

M. Bernier se savait atteint 

d’insuffisance rénale, une 

maladie qui réduisait ses for-

ces, mais qui ne l’empêchait 

pas de fonctionner normale-

ment. La défaillance cardia-

que ayant empiré les choses, 

le voilà contraint à la dialyse 

ainsi qu’à une greffe de rein.

« Je n’en parlais pas ouver-

tement, mais c’est pour cela 

que j’avais commencé à me 

délester de mes charges en 

quittant la présidence de la 

Conférence des élus de l’Es-

trie et en préparant la transi-

tion à la MRC. 

« Les émotions, le stress, 

les longues journées de tra-

vail depuis le 6 juillet pour 

épauler Colette (Roy Laroche) 

et toute la communauté de 

Lac-Mégantic du mieux que 

je le pouvais, cette pression 

n’est sans doute pas étran-

gère à ce qui m’est arrivé; 

mais jamais j’éprouverai des 

regrets d’avoir accepté une 

prolongation de mandat. Je 

n’ai jamais été un gars tour-

menté par la mort. Ce n’était 

pas mon heure. »

La drogue de la vie publi-

que est forte. Bien qu’il ait 

repoussé sans hésiter la pro-

position du maire Bernard 

Sévigny de tenter sa chance 

comme conseiller municipal à 

Sherbrooke, Maurice Bernier 

avoue qu’il aurait probable-

ment été candidat du PQ dans 

Mégantic-Compton si Pauline 

Marois avait provoqué des 

élections l’automne dernier.

« Il m’avait fait ces confi-

dences. Malgré sa volonté, 

son manque d’énergie m’in-

quiétait. Ça révélait quelque 

chose de plus sérieux. Il faut 

que Maurice pense à lui, qu’il 

prenne le temps de guérir », 

commente la mairesse de Lac-

Mégantic.

Mais vous, Mme Roy 

Laroche, bien que vous ayez 

bu de la potion magique au 

banquet gaulois du Bye Bye, 

à 70 ans, ne craignez-vous 

pas brûler la chandelle par les 

deux bouts ?    

« Ce qui arrive à Maurice 

fait réfléchir. J’aimerais que 

ça ralentisse un peu, mais 

je ne vois pas comment je 

pourrais raccourcir mes jour-

nées. J’arrive à bien récupérer 

après quelques heures de 

repos; alors je tiens le coup », 

répond-elle.

Image forte de juillet 2013, 

M. Bernier déposant sa main 

sur l’épaule de la mairesse au 

moment où celle-ci connait 

son seul instant de défaillan-

ce devant les caméras. 

« Ironiquement, c’est moi 

qui me suis toujours inquiété 

pour Colette. Je n’ai cessé 

de lui répéter l’automne der-

nier qu’elle devait veiller sur 

sa santé, car Lac-Mégantic 

ne pourrait se passer d’elle. 

Ce serait terrible qu’elle se 

retrouve sur le carreau. Le 

rythme qu’elle s’impose est 

infernal, inhumain. »

Comme Mme Roy Laroche 

a besoin du support de tous 

les instants de la MRC pour 

orchestrer la relance, le préfet 

précipitera son départ.

« Je prévoyais me rendre 

au mois de juin, mais, dans 

les circonstances, je démis-

sionnerai avant. Il faut que 

le préfet soit en pleine santé. 

Je continuerai à servir, autre-

ment. En respectant mes 

capacités. »

Adaptation majeure, car 

« Maurice Bernier a toujours 

été incapable de faire les 

choses lentement ». Ce n’est 

pas moi qui l’ai dit, c’était le 

constat de son médecin en 

face d’un patient qui faisait la 

sourde oreille.

Mais comme au lendemain 

de tous les déraillements, 

celui du 22 décembre appelle 

à un renforcement des mesu-

res de sécurité…

Le train de la vie

IMACOM, RENÉ MARQUIS

Victime d’un infarctus le 22 décembre chez lui à Piopolis, le préfet de la MRC du Granit, Maurice Ber-
nier, a dû être réanimé deux fois durant le trajet vers l’hôpital de Lac-Mégantic. Stabilisé là-bas par le 
personnel de l’urgence, puis opéré quelques heures plus tard par une équipe de cardiologie du CHUS, 
celui qui aura bientôt 67 ans l’a échappé belle.

3400120  
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SHERBROOKE — Après 
12 ans à la barre du Syndicat 
interprofessionnel de la 
santé du CHUS, Jacques 
Poulin décide de relever un 
nouveau défi : à compter du 
20 janvier, il agira comme 
une sorte d’ambassadeur 
dédié uniquement au recru-
tement de personnel infir-
mier sur tous les fronts, y 
compris à l’international, 
au compte du 4e plus gros 
établissement de santé du 
Québec.

« Comme infirmier pen-
dant 28 ans, où j’ai travaillé 
dans tous les départements 
et où je connais l’hôpital 
comme le fond de ma poche, 
je compte tout mettre en 
place pour aller chercher 
des infirmières d’expérience 
partout où c’est possible. 
D’ici quelques années, on 
mise sur l’objectif de recru-
ter et de garder dans nos 
murs de 150 à 250 infirmiè-
res », émet avec enthou-
siasme M. Poulin.

Une offre intéressante
Il précise qu’après ses 

nombreuses années de syn-
dicalisme, il avait décidé 
dernièrement de « retour-
ner sur le terrain auprès des 
patients ». Mais voilà que la 
direction du CHUS, informée 
de sa décision, lui a plutôt 
offert le poste de « recruteur-
vendeur », à titre de syndi-
qué au sein des ressources 
humaines. 

Malgré son rôle de syn-
dicaliste l’ayant parfois 
même amené à critiquer 
sévèrement la direction du 
CHUS en cours de négo-
ciations, Jacques Poulin se 
dit « d’abord et avant tout 
attaché à l’établissement ». 
« C’est une chance incroya-
ble que la population de 
Sherbrooke et de l’Estrie a 
de pouvoir compter sur un 
tel centre universitaire de 
santé, qui fait l’envie par-
tout ailleurs et je suis heu-
reux de pouvoir y apporter 
ma contribution pour recru-
ter du personnel soignant », 
a-t-il manifesté.

En plus des salons de 
l’emploi, de faire jouer ses 
contacts et même de se 
déplacer à l’étranger, il 
entend mener son rôle en 
partenariat avec d’autres 
acteurs du milieu, comme 
la Ville de Sherbrooke. « Le 
développement du CHUS ne 
peut avoir que des retom-
bées positives partout », a-t-
il aussi confié.

Pour le remplacer à la 
tête du 4e plus important 
syndicat de salariés de la 
santé au Québec, avec quel-
que 2100 membres, c’est le 
vice-président Guillaume 
Carette qui prendra la 
relève.

— François Gougeon

Jacques 
Poulin devient 
recruteur  
de personnel 
infirmier

CHLOÉ COTNOIR
ccotnoir@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Des citoyens 
de Deauville dénoncent la pré-
sence d’un convoi ferroviaire 
appartenant à l’entreprise MMA 
immobilisé depuis maintenant 
près de deux mois aux abords 
du chemin Venise.

« C’est assez impressionnant 
à voir, c’est un mur de wagons », 
admet la conseillère munici-
pale du district de Deauville 
Diane Délisle. Le convoi, d’une 
longueur de près d’un kilomè-
tre, se trouve sur la voie de 

contournement. 
« La Ville cherche actuelle-

ment la personne qui peut s’oc-
cuper de déplacer ces wagons 
chez MMA. On sait déjà que la 
MMA n’est pas une entreprise 
facile à faire bouger. Dans la 
situation actuelle de MMA, c’est 
encore plus difficile de trouver la 
bonne personne, mais tous les 
efforts sont mis pour y arriver », 
explique Mme Délisle. 

Après les tragiques événe-
ments du 6 juillet, ce kilomè-
tre de wagons n’est pas sans 
inquiéter les résidants se trou-
vant à proximité. « Les citoyens 

sont inquiets et c’est tout à fait 
normal. On ne sait pas ce que le 
convoi contient, mais comme il 
ne bouge pas depuis plus d’un 
mois, on présume que personne 
n’attend leur arrivée. On peut 
donc penser qu’ils sont vides. »

«Irresponsable»
Qu’ils soient vides ou non, la 

conseillère municipale trouve que 
la MMA fuit ses responsabilités. 
« C’est irresponsable! Les entre-
prises ferroviaires sont respon-
sables des voies ferrées et elles 
doivent comprendre que celles-ci 
sont situées sur le territoire d’une 

municipalité. Elles ne peuvent 
pas laisser les trains là, comme 
s’il s’agissait d’une gare. »

Ce n’est pas la première fois 
que les citoyens de Deauville 
sont confrontés à cette situa-
tion. « Nous avons déjà vécu une 
situation semblable, explique 
la conseillère. À l’époque, nous 
étions sous l’administration 
Perrault et une entreprise fer-
roviaire avait laissé des wagons 
exactement à la même place. 
Ça n’avait pas été facile, mais 
on avait réussi à faire bouger 
les wagons qui avaient pris la 
direction de Magog. »

Un mur de wagons à Deauville

FRANÇOIS GOUGEON
francois.gougeon@latribune.qc.ca

SHERBROKE — Le projet de ren-
dre le baccalauréat obligatoire 
pour la formation de la relève 
infirmière tombe à l’eau  : 
faute de consensus du groupe 
de travail sur le sujet mis sur 
pied par le gouvernement du 
Québec, l’accent sera plutôt 
mis sur « le démarrage d’une 
analyse sectorielle prospective 
afin de confirmer les besoins 
du réseau sur les compétences 
respectives que doivent acqué-
rir les différents membres de 
l’équipe de soins infirmiers ».

Autrement dit, rajoute le 
ministre de la Santé et des 
Services sociaux, Réjean 
Hébert, ce sera une façon 
« d’identifier les postes où une 
formation collégiale est suffi-
sante et ceux où une formation 
universitaire est requise ».

Souhait de la majorité
Le ministre signale éga-

lement que les travaux du 
comité présidé par le Dr Pierre 
Durand ont permis de faire 
ressortir le souhait exprimé 
par la majorité des membres, 
à l’effet de « conserver une 
formation collégiale qua-
lifiante  ». « Nous voulons 
aussi assurer la disponibilité 
du DEC-BAC dans toutes les 
régions du Québec et ainsi 
favoriser la rétention des 
professionnels dans les dif-
férents milieux », émet encore 
par communiqué le ministre 
Hébert, dont l’analyse est 
confirmée par son collègue 
à l’Enseignement supérieur, 
Pierre Duchesne.

Inutile de dire que cette 
décision suscite une « pro-
fonde déception et une grande 
incompréhension » de la part 
de la présidente de l’Ordre 
des infirmières et infirmiers 
du Québec (OIIQ), Lucie 
Tremblay, dont l’organisme 
s’est fait l’ardent promoteur 
d’une formation universitaire 
obligatoire dès cette année. 
Mme  Tremblay avoue sa 

stupéfaction, d’autant plus 
que le président du groupe 
de travail conclue sur « l’im-
portance de rehausser la for-
mation des infirmières de la 
relève au niveau universitaire, 
qui apparaît comme un incon-
tournable pour répondre aux 
besoins évolutifs de la popu-
lation et pour améliorer la per-
formance du système de santé 
québécois ».

Le Québec est la seule pro-
vince à ne pas obliger le bac-
calauréat pour être infirmière. 
« C’est même une réalité dans 

des pays émergents, comme 
en Afrique », a déjà commenté 
Lucie Tremblay.

Pour le président du 
Syndicat interprofessionnel 
de la santé du CHUS, Jacques 
Poulin, qui quittera bientôt 
ses fonctions pour une autre 
mission (voir autre texte), 
cette décision du ministre 
Hébert n’est « pas surpre-
nante ». « Il y avait trop de 
zones grises, trop de points 
obscurs, trop d’inconnu, 
surtout dans un contexte 
de pénurie d’infirmières. À 

mon sens, il faut néanmoins 
aller vers cet objectif d’une 
formation universitaire pour 
les infirmières, compte tenu 
de la complexité de la tâche 
de nos jours et qui ira en 
s’accentuant. Mais il faudra 
le faire en effectuant la trans-
formation de façon correcte 
et dans le respect des gens 
déjà en place et non comme 
c’était parti. J’espère que tous 
les acteurs concernés vont se 
remettre à la tâche, mais sur 
une base plus consensuelle », 
a résumé M. Poulin.

Non au baccalauréat 
obligatoire pour les infirmières

ARCHIVES LA PRESSE

Les infirmières du Québec n’auront pas à décrocher obligatoirement un diplôme universitaire pour 
exercer leur profession dans les hôpitaux de la province.
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DR DR113
Patins de loisir pour femme 4 à 9

Notre prix rég. 12999

8999

25%
Rabais

BAUER
Vapor X 1.0
Patins de hockey SENIOR
6 à 11

Notre prix rég. 9299

6999

35%

Rabais
plus de

VIC CX Pro
Gants de hockey
SENIOR
14 po

Notre prix rég. 7999

4999

sur une vaste sélection

de vêtements
prêt-à-porter

(collection automne 2013)

LIQUIDATION

de rabais
sur notre prix original

à

sur une sélection de

vêtements
d’hiver

(manteaux et/ou pantalons)

de rabais
sur notre prix étiqueté
(excluant les produits à
prix déjà réduit)

sur les
manteaux et

ensembles d’hiver
junior à l’exception des accessoires

vestimentaires et produits Canada Goose

50%

50% 50%

50%
30% 20%

à

de rabais
sur notre prix étiqueté
(excluant les produits à
prix déjà réduit)

Obtenez Obtenez

sur une sélection

d’équipements de hockey
(incluant patins, bâtons et équipements de protection),

debottes d’hiver

et vêtements athlétiques

de rabais
sur notre prix étiqueté
(excluant les produits à
prix déjà réduit)

Obtenez jusqu’à

VIC FS12
Bâton de hockey
en composite
SENIOR
Rigidité : 85

Notre prix rég. 7999

3999

50%
Rabais

O’NEILL Abalone
Manteau isolé pour femme
Bleu ou rouge

Notre prix rég. 22999

9999

13000
Rabais

Obtenez

sur les

skis alpins,

les planches
à neige

de rabais
sur notre prix étiqueté
(excluant les produits
à prix déjà réduit)

Meilleure forme. Meilleure vie.
sportsexperts.ca

BAUER
Vapor X:15/

Supreme
One20

Bâton de hockey
en composite

Rigidité : 52

Notre prix
rég. 3999 ch.

2799
ch.

30%
Rabais

LOUIS GARNEAU
Vario
Gants pour homme ou femme

Notre prix rég. 3999

2499 35%

Rabais
plus de

AUCLAIR
Twister/Dakota
Gants pour homme ou
mitaines pour femme

Notre prix rég.
5999

3499 40%

Rabais
plus de

aubainescourse aux

La

à20%

50%

4000
Rabais

Carrefour de l’Estrie

Carrefour de l’Estrie

819 346-5286

Carrefour de l’Estrie
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JEAN-FRANÇOIS GAGNON
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG – La Corporation ski et 

golf Mont-Orford s’acquittera 

de sa dette de 425 000 $ envers 

la MRC de Memphrémagog. Un 

premier versement de 25 000 $ 

sera effectué dès cette année 

par la Corporation.

Cette dette est liée aux som-

mes engagées par la MRC de 

Memphrémagog, il y a quel-

ques années, pour relancer 

la station Mont Orford. Après 

l’aveu d’échec du gouverne-

ment du Québec, la MRC avait 

notamment organisé un appel 

d’offres afin de dénicher un 

nouveau gestionnaire pour le 

centre de ski et le terrain de 

golf. Elle avait aussi négocié 

avec le provincial.

Dans le but de ne pas étran-

gler l’organisme qui gère la 

station Mont Orford, le rem-

boursement a été étalé sur une 

période de 17 ans, à raison de 

25 000 $ par année. Aucun 

frais d’intérêt ne sera réclamé.

Avant même la création de la 

Corporation ski et golf Mont-

Orford, il avait été établi que le 

futur gestionnaire de la station 

Mont Orford devrait régler plu-

sieurs factures assumées par 

la MRC à l’époque à laquelle 

elle tentait de sauver le centre 

de ski et le terrain de golf.

Directeur général de la MRC, 

Guy Jauron souligne que son 

organisation avait pigé dans 

son surplus accumulé pour 

trouver l’argent qui a rendu 

la relance possible. Les mul-

tiples dépenses réalisées en 

vue d’éviter la fermeture de la 

station avaient fait fondre ce 

surplus des deux tiers.

«En obtenant le rembourse-

ment des sommes qui avaient 

été dépensées, on reconsti-

tuera tranquillement notre 

surplus. Notre objectif, dans 

le monde municipal, n’est pas 

d’engranger de l’argent. Par 

contre, dans le futur, on pourra 

de nouveau aider au besoin si 

on a un coussin financier», 

explique M. Jauron.

Raisonnable
Quiconque lit les journaux 

en région sait que la station 

Mont Orford ne roule pas sur 

l’or, et ce, depuis des années. 

Son directeur général, Luc 

Chapdelaine, assure toutefois 

que le remboursement exigé 

ne menace pas l’organisation 

qu’il dirige.

«Payer 25 000 $ sur un bud-

get d’environ sept millions $ 

par année, ce n’est pas dispro-

portionné. Les gestionnaires 

ont fait un choix éclairé en 

acceptant l’entente proposée», 

affirme-t-il.

Luc Chapdelaine souligne 

que le dernier exercice finan-

cier de la station s’est conclu 

avec un surplus avant amor-

tissements d’un peu plus de 40 

000 $. Cela tendrait à démon-

trer que la Corporation pos-

sède la marge de manœuvre 

nécessaire pour s’acquitter de 

sa dette.

À la fois préfet de la MRC de 

Memphrémagog et président 

de la Corporation, Jacques 

Demers affirme que l’entente 

intervenue clarifie la situation. 

«Si un jour on tente de céder le 

contrôle du centre de ski et du 

golf à un nouveau gestionnaire, 

ce sera préférable que tout soit 

bien clair», déclare-t-il.

Cinq maires et deux ex-

maires de la MRC siègent au 

conseil d’administration de la 

Corporation. En conséquence, 

l’organisme demeure pour le 

moment sous le contrôle du 

monde municipal. Cette réa-

lité est cependant appelée à 

changer à moyen ou long terme.

DETTE DE 425 000 $ ENVERS LA MRC DE MEMPHRÉMAGOG

La Corporation ski et golf 
Mont-Orford versera 25 000 $ par an

RENE-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE —  Un homme 

de 20 ans de Sherbrooke s’en 

tire à très bon compte pour 

avoir atteint accidentellement 

sa conjointe avec un projectile 

provenant d’une carabine de 

calibre. 22.

Le jeune homme a plaidé 

coupable à une accusation 

d’usage négligent d’arme à feu 

pour la sécurité d’autrui.

Les événements sont surve-

nus le 19 mai 2013 lors d’une 

soirée entre amis.

Amateur de chasse, le jeune 

homme a sorti ses armes pour 

les exhiber à son ami.

Alors qu’il croyait que l’une 

de ses armes était vide, le 

jeune homme a appuyé sur 

la gâchette et le projectile 

est parti. La balle de calibre. 

22 a atteint sa conjointe à la 

jambe. Cette dernière était 

affairée à laver la vaisselle 

lorsqu’elle a été atteinte de 

façon accidentelle.

Les agents du Service de 

police de Sherbrooke se sont 

rendus sur place.

En faisant le rapport d’inci-

dent, les policiers ont trouvé du 

cannabis sur le jeune homme.

Devant le juge Paul 

Dunnigan de la Cour du 

Québec, il a reconnu tous les 

faits.

Amende
Le magistrat lui a imposé 

une amende de 400 $ en plus de 

lui imposer une probation d’une 

année où il devra garder la paix 

et avoir une bonne conduite.

L’accusé s’est vu interdire 

la possession d’arme pour 

une durée d’une année. La 

carabine a été confisquée par 

le tribunal et sera détruite. 

Les deux autres armes de 

l’individu pourront être remi-

ses à une personne qui pos-

sède toutes les autorisations 

nécessaires. 

C’est Me Mélissa Gilbert qui 

défendait l’accusé, alors que 

Me André Campagna représen-

tait le ministère public dans 

cette affaire.

TIR ACCIDENTEL

Amende de 400 $ pour  
avoir atteint sa conjointe

Luc Chapdelaine, directeur 
général de la station Mont 
Orford

SI VOUS AVEZ UNE INFORMATION À COMMUNIQUER 
À NOTRE ÉQUIPE DE JOURNALISTES, ÉCRIVEZ À:

redaction@latribune.qc.ca 
ou appelez au 819 564-5454

3402847  



BAZZO.TV
Ce soir 21h
Avec Marie-France Bazzo

Sur le plateau

Nathalie Petrowski Est-on ouvert à la critique au Québec?

decornw.com

5087, boulevard Bourque, Sherbrooke 819 823-4100

Bien plus qu’un magasin de meubles

QUALITÉ, ÉLÉGANCE
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CHRISTINE BUREAU
christine.bureau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — L’évocation de 

lits inoccupés au Centre d’hé-

bergement et de soins de lon-

gue durée (CHSLD) de Weedon 

fait sourciller le député libéral 

de Jean-Talon et ancien minis-

tre de la Santé et des Services 

sociaux, Yves Bolduc. 

« Des lits de libres en CHSLD, 

c’est très étonnant, souligne-

t-il. D’après moi, c’est une 

consigne qui a été donnée », 

explique-t-il.  Selon des chiffres 

fournis par la direction géné-

rale du CSSS du Haut-Saint-

François, le CHSLD de Weedon 

aurait un taux d’inoccupation 

de 6 % depuis le 1er avril 2010.

Les soupçons du député 

libéral font écho aux accusa-

tions lancées par le Comité 

de citoyens pour la survie 

du CLSC-CHSLD de Weedon 

l’automne dernier concernant 

les critères d’admission au 

CHSLD, jugés trop sévères. 

« L’autonomie et l’état de 

santé de la personne, c’est 

deux choses distinctes. Au 

CHSLD de Weedon, on n’est 

pas un hôpital », avait alors 

répliqué en entrevue le direc-

teur général du CSSS, Mario 

Morand. 

M. Bolduc réagissait hier à la 

lettre publiée dans La Tribune 

par le président de la Chambre 

de commerce de Weedon et 

région et membre du Comité 

des citoyens pour la survie, 

Jean-Pierre Patry. Il en a pro-

fité pour dénoncer la gestion du 

dossier par le ministre Hébert. 

Financer d’abord, 
couper ensuite

« Ils veulent fermer des lits 

avant même de financer les ser-

vices de soins à domicile. On va 

se retrouver avec plus de gens à 

l’hôpital et d’autres qui ne sau-

ront pas où aller.  Je comprends 

que la population de Weedon 

soit fâchée », soutient-il.  

Pour le député libéral, trop 

de détails manquent encore 

quant à la façon dont se concré-

tisera le virage des soins à 

domicile. « On a demandé au 

ministre de déposer des chif-

fres et on n’a pas encore eu de 

réponses », a-t-il dénoncé. Il 

cite en exemple le montant des 

contributions de l’usager pour 

les soins à domicile, encore 

inconnu. 

DES LITS INOCCUPÉS AU CHSLD DE WEEDON

« Très étonnant », selon Yves Bolduc

CLAUDE PLANTE
claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — « Nous avons 

perdu un grand monsieur. 

Gilbert Boulanger ne faisait 

pas la promotion de la guerre. 

Il parlait toujours de la paix avec 

nos élèves. »

La directrice de l’école qui 

porte le nom de l’aviateur 

sherbrookois Gilles Gilbert 

Boulanger en France, Isabelle 

Roos, rend hommage à l’homme 

de 91 ans décédé le 31 décem-

bre dernier.

« Nous avions tissé des liens 

avec lui. Je lui avais parlé quel-

ques jours avant sa mort, alors 

qu’il était à l’hôpital », déclare-

t-elle depuis la commune fran-

çaise de Courseulles-sur-Mer, 

en Basse-Normandie.

« Nous sommes peinés évi-

demment. Nous le savions très 

malade. »

C’est en juin 2011 que l’an-

cien mitrailleur de la Deuxième 

Guerre mondiale a été honoré 

dans ce village lieu de l’his-

torique débarquement de 

Normandie en 1944. 

Les gens de Courseulles-

sur-Mer sont très attachés à 

leur histoire et ont voulu ainsi 

souligner les accomplissements 

d’un de ceux qui sont interve-

nus pour libérer ce coin de la 

France.

Raids dévastateurs
Le 6  juin  1944, installé 

aux commandes de quatre 

mitrailleuses dans une tourelle 

vitrée de la queue d’un bombar-

dier de l’escadrille Alouette 425, 

le soldat Boulanger a participé 

à deux raids dévastateurs. Son 

bombardier a notamment largué 

16 bombes de 500 lb chacune 

sur la ville de Coutances, occu-

pée par les Allemands. 

«  Il a beaucoup apporté à 

la France. Partout où il allait, 

Boulanger transmettait un 

message de paix. Il avait la 

volonté de ne pas oublier ce qui 

s’était passé. Pour ne pas que ça 

se reproduise », lance Mme Roos.

« Pour nous ici, en ce haut 

lieu de l’histoire française, des 

meurtrissures sont encore dif-

ficiles à refermer. La mémoire 

doit être entretenue. »

Le décès de Gilles Gilbert 

Boulanger a fait l’objet de nou-

velles dans les médias là-bas. 

Même le site internet de la 

municipalité de Courseulles-

sur-Mer relaie la nouvelle.

Parmi les 170 élèves de cette 

école, peu ont eu l’occasion de 

voir l’homme, ajoute Mme Roos. 

« Ceux qui l’ont connu il y a trois 

ans sont maintenant rendus au 

collège. Je sais que certains 

ont échangé de courriels avec 

lui par la suite. Les plus jeunes 

le voyaient comme un grand-

père », dit-elle.

«  I ls ont compris que 

M. Boulanger ne voulait pas 

faire la guerre, qu’il avait la pas-

sion de voler comme un oiseau. 

Il a été pris dans la tourmente 

de la guerre par la suite. Ici, 

ce n’était pas un personnage 

banal. »

Une image revient à la 

mémoire d’Isabelle Roos, 

quand on lui parle de Gilbert 

Boulanger. « Chaque fois qu’il 

revenait ici, M. Boulanger se 

rendait sur la tombe d’une 

fillette tuée lors du débarque-

ment par une balle perdue. Elle 

est devenue comme un symbole 

pour lui et pour nous. »

Par ailleurs, on pourra 

offrir ses condoléances à la 

famille le 19 janvier prochain 

à la Coopérative funéraire 

de l’Estrie à Sherbrooke. Une 

cérémonie d’adieu aura lieu à 

la chapelle du centre funéraire 

à 15 h. Il y aura inhumation des 

cendres au cimetière de Saint-

Odilon de Montmagny à une 

date ultérieure.

Courseulles-sur-Mer pleure Gilbert Boulanger

ARCHIVES LA TRIBUNE

Gilbert Boulanger

ARCHIVES LA TRIBUNE

Yves Bolduc
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LE PROGRAMME D�AIDE AUX QUÉBÉCOIS AFFECTÉS PAR L�HIVER

SOLUTION HIVER

1 800 ROULE VW vw.ca
*Sur approbation du crédit. Basé sur le modèle Jetta 2014 de 2,0 L / Tiguan 2.0T 2014 neuf et non immatriculé de base avec boîte manuelle à 5/6 vitesses dont le PDSF est de 16 385 $ / 26 700 $. Acompte de 150 $ / 1 130 $ et dépôt de sécurité de 230 $ / 350 $ requis à la signature. Frais de 15 ¢
du kilomètre après 64 000 km en sus. RDPRM (jusqu�à 46 $), droits et taxes en sus. **Premier versement gratuit applicable à la location (sur approbation du crédit de Volkswagen Finance) d�un véhicule 2014 neuf et non immatriculé, jusqu�à un maximum de 500 $ (taxes en sus). Le concessionnaire peut
!"#$%" &' (&'"% ) *%+, -&+#$%". /0%"1 "# !+2'"'% 3'14'56' 78 36#!+"% 9:8;. <=>? $' -&$@(" -&#A%B C D"AA6 E+2F(+#" 9:87 $" 9GH IG 9J :KH L M N+2'6# 9.:N 9:87G ;8 O:: L. P&$@(" -&#A%B ) A+A%" +#$+Q6A+R 1"'("-"#A. S+1+A"T !&A%" Q&#Q"11+&##6+%" S&(U1V62"# *&'% ("1 $BA6+(1. W S&(U1V62"# XG (" (&2&
S&(U1V62"#G W D"AA6 X "A W N+2'6# X 1&#A $"1 -6%4'"1 $B*&1B"1 $" S&(U1V62"# YZ. [ S&(U1V62"# \6#6$6 9:8;.

GARDEZ LA FACE

FACE À L�HIVER
JETTA 2014

150 $ d�acompte

par mois
sur 48 mois*177$

PREMIER VERSEMENT
GRATUIT**

Louez à partir de

TIGUAN 2014

1 130 $ d�acompte

par mois
sur 48 mois*297$

PREMIER VERSEMENT
GRATUIT**

Louez à partir de
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RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE —  À peine 

remis en liberté que Daniel 

Boucher de Sherbrooke devra 

retourner en prison pour les 

30 prochains jours.

L’individu a été condamné 

hier à une peine de détention 

pour possession de stupé-

fiants à l’intérieur des murs 

du Centre de détention de 

Sherbrooke.

La quantité de stupéfiants 

trouvés sur lui est minime, 

mais le fait qu’il la possé-

dait à l’intérieur des murs 

a aggravé son cas. Les évé-

nements pour lesquels il a 

plaidé coupable sont surve-

nus le 5 octobre 2013.

Le juge Paul Dunnigan de 

la Cour du Québec a entériné 

la suggestion commune du 

procureur aux poursuites cri-

minelles Me André Campagna 

et de l’avocate de la défense 

Me Mélissa Gilbert.

Il sort de prison 
pour y retourner 
aussi vite

RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — L’enquête sur 

remise en liberté de Stephan 

Gervais de Racine est encore 

repoussée.

Cet homme est accusé d’avoir 

comploté pour importer de la 

cocaïne au pays.

Gervais serait à la tête d’un 

réseau d’importateurs de cocaïne, 

dont les « mules » qui servaient à 

entrer la drogue au pays ont été 

interceptées à l’aéroport Pierre-

Eliott-Trudeau en mars 2013.

Les deux femmes arrêtées par 

l’Agence des services frontaliers 

du Canada (ASFC) à Montréal 

sont accusées d’avoir transporté 

un peu plus de 1,4 kilo de cocaïne 

dans leurs cavités corporelles 

après avoir avalé les stupéfiants 

dans un emballage adapté pour 

ce type d’activité illégale.

Louise Leroux, 51 ans, et Linda 

Leroux, 46 ans, ont été accusées 

au palais de justice de Montréal 

après leur interception à l’aéro-

port. Si les deux femmes ont été 

interceptées à l’aéroport après 

avoir avalé la cocaïne, Stephan 

Gervais a été arrêté en décembre 

par les policiers du détachement 

de l’Estrie de la Gendarmerie 

royale du Canada (GRC).

Il est détenu depuis les 

événements.

Des accusations de complot 

pour importation de cocaïne et de 

possession de cocaïne dans le but 

d’en faire le trafic ont été portées 

contre lui. D’autres accusations 

de possession de marijuana et de 

cocaïne ont été portées à la suite 

de la perquisition réalisée à son 

domicile de Racine.

Stephan Gervais possède 

des antécédents en semblable 

matière. Il avait été condamné à 

une peine de détention en 2007 

pour importation de marijuana.

COMPLOT POUR IMPORTATION DE COCAÏNE

L’enquête sur remise en liberté 
de Stephan Gervais repoussée de nouveau

SHERBROOKE — Accusé d’une 

troublante affaire d’enlève-

ment, séquestration et agres-

sion sexuelle, Richard Pinard 

devra encore patienter derrière 

les barreaux en attendant son 

enquête sur remise en liberté.

Son avocat Me Jean-Marc 

Bénard a reporté le dossier au 

21 janvier prochain.

L’agresseur sexuel présumé a 

fait connaissance de sa future 

victime dans un bar de l’ouest 

de Sherbrooke. À la fin de la soi-

rée, il a suivi la femme dans le 

stationnement de l’établisse-

ment. La femme serait entrée 

dans son véhicule et c’est à 

ce moment qu’il y a eu des 

attouchements sexuels. Il y a 

eu altercation dans le véhicule.

Le suspect a pris la fuite avec 

sa victime à bord dans les rues 

de Sherbrooke. La femme a 

réussi à se défaire de l’emprise 

de son agresseur. Elle s’est par 

la suite projetée à l’extérieur du 

véhicule en marche.

C’est à la suite d’un appel 

au 9-1-1 que les policiers 

se sont rendus sur la rue 

Champlain pour aider la vic-

time. L’événement est survenu 

au début du mois de décembre.

C’est Me André Campagna 

qui représente le ministère 

public dans cette affaire.

— René-Charles Quirion

Richard Pinard devra encore 
patienter derrière les barreaux

SHERBROOKE — Arrêté en 

mai  2012 pour possession de 

pornographie juvénile, Jocelyn 

Desruisseaux a réglé hier ses comp-

tes avec la justice.

Sans antécédent judiciaire, 

l’homme de 45 ans de Saint-Denis-

de-Brompton passera les 45 pre-

miers jours de fin de semaine de 

l’année 2014 derrière les barreaux. 

Le juge Paul Dunnigan de la Cour 

du Québec l’a condamné à une 

peine de 45 jours de prison à être 

purgés de façon discontinue. 

Cette peine a été suggérée de 

façon commune par le procureur 

aux poursuites criminelles Me 

André Campagna et l’avocate de la 

défense Me Mia Mannochio après le 

plaidoyer de culpabilité enregistré 

pour avoir accédé à de la pornogra-

phie juvénile.

Desruisseaux avait été arrêté par 

la Sûreté du Québec à sa résidence 

du chemin Duclos à Saint-Denis-de-

Brompton. Des fichiers contenant 

de la pornographie juvénile avaient 

été trouvés sur les deux ordinateurs 

qu’il possédait à son domicile.

L’accusé avait téléchargé les 

images de pornographie juvénile 

sur SkyDrive. Il avait été repéré par 

l’organisme Center for Missing ans 

Exploited Children qui effectue une 

veille sur Internet pour traquer les 

individus qui téléchargent ce type 

de fichiers illégaux.

— René-Charles Quirion

Jocelyn Desruisseaux règle 
ses comptes avec la justice

redaction@latribune.qc.ca 
ou appelez au  819 564-5454

UNE INFORMATION 
À NOUS COMMUNIQUER ?

3396694  
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TRIBUNE LIBRE
hervephilippe@videotron.ca  Droits réservés

À titre de nouvelle retraitée, je 
m’adresse ici, bien humblement, 
à tous les citoyens du Québec. 

J’ai œuvré dans le milieu de 
l’éducation aux niveaux pri-
maire, secondaire et collégial 
au-delà de 35 ans. Aujourd’hui, 
j’affirme avec conviction qu’une 
commission scolaire est le plus 
beau milieu où il soit possi-
ble de travailler! Pourquoi? À 
cause de toute l’énergie qui y 
est déployée pour le bien-être 
des enfants. 

Tout au long de la fin de ma 
carrière à Sherbrooke, j’ai vu des 
directions générales, des direc-
tions adjointes, des directeurs 
de service et des directeurs 
d’école travailler dans même 
but : l’éducation et le bien-être 
de nos jeunes. Préoccupés, pres-
sés par les dossiers, ces admi-
nistrateurs travaillent à gérer 
des situations de toutes sortes : 
humaines, matérielles et finan-
cières. Mais, ils sont présents et 
ils ont toute mon admiration, 
toute ma reconnaissance! 

Le taux de décrochage étant 
un problème majeur, toutes les 
énergies sont centrées vers 
une recherche de solutions : 
nous sommes tous impliqués, 
consultés et reconnus comme 
partie intégrante d’une solution. 
À la Commission scolaire de la 
Région-de-Sherbrooke, en une 

seule année, le taux a diminué 
de 6,1%. Nous obtenons de bons 
résultats, mais nous voulons 
faire encore mieux: les jeunes, 
c’est notre avenir! 

Toutefois, plusieurs pré-
tendent qu’il faut changer les 
choses. Nous coûtons trop cher 
de leur point de vue, alors que 
notre coût administratif est de 
5% comparativement à autour 
de 15% à 20% au privé. On nous 
reproche trop de bureaucratie, 
de l’argent mal investi… des cli-
chés qui sont continuellement 
martelés de façon à influencer 
l’opinion publique. 

Mais qui sont ces gens? 
Sont-ils venus sur le terrain? 
Maintenant qu’ils ont profité 
des années d’opulence, ils 
prétendent vouloir abolir les 
structures existantes pour 
améliorer la performance des 
commissions scolaires. Ont-ils 
véritablement une solution de 
rechange? Non!

Comment peuvent-ils songer 
un seul instant que des direc-
tions d’école puissent assumer 
les responsabilités énormes qui 
incombent aux administrateurs 
et gestionnaires des commis-
sions scolaires? Ils ignorent 
totalement le vécu d’un établis-
sement scolaire. Ont-ils songé 
au risque de démotivation des 
employés «impuissants» devant 

cette propagande politico-
médiatique destructive? 

Ont-ils pensé un seul instant 
aux énergies nécessaires pour 
contrecarrer ces faussetés, 
nous qui travaillons d’arrache-
pied à soutenir les efforts vers 
un même but: le bien-être de 
l’élève. 

Par cette réflexion, je sou-
haite éveiller la conscience 
des premiers interpellés: 
les parents, les élèves et les 
citoyens.

Ne nous leurrons pas, l’attrait 
du gain n’est pas la motivation 
des administrateurs de com-
missions scolaires. Ils seraient 
au privé depuis fort longtemps, 
avec toutes les qualités de bons 
gestionnaires qu’ils possèdent, 
et soyez assurés que ce serait à 
un meilleur salaire. 

Il est temps que les Québécois 
reconnaissent à leur juste valeur 
les administrateurs et gestion-
naires de commissions sco-
laires. Il est grand temps que 
cessent ces injustices à leur 
égard en maintenant à tout le 
moins les ressources nécessai-
res pour accomplir la mission 
d’éducation de nos jeunes. 

Diane Boivin
Ex-employée de la Commission 
scolaire 
de la Région-de-Sherbrooke

Ne touchez pas à ma commission scolaire!

Le Québec risque d’être 
secoué par tout un débat 
au cours des prochains 

mois avec la publication du 
« Manifeste pour tirer profit 
collectivement de notre pétrole », 
signé par des personnalités du 
monde politique et du milieu 
des affaires, dont l’ex-premier 
ministre Bernard Landry et la 
présidente-directrice générale de 
la Fédération des chambres de 
commerce du Québec, Françoise 
Bertrand.

Après le Parti libéral du Qué-
bec, la Coalition avenir Québec 
et le Parti québécois, qui se tous 
prononcés pour l’exploration et 
éventuellement l’exploitation 
pétrolière dans l’île d’Anticosti, 
le golfe du Saint-Laurent et 
en Gaspésie, cette sortie très 
médiatisée démontre que la 
classe politique et économique 
du Québec a fait son lit au sujet 
de cette forme d’énergie de 
plus en plus controversée.

D’un strict point de vue écono-
mique, l’analyse des signataires 
du manifeste se tient... enfin 
jusqu’à un certain point puisque 
l’on ignore à l’heure actuelle 
l’importance des redevances que 
toucherait l’État québécois, tout 
comme celle des entrées fiscales 
ou du nombre d’emplois créés.

Ils font notamment valoir 
que l’exploitation pétrolière 
permettrait d’améliorer la 
situation financière d’un Qué-
bec confronté à une dette 
importante, au vieillissement 
démographique et à un faible 
taux de croissance économique.

Le fait de réduire notre 
dépendance collective au pétrole 
étranger contribuerait notam-
ment à diminuer le déficit com-
mercial de la province, puisque 
les importations (Afrique et 
Moyen-Orient notamment) 
représentent 11 milliards $, 
soit 38 pour cent de celui-ci!

Les signataires donnent 
l’exemple de la Norvège, qui 
exploite 51 puits en mer et qui a 
amassé au fil des ans un Fonds 
des générations de 645 milliards 
$, omettant toutefois de dire que 
ce pays a développé cette indus-
trie depuis plusieurs décennies.

Les Québécois consomment 
de plus en plus de pétrole et vont 
continuer à en consommer durant 
encore plusieurs années... tout 
en contribuant aux  émissions 
de gaz à effet de serre (GES), peu 
importe d’où vient ce pétrole...

Au plan économique, donc, 
pourquoi ne pas développer 
l’exploitation de nos propres 
ressources pétrolières plutôt 

que d’importer l’or noir de pays 
qui affichent bien souvent 
un mauvais bilan environne-
mental et ne respectent pas 
les droits de la personne?

L’exploitation pétrolière dans 
le golfe du Saint-Laurent soulève 
toutefois de nombreuses ques-
tions et des inquiétudes tant 
chez les citoyens que les groupes 
environnementaux. Avec raison.

Il s’agit d’un milieu écolo-
gique fragile dont on connaît 
encore mal les caractéristiques 
physiques et biologiques.

En outre, le Québec serait 
mal préparé en cas de déver-
sement pétrolier en hiver, 
avec la présence de glace.

Des études d’impact 
environnemental et social 
devront donc être réalisées 
et de façon transparente.

Toutefois, le cafouillage et 
le manque de leadership gou-
vernemental qui ont marqué 
les débuts de l’industrie du 
gaz de schiste dans la Vallée 
du Saint-Laurent, aujourd’hui 
soumise à un moratoire, n’offrent 
guère un bon exemple.

Autre aspect de la question : 
la position des signataires du 
manifeste et du gouvernement 
du Parti québécois est difficile 
à suivre puisque ceux-ci se 
sont pour la plupart pronon-
cés pour le développement 
des énergies vertes et l’élec-
trification des transports.

Un État qui possède une 
expertise quasi unique en hydro-
électricité et transports collectifs 
(avec Bombardier notamment) 
doit-il tirer dans toutes les direc-
tions ou s’efforcer de réduire sa 
dépendance au pétrole et déve-
lopper les transports durables?

Sans compter que le gou-
vernement Marois s’est fixé 
comme objectifs de réduire les 
émissions de GES de la province 
de 25 pour cent d’ici 2020!

Un voeu pieux?
L’ex-premier ministre Bernard 

Landry affirme que tous les pays 
responsables rêvent d’être moins 
dépendants du pétrole et devront 
« un jour » développer des éner-
gies plus vertes et plus respec-
tueuses de l’environnement.

La réalité est que comme 
société on semble encore 
privilégier le pétrole.

Mais cela ne doit pas se 
faire à n’importe quel prix.

Il faut maintenant souhaiter 
que le débat à venir sur ces 
questions se fasse de façon équi-
librée et transparente et que les 
promoteurs cessent de diaboliser 
les groupes environnementaux.

OPINIONS Louise Boisvert
présidente-éditrice

Maurice Cloutier
rédacteur en chef

Louis-Éric Allard
directeur de l’information

Pas à n’importe 
quel prix

DENIS
DUFRESNE

ÉDITORIAL

denis.dufresne@latribune.qc.ca
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JOUR MOIS ANNÉE SIGNE- - -

Numéros «Télé»

non décomposables

décomposables

La Poule Plus
Numéro boniNuméro(s) « Votre participant » gagnant(s) :

Résultats des tirages du :

LOT GARANTI DE 1 000 000 $

50 000 $2 100 000 $3

7346395

06 11 20
24 31 35

18

04 06 07 08 15 21 25 27 39 40
43 48 49 51 52 53 54 55 64 66

22 AOÛT 66 VERSEAU

404171 510350 738181

212641 814030596092

930
6581

2014-01-08

01 07
15 20 35

05

04 24 27 32 43

4 3 1 5 3 3 1 1

AUCUN

01 12 17
22 29 44

35

MC

46165412-01
(Numéro complet non décomposable)

GRANDE VENTE DE LIQUIDATION

de rabais

Jusqu’à

60%

600, rue Galt Ouest, Sherbrooke
819 569-9585

bureauetbureau.com 3
1
1
3
7
4
8

1787, ch. Galvin, Sherbrooke 819 821-2450
(anciennement Bikini Madelle)

Importation de maillots
Sunseeker pour

femmes et hommes

• Toutes les tailles XXS à 6 XL

• «Mix andMatch»

Venez voir le plus

grand choix de

maillots, robes de

plage et accessoires !

Nous avons aussi lingerie

et soutiens-gorge

AA à GH

15$
de rabais

à l’achat de 75 $ et
plus avant taxes
sur articles à prix
régulier

1 coupon par client. Ne peut être jumelé
à aucune autre offre. Exp.: 31 mars 2014

•
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NELSON FECTEAU
nfecteau@latribune.qc.ca

THETFORD MINES — D’une 

part, la Ville de Thetford 

Mines nourrit toujours un inté-

rêt manifeste à l’endroit de la 

collection d’automobiles de la 

famille Demers et de l’éven-

tualité de la construction d’un 

musée qui pourrait l’accueillir. 

D’autre part, le porte-parole de 

la famille, M. Roger Demers, 

affirme n’avoir fermé la porte 

à personne.

« J’ai affirmé au maire Marc-

Alexandre Brousseau et au 

conseiller municipal François 

Madore que Thetford Mines 

était toujours dans la course, 

mais qu’elle aurait à rivaliser 

avec d’autres villes », de confier 

M. Roger Demers à La Tribune.

Le nouveau maire en poste 

de Thetford Mines, M. Marc-

Alexandre Brousseau, a 

confirmé avoir rencontré des 

représentants de la famille 

Demers depuis son élection. 

« Une rencontre qui a servi de 

prise de contact de départ, une 

rencontre exploratoire », de 

qualifier le maire Brousseau 

qui a déjà été mêlé sommaire-

ment au dossier en 2009 à titre 

de commissaire au développe-

ment économique à la Société 

de développement économique 

de la région de Thetford Mines. 

« À ce moment-là, nous n’étions 

pas allés loin dans le dossier. »

M. Brousseau entend bien 

rencontrer la famille Demers à 

nouveau. « Il va falloir se revoir 

pour valider des choses avec la 

famille », de dire le maire qui ne 

cache pas que la Ville aura cer-

tainement quelque chose à pro-

poser. « Pourquoi pas Thetford 

Mines? Pourquoi moins qu’une 

autre ville? La balle est dans 

votre camp », de dire Roger 

Demers aux élus thetfordois.

« Il faudra trouver un promo-

teur qui permettra d’atteindre 

l’intérêt commun. Ce n’est 

pas nous qui allons gérer la 

construction et l’administration 

de ce musée. Et la famille ne 

semble pas intéressée à le faire 

non plus. Il faudra donc dénicher 

un promoteur et personne n’a 

encore levé la main.

Autre élément nouveau selon 

le maire de Thetford Mines, la 

possibilité d’obtenir des sub-

ventions. « En 2005, il n’était 

pas question de subventions. 

S’il y a eu changement de cap, 

ça change la donne. Mais ça ne 

semble pas être le cas. »

Par ailleurs, Roger Demers est 

d’avis que la Ville de Thetford 

Mines comme toute autre ville 

intéressée auront besoin d’un 

coup de pouce gouvernemental. 

« Ça pourrait faire l’objet d’un 

partenariat public privé », de 

répéter M. Demers.

Marc-Alexandre Brousseau 

estime que la collection et un 

éventuel musée constituent 

un élément de développement 

économique et qu’il faut en 

avoir une vision d’ensemble. 

« Thetford Mines veut un centre 

de congrès et un établissement 

hôtelier. La construction d’un 

musée pourrait venir bonifier 

ce dossier de centre de congrès 

et d’hôtel. »

La Ville de Thetford Mines 

possède une très volumineuse 

documentation sur le dossier. 

Pas moins de 16 pouces de 

documents, de rapports, de 

devis.

Lors de la récente présen-

tation du budget de la Ville, 

le directeur général, M. René 

Soucy, affirmait qu’il était faux 

de croire que la Ville ne s’était 

jamais impliquée. «Nous avons 

démontré beaucoup d’intérêt. 

La Ville dispose d’une impres-

sionnante documentation. 

« C’est un dossier où il y a une 

collection, un propriétaire, une 

ville, mais pas de promoteur. »

M. Roger Demers ne cache 

pas que la collection de la 

famille Demers constitue une 

richesse pour le Québec et que 

le moment de prendre une déci-

sion est imminent.

COLLECTION D’AUTOMOBILES DE LA FAMILLE DEMERS

Thetford Mines toujours dans la course

JEAN-FRANÇOIS GAGNON
jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Les propriétaires de 

résidences du Canton de Hatley 

auront droit à une troisième 

baisse de leur compte de taxes 

en trois ans. La diminution cette 

année dépasse quelque peu les 

deux pour cent.

« On a regardé l’ensemble 

des dépenses de la municipa-

lité pour trouver des façons de 

faire des économies, indique 

le nouveau maire du canton 

de Hatley, Martin Primeau. On 

voulait diminuer les dépenses 

sans réduire les services dont 

profitent les citoyens. »

M. Primeau ajoute que la 

construction de plusieurs mai-

sons neuves sur le territoire 

du canton de Hatley, au cours 

de la dernière année, a permis 

à la municipalité de toucher 

des revenus supplémentaires 

intéressants. 

« Et il ne faut pas oublier les 

redevances sur les carrières et 

sablières, qui nous aident aussi 

à bien nous en tirer sur le plan 

financier », souligne le succes-

seur de Pierre Levac.

Le compte de taxes pour 

une résidence d’une valeur de 

250 000 $ dans le canton de 

Hatley s’élevait à 2025,50 $ 

en 2011. Or, le propriétaire 

d’une maison de même valeur 

aujourd’hui devra acquitter une 

facture de 1627,50 $ cette année. 

Il s’agit d’une baisse d’environ 

20 pour cent. 

Le budget 2014 du Canton de 

Hatley prévoit des dépenses de 

4 014 160 $ ainsi que des reve-

nus d’une valeur identique. La 

municipalité a notamment prévu 

dépenser 750 000 $ pour amélio-

rer l’état de son réseau routier.

Rappelons que le Canton de 

Hatley a acquis une partie des 

actifs de l’ancien Centre récréo-

touristique Montjoye en 2013. 

Les élus souhaitent que le per-

sonnel municipal s’installe sur 

place à moyen terme.

Baisse des taxes dans le Canton de Hatley

3395751  

3395707  

3397212  
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CAROLINE TOUZIN

MONTRÉAL — L’ancien policier 

spécialiste du crime organisé 

Benoit Roberge restera en 

prison au moins jusqu’à son 

enquête préliminaire.

L’ex-enquêteur du Service de 

police de la Ville de Montréal 

a renoncé à la tenue de son 

enquête sur remise en liberté, 

qui devait avoir lieu hier au 

palais de justice de Montréal.

Le juge Robert Marchi a 

demandé à l’accusé, assis 

dans le box, de lui confirmer sa 

décision. « À ce stade-ci, oui », 

a répondu Benoit Roberge. 

L’accusé pourrait demander de 

réévaluer sa situation au terme 

de son enquête préliminaire.

L’ancien policier a jeté de 

nombreux regards dans l’assis-

tance lors de la brève audience. 

Roberge est soupçonné d’avoir 

vendu des informations aux 

Hells Angels, notamment au 

motard René «  Balloune  » 

Charlebois, qui s’est suicidé 

par la suite.

Au terme de l’audience, l’avo-

cat de l’accusé, Me Richard 

Perras, a précisé les intentions 

de son client. « Je considère plus 

prudent de procéder sur la base 

d’une preuve qui a été testée 

plutôt que [sur la base d’une] 

preuve annoncée », a expliqué 

l’avocat de la défense.

Le Code criminel prévoit 

qu’un accusé, sur la base de 

faits nouveaux, peut demander 

de retrouver sa liberté au terme 

de l’enquête préliminaire, a pré-

cisé pour sa part le porte-parole 

du Directeur des poursuites cri-

minelles et pénales, Me Jean-

Pascal Boucher.

Récupération de biens
Au cours de l’audience, la 

défense a aussi demandé au 

tribunal de permettre à son 

client de récupérer certains 

biens saisis au moment de son 

arrestation. Il s’agit notamment 

de matériel informatique qui 

appartient à d’autres membres 

de sa famille. La poursuite, 

représentée par Me Maxime 

Chevalier, a consenti à cette 

demande.

L’ex-policier, accusé d’entrave 

à la justice, d’abus de confiance 

et de gangstérisme, revient en 

cour le 23 janvier pour fixer 

la date de son enquête préli-

minaire. Son avocat entend 

alors demander l’ouverture de 

paquets scellés. La défense 

veut prendre connaissance des 

motifs à l’appui de la déclaration 

sous serment qui a mené à l’ob-

tention d’un mandat d’écoute 

électronique «  d’urgence  » 

contre l’ancien policier.

Par ailleurs, selon MePerras, 

la détention de son client est 

« plus difficile » compte tenu 

du fait qu’il a été policier. « Il est 

dans un secteur où la protection 

est plus assurée qu’ailleurs », a 

précisé l’avocat de la défense. 

(La Presse)

Benoit 
Roberge  
reste 
détenu

VANCOUVER — La Gendarmerie 

royale du Canada (GRC) a 

dit avoir identifié et corrigé 

l’« erreur » qui a permis à deux 

militants écologistes de s’ap-

procher sur scène à deux pas 

du premier ministre Stephen 

Harper, tout en refusant de 

dévoiler la nature du problème 

ou ce qui a été fait pour le régler.

Deux militants sont montés 

sur scène lors d’un événement 

dans un hôtel du centre-ville de 

Vancouver, lundi, alors que M. 

Harper prenait place pour une 

séance de questions et répon-

ses avec le président-directeur 

général de la Chambre de com-

merce de Vancouver.

Aucune accusation
La police de Vancouver a 

indiqué qu’il n’y aurait aucune 

mise en accusation en lien avec 

cet incident, mais l’atteinte à 

la sécurité a suscité des inter-

rogations sur la manière avec 

laquelle les deux militants ont 

pu s’approcher si près de M. 

Harper avant l’intervention des 

agents de la GRC.

La caporale de la GRC Lucy 

Shorey a affirmé que le corps 

policier avait déjà mis en place 

des changements pour s’assu-

rer qu’une telle situation ne se 

reproduise plus.

L’examen de l’incident se 

poursuit, a-t-elle ajouté.

Mme Shorey a affirmé que 

la protection de représentants 

officiels, tels que le premier 

ministre, requiert un équilibre 

entre le devoir de protéger les 

élus et le droit du public à la 

libre expression et à l’accès à 

leurs représentants.

Les deux militants brandis-

saient des affiches attaquant le 

bilan de lutte aux changements 

climatiques du gouvernement 

conservateur. Ils ont été rapi-

dement écartés de la scène, 

questionnés sur les lieux puis 

relâchés.

— La Presse Canadienne

SÉCURITÉ DE STEPHEN HARPER

La GRC dit avoir corrigé l’« erreur » 

PAUL JOURNET

QUÉBEC — Le gouvernement 

péquiste souhaite déposer d’ici 

juin deux projets de loi pour pré-

parer le développement pétro-

lier en milieu terrestre et marin.

On y définira « les études à 

réaliser, les cautions à offrir, la 

réglementation et les moyens de 

mitigation », a indiqué en inter-

view à La Presse la ministre des 

Ressources naturelles, Martine 

Ouellet. On devrait aussi y trou-

ver le régime de redevances 

pour les hydrocarbures.

Elle l’a annoncé hier quelques 

heures après la publication du 

manifeste Pour tirer profit col-

lectivement de notre pétrole, 

cosigné par 11 ex-politiciens et 

décideurs économiques, dont 

l’ex-premier ministre Bernard 

Landry. À cause du poids de la 

dette et du choc démographique 

imminent, on ne pourrait, selon 

eux, se priver de ces revenus.

Selon M. Landry, ce manifeste 

visait d’ailleurs à convaincre la 

population du projet péquiste 

d’exploiter si possible le pétrole 

de schiste à Anticosti et le 

gisement Old Harry au large 

des Îles-de-la-Madeleine. Les 

libéraux et les caquistes y sont 

aussi favorables. À cause de la « 

tragicomédie des gaz de schiste 

», les citoyens « veulent prendre 

beaucoup de précautions envi-

ronnementales, ce qui n’est pas 

mauvais », dit-il. Mais il croit 

qu’un développement respec-

tueux de l’environnement est 

possible.

Québec espère réduire sa 

consommation de pétrole de 

60 % d’ici 2030. Et réduire d’ici 

2020 ses émissions de gaz à 

effet de serre (GES) de 25 % 

sous le niveau de 1990.

« Le manifeste équivaut 

à dire que la population doit 

arrêter de fumer tout en annon-

çant qu’on investira dans l’in-

dustrie du tabac », critique 

Patrick Bonin de Greenpeace. 

« Et les signataires ne donnent 

aucune donnée concrète pour 

prouver qu’on récolterait la 

manne espérée », ajoute Steven 

Guilbeault d’Équiterre, dont les 

critiques portent, elles aussi, 

autant sur des aspects écono-

miques que sur des aspects 

environnementaux.

Les projets les plus avancés 

sont encore à la phase d’explo-

ration. On ignore s’ils seraient 

profitables. Et il faudra attendre 

encore plusieurs années pour 

passer à l’exploitation, souligne-

t-il. Pendant ce temps, l’argent 

investi dans cette filière n’ira 

pas au développement de sour-

ces d’énergie vertes ou à l’effi-

cacité énergétique, déplore M. 

Guilbeault.

« C’est certain que notre pre-

mier objectif est de diminuer 

notre consommation de pétrole, 

reconnaît la ministre Ouellet. 

Mais on va quand même conti-

nuer d’en consommer dans les 

prochaines années. » Chaque 

année, Québec importe plus 

de 11 milliards de dollars de 

pétrole. Il serait préférable de 

le produire chez nous et de 

conserver chez nous une par-

tie de cet argent, croit-elle. Et 

pour connaître le potentiel éco-

nomique des gisements, il faut 

d’abord les explorer, poursuit la 

ministre. « Si on va en exploita-

tion, il faudra bien sûr qu’il y ait 

un retour économique impor-

tant pour la population. »

Chaque année,  

Québec importe  

plus de 11 milliards  

de dollars de pétrole.

Ce calcul « réducteur » vient 

« d’un autre siècle », réplique 

M. Bonin. « Forer 10 000 puits 

à Anticosti équivaudrait à ajou-

ter un million d’automobiles 

au Québec. On sait aussi que, 

selon une étude de l’Associa-

tion médicale canadienne, la 

pollution atmosphérique coûte 

déjà environ deux milliards de 

dollars par année en soins de 

santé au Québec. »

La production pétrolière aug-

mentera les GES au Québec. Et 

à cause du nouveau marché du 

carbone, des permis de polluer 

devront être achetés. Ce qui 

nuira à la productivité d’entre-

prises dans plusieurs secteurs, 

rappelle le porte-parole de 

Greenpeace.

En réduisant la consomma-

tion de pétrole, on diminuera 

les importations pétrolières, 

et donc le déficit commercial, 

ajoute-t-il.

MM. Bonin et Guilbeault 

concèdent qu’il faudra continuer 

d’importer du pétrole. Mais ils 

rappellent que, selon l’Agence 

internationale de l’énergie, il 

faudrait que les deux tiers des 

réserves non exploitées demeu-

rent sous terre jusqu’en 2050. 

C’est nécessaire pour limiter la 

hausse du réchauffement cli-

matique à 2 degrés Celsius, une 

cible endossée par Québec. « 

Les gisements qu’on doit laisser 

de côté, ce sont ceux qui sont 

non conventionnels et plus dan-

gereux pour l’environnement, 

comme le pétrole de schiste 

d’Anticosti et le pétrole d’Old 

Harry, situé dans une quasi-

mer intérieure », dit M. Bonin. 

(La Presse)

Ouellet prépare deux projets 
de loi pour exploiter le pétrole
Les environnementalistes dénoncent une mentalité d’un « autre siècle »

ARCHIVES LA PRESSE

« C’est certain que notre premier objectif est de diminuer notre consommation de pétrole, mais on va 
quand même continuer d’en consommer dans les prochaines années», affirme la ministre des Ressour-
ces naturelles Martine Ouellet. 
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A&SARTS & SPECTACLES

CAROLINE ST-PIERRE
LA PRESSE CANADIENNE

MONTRÉAL — Le cinéma 

américain a largement 

dominé au Québec en 2013, 

ayant récolté des parts de 

marché de 88,2 pour cent, 

malgré une baisse marquée 

du box-office global.

Le cinéma québécois a 

malgré tout connu une légère 

hausse de ses parts de mar-

ché, qui sont passées de 

4,8 pour cent à 5,6 pour cent, 

selon le bilan publié hier par 

l’agence Cinéac.

Cette hausse est large-

ment attribuable au film 

Louis Cyr, qui est égale-

ment le seul titre n’étant pas 

originaire des États-Unis à 

figurer au top 20 de 2013 au 

Québec. Avec des recettes de 

4 067 856 $, le film mettant 

en vedette Antoine Bertrand 

dans le rôle de l’homme fort 

a pris le neuvième rang au 

box-office total au Québec.

C’est The Hunger Games : 
l’embrasement qui se classe 

au premier rang du box-office 

global sur le territoire qué-

bécois, grâce à des recettes 

de 6,6 millions $. Iron Man 
3, Le Hobbit : la désolation 
de Smaug, Détestable moi 
2 et Rapides et dangereux 6 

complètent le top 5.

«  Historiquement, le 

Québec était une espèce 

de petit fort, on était un peu 

les résistants par rapport 

au cinéma américain en 

raison de la culture », expli-

que la directrice générale 

de Cinéac, Pascale Dubé. 

« Cette année, les chiffres 

indiquent qu’on tend à se 

rapprocher de la tendance 

nord-américaine pour ce qui 

est des parts de marché. »

L’offre généreuse de méga-

productions américaines, 

toujours populaires auprès 

des cinéphiles, explique 

la domination quasi totale 

du cinéma hollywoodien 

au Québec. Sur les 10 films 

ayant obtenu le meilleur 

box-office au Québec, seuls 

deux (Louis Cyr et Gravité) 

n’appartiennent pas à une 

franchise.

« La stratégie américaine 

de faire des films franchisa-
bles semble payer », avance 

Mme  Dubé, qui précise 

cependant que le cinéma 

hollywoodien n’a pas dû 

faire face, cette année, à la 

concurrence de gros films 

originaires d’autres pays, 

comme Skyfall, l’an dernier, 

qui est un film britannique. 

On avait eu aussi par les 

années passées les Harry 

Potter et compagnie...»

Le cinéma 
québécois 
améliore 
son sort  
au box-office

IMACOM, JOCELYN RIENDEAU

Les Zapartistes Brigitte Poupart, Christian Vanasse, Jean-François Nadeau, François Patenaude et Vincent Bolduc (absent sur la photo) ont 
offert une revue de l’année décapante aux Sherbrookois. 

SHERBROOKE — À des 

années-lumière des flam-

boyants costumes et décors 

du Bye bye de Radio-Canada, 

les Zapartistes proposent 

une revue de l’année plus 

modeste, mais également 

plus cinglante et mordante. 

Cinq micros, trois musiciens, 

quelques perruques tout droit 

sorties d’un magasin de farce 

et attrape et un humour intel-

ligent et engagé, voilà tout ce 

qu’il faut aux cinq corrosifs 

artistes pour revoir et corri-

ger l’actualité de 2013.

De passage au Centre 

culturel de l’Université de 

Sherbrooke, hier, pour pré-

senter Zap 2013, François 

Patenaude, Christian Vanasse, 

Vincent Bolduc, Jean-François 

Nadeau et Brigitte Poupart ont 

fait replonger les Sherbrookois 

dans les méandres de 2013, une 

année faste en matériel pour 

ces décapants artistes.

De Pierre Karl Péladeau 

qui raconte un conte d’Hydro 

à François Legault qui 

dégringole dans les sondages 

au point de demander conseil 

à Mélanie Joly, en passant par 

la mort de Paul Desmarais qui 

laisse dans le deuil son cani-

che Jean ou Vladimir Poutine 

qui n’aime pas l’environnement 

parce que ça fait gai et que les 

gais, c’est « ouach caca », les 

Zapartistes sont capables de 

faire rigoler sur tous les travers 

de la société grâce à leurs tex-

tes habillement rédigés. 

S’ils réclamaient à grand 

cri le départ de Jean Charest 

dans les précédentes éditions 

de la revue de l’année, les 

Zapartistes clament main-

tenant leur déception face 

au gouvernement péquiste, 

notamment avec leur chanson 

Vous étiez formidable, j’étais 
fort minable de vous croire 
capable. Brigitte Poupart, sous 

les traits de Pauline Marois, est 

allée jusqu’à affirmer que leur 

plus grande réussite est tout 

simplement d’avoir réussi à 

garder le pouvoir. 

Jean-François Nadeau a 

enfilé les imitations de politi-

ciens tout au long du spectacle. 

De Stephen Harper transformé 

en magicien qui coupe dans les 

jeux de cartes comme dans les 

programmes sociaux à Lucien 

Bouchard qui affirme que 

même les morts au Québec sont 

devenus lâches, le comédien 

et improvisateur a offert des 

performances convaincantes 

qui ont entraîné de grandes 

salves de rires.

Justin Trudeau
Coup de cœur pour son 

imitation de Justin Trudeau. 

Vêtu d’une chemise peu bou-

tonnée, le chef du parti libéral 

du fait son entrée sur scène 

au son d’une chanson digne 

d’un strip-tease avant de se 

lancer dans un éloquent dis-

cours : « J’ai des conflits et 

des questions à l’intérieur de 

mon corps. Où sont nos idéaux? 

Laissez-moi m’introduire à 

votre ouverture... » 

Christian Vanasse a provo-

qué le plus grand silence de 

toute la soirée lorsqu’il a com-

menté les événements de Lac-

Mégantic sous forme de rap. 

« J’ai appris ce qu’était une per-

sonne morale : une entreprise. 

Ce jour-là, 47 personnes réelles 

sont mortes, mais la personne 

morale, elle, a survécu », a-t-

il dénoncé avant de dire que 

cet événement ne reflète pas 

le visage le plus laid du capi-

talisme, mais tout simplement 

son visage normal. Les quel-

ques blagues sur le marathon 

de Boston et son nouveau 

sport, le saut en hauteur, ont 

également provoqué un silence 

dans la salle. 

Dans un segment plus léger, 

les Sherbrookois ont eu droit à 

l’échevelée, mais très articulée 

Joyce Napier, correspondante 

à Washington pour Radio-

Canada, pour décrire la der-

nière année aux États-Unis. La 

description du conflit syrien est 

toutefois revenue à Sami Aoun, 

professeur en politique de 

l’Université de Sherbrooke, per-

sonnifié par Christian Vanasse, 

qui s’est brillamment empêtré 

dans les histoires d’alliances, 

d’ennemis, de chefs d’État, de 

religions, de gouvernements... 

jusqu’à ce que le public n’y 

comprenne - vraiment - plus 

rien. 

L’édition  2013 est l’ul-

time revue de l’année des 

Zapartistes. Les artistes dési-

rent éviter de tomber dans 

une routine et promettent 

d’être de retour dans les mois 

à venir dans de nouvelles 

aventures, particulièrement si 

des élections se déclenchent. 

« On a reçu un appel de Louis 

Morissette qui voulait être sûr 

d’avoir de la place l’an prochain 

pour son show avec sa blonde. 

On lui a dit qu’on lui faisait de 

la place », renchérit Christian 

Vanasse, un malin sourire aux 

lèvres.

LES ZAPARTISTES

Année faste pour une ultime revue

chloe.cotnoir@latribune.qc.ca

CHLOÉ
COTNOIR
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JOSIANNE DESLOGES

QUÉBEC — Des milliers d’ad-
mirateurs d’Elvis Presley se 
sont connectés sur le site web 
Livestream hier matin pour 
assister au lancement des célé-
brations soulignant l’anniver-
saire de naissance du chanteur. 
Dans le fil de commentaires, 
on voyait fuser de nombreux 
« Bravo David! » pour saluer 
la présence de David Thibault, 
qui a pu profiter d’une journée 
mémorable à Graceland. 

Le jeune personnificateur de 
Saint-Raymond-de-Portneuf a 
chanté Happy Birthday aux côtés 
de Jenna Bush Hager, collabo-
ratrice au Today Show, sur une 
petite estrade installée à l’exté-
rieur sur le terrain de Graceland 
en ce matin frisquet. « J’avais un 
certain plan de chanson, mais je 
me suis un peu trompé dans les 
paroles », a admis candidement 
l’adolescent au téléphone.

Tout de suite après, Knox 
Phillips, le fils de Sam Phillips 
(des studios Sun Records), en a 
profité pour lui glisser à l’oreille : 
« Félicitations, continue à faire 
ce que tu fais », nous raconte le 
jeune Thibault, qui a ensuite 
coupé le gâteau officiel des célé-
brations avec Wink Martindale, 
l’ex-animateur du Dance Party 
TV Show, et qui a maintes fois 
interviewé le King. « Je ne sais 
pas si c’est un vrai gâteau, il était 
dur pas mal! » s’exclame David.

David Thibault a connu la 
célébrité instantanée le mois 
dernier, lorsqu’une vidéo diffu-
sée sur YouTube et le montrant 
interpréter Blue Christmas est 
devenue virale. Le Québécois a 
par la suite conclu une entente 

PASSAGE REMARQUÉ À GRACELAND

David Thibault au pays d’Elvis

LE SOLEIL, JEAN-MARIE VILLENEUVE

Le jeune David Thibault était présent à Graceland, hier, à l’occasion des célébrations pour souligner 
l’anniversaire de naissance d’Elvis Presley. 

avec Universal Music Canada, 
qui a distribué sa version de 
la chanson. Sa prestation lui a 
également permis d’être invité 

au talk-show d’Ellen DeGeneres 
aux États-Unis.

Après son interprétation 
d’hier, David Thibault a ensuite 

fait une séance de photos pour 
le Today Show, puisqu’il sera 
l’objet d’un reportage diffusé 
vendredi matin à l’émission 

américaine. Il a aussi pu faire 
une visite privée de la maison 
d’Elvis, où il s’est entre autres 
attardé dans les appartements 
de Lisa-Marie Presley lorsqu’elle 
était enfant. « C’était une expé-
rience assez fantastique », com-
mente-t-il, visiblement heureux 
de se retrouver sur le domaine 
de son idole.

Cadillac rose
Puis, il s’est rendu au Car 

Museum, qui abrite la collec-
tion de voitures d’Elvis, où 
une cinquantaine de person-
nes l’ont écouté interpréter 
Blue Christmas, That’s Alright 
Mama, Kentucky Rain, Angel, 
I’ll Never Let You Go (Little 
Darlin’) en s’accompagnant avec 
sa guitare Epiphone.

« Plusieurs Québécois étaient 
là et sont venus me féliciter », 
mentionne David, qui a pu 
jeter un oeil sur la légendaire 
Cadillac rose qu’Elvis a donné 
à sa mère.

Le jeune homme, qui loge au 
Heartbreak Hotel, l’un des éta-
blissements les plus prisés de 
Memphis, a pu rencontrer l’infir-
mière et un bon ami d’enfance 
du King, mais aucun membre 
de la famille Presley pour l’ins-
tant. « J’ai rencontré une femme 
qui a été la copine d’Elvis de 
1960 à 1966 [Sandy, la femme 
de Wink Martindale avec qui 
David a coupé le gâteau]. Elle 
est vraiment belle, c’est quelque 
chose! Elle m’a dit : «Tu es celui 
dont la voix se rapproche le plus 
de la voix d’Elvis.» » 

Le chanteur de Saint-
Raymond-de-Portneuf reprend 
l’avion pour Québec vendredi. 
(Le Soleil avec The Associated Press)
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ÉCONOMIE
S&P/TSX

13 614,63

+17,70

TSX C.

956,16

+6,33

$ CAN

92,56

-0,27

D. JONES

16 462,74

-68,20

S&P 500

1837,49

-0,39

NASDAQ

4165,61

+12,43

OR US

1225,50

-4,10

PÉTROLE

92,33

-1,34 

RICHARD DUFOUR

MONTRÉAL — La direction de 

Bombardier sera prête à faire 

sa très attendue mise à jour 

quant à la date d’entrée en ser-

vice des appareils de la CSeries 

lorsqu’elle présentera ses résul-

tats trimestriels, le 13 février.

Et hier, pour la première fois 

depuis le début des essais en 

vol, deux appareils CSeries 

ont décollé durant la journée à 

Mirabel, dans les Laurentides.

Le troisième avion d’essai 

n’a cependant pas encore été 

utilisé, ce qui ne devrait pas tar-

der puisque le vice-président et 

directeur général de la CSeries, 

Rob Dewar, a récemment indi-

qué que le troisième appareil 

d’essai allait voler peu de temps 

après le deuxième.

Au total, cinq avions CS100 

seront utilisés pour les tests. 

Le deuxième avion d’essai avait 

décollé pour la première fois la 

semaine dernière à Mirabel, 

avant d’être utilisé de nouveau 

hier.

Le programme d’essais est 

en cours depuis bientôt quatre 

mois. Le tiers du programme 

est donc pratiquement complété 

puisque les essais ont originale-

ment été prévus pour se dérou-

ler sur 12 mois.

Cameron Doerksen, de la 

Banque Nationale, fait remar-

quer que, jusqu’à maintenant, 

les deux appareils d’essai uti-

lisés ont effectué moins d’une 

vingtaine de décollages et n’ont 

pas encore cumulé 50 heures 

de vol.

Étant donné que la direction 

de Bombardier a déjà mentionné 

que le programme d’essais 

comptera environ 2400 heures 

de vol, seulement 2 % des heu-

res de vol ont été enregistrées.

« Nul doute que le rythme 

accélérera, mais en raison de 

la lenteur observée jusqu’ici, il 

est plus réaliste de s’attendre à 

ce que l’entrée en service sur-

vienne au printemps ou même 

à l’été 2015 », écrit-il.

Bombardier a toujours main-

tenu que la CSeries devait 

entrer en service 12 mois après 

le premier vol, qui a finalement 

eu lieu à la mi-septembre. La 

plupart des analystes de Bay 

Street prévoient que la date 

d’entrée en service sera repor-

tée de quelques mois.

Un délai plus long que prévu 

dans l’entrée en service des avi-

ons CSeries pourrait alimenter 

les inquiétudes de certains 

investisseurs qui surveillent le 

bilan financier de Bombardier. 

Surtout si, pour une raison ou 

pour une autre, l’entreprise doit 

puiser de façon inhabituelle 

dans ses liquidités au cours 

des prochains mois. « Une telle 

situation entraînerait inévita-

blement un repli en Bourse », 

dit-il. (La Presse)

BOMBARDIER

Des doutes 
sur l’entrée 
en service  
de la CSeries

EN BREF

VICTORIAVILLE — Les ventes n’étant pas 

aussi fortes que ce qui avait été anticipé, 

Claude Savoie et Alexandre Daigle ont 

annoncé qu’ils devaient revoir leur projet 

de construction de condos aux abords du 

réservoir Beaudet. On ne parlerait donc plus 

d’édifices de 70 unités, mais plutôt de deux 

bâtiments abritant huit logements chacun.

Les deux anciens Tigres estiment avoir 

besoin de vendre environ cinq condos de 

luxe afin d’entamer la construction du pre-

mier immeuble de leur complexe résidentiel. 

Si tout va comme prévu, on espère donner la 

première pelletée de terre du projet appelé 

le Wilfrid-Laurier, en l’honneur de l’ancien 

premier ministre du Canada, quelque part 

en 2014.

Les promoteurs ont également revu à la 

baisse la somptuosité de leurs installations 

afin de réduire le prix de vente de leurs loge-

ments. On croit ainsi être en mesure de ven-

dre davantage de condos et plus rapidement. 

Le marché victoriavillois n’était peut-être 

pas prêt pour ce type d’offre.

Selon M. Savoie, le fait d’avoir un bâtiment 

de construit favorisera également les ven-

tes, puisqu’il est toujours plus difficile de 

convaincre un acheteur uniquement avec 

des plans. 

Le projet prévoit également la construc-

tion d’un complexe commercial à l’angle de 

la rue Garand et de la route de la Grande-

Ligne. Si la demande est assez forte, le ter-

rain est suffisamment grand pour permettre 

la construction d’autres tours à condos.

— Yanick Poisson

Condos à Victoriaville : le duo Daigle et 
Savoie forcé de revoir son projet à la baisse

SHERBROOKE — Un an après son arrivée, 

Patrick Lespérance quitte son poste de direc-

teur général à la Chambre de commerce de 

Fleurimont. Son succédeur n’est toujours pas 

connu.

Au cours de son année avec la Chambre de 

commerce, M. Lespérance a réussi à augmen-

ter de 100 % le nombre d’entreprises membres 

de la Chambre, passant de 298 entreprises 

membres à plus de 620 membres. Il a égale-

ment réussi à amener « plusieurs nouveaux 

partenaires annuels, la tenue d’activités à 

guichet fermé toute l’année et une visibi-

lité accrue sur les réseaux sociaux, le web 

et dans les médias », peut-on lire dans un 

communiqué. 

En attendant l’embauche d’une nouvelle 

personne à la direction générale, le poste sera 

occupé de façon intérimaire par la présidence 

de la Chambre. M. Lexpérance quittera offi-

ciellement ses fonctions le 24 janvier.

 — La Tribune 

Patrick Lespérance quitte 
la Chambre de Fleurimont 

« Il est toujours plus difficile  

de convaincre un acheteur 

uniquement avec des plans. »

MARTIN VALLIÈRES

MONTRÉAL — Le début d’hiver 

plus rigoureux au Canada et 

aux États-Unis stimule les ven-

tes d’articles saisonniers à des 

niveaux inégalés depuis des 

années.

À tel point que, pour bien 

profiter de cette soudaine 

manne, des fabricants québé-

cois spécialisés doivent prendre 

les bouchées doubles.

« Depuis des semaines, nous 

roulons au maximum de notre 

capacité de production, 24 heu-

res sur 24, 7 jours sur 7. Même 

après les Fêtes, les commandes 

demeurent très, très fortes. Si 

ça se maintient, nous pour-

rions réaliser un hiver record », 

indique Jean Gaudreault, pré-

sident-directeur général de 

Garant, un gros fabricant de 

pelles et d’outils de déglaçage 

établi de longue date près de 

Montmagny, au sud de Québec.

«  On court comme des 

fous depuis des semaines 

pour répondre à la demande 

de nos clients, c’est-à-dire 

les principaux détaillants en 

quincaillerie et matériaux de 

rénovation », commente pour 

sa part André Daigle, président 

de RCR International, un fabri-

cant montréalais de coupe-froid 

et d’isolants pour les portes et 

fenêtres.

En fait, comme chez Garant, 

ce sont les commandes dites 

« en répétition » à ce moment-ci 

de la saison hivernale qui sont 

d’une ampleur exceptionnelle 

chez RCR.

Pour y faire face, l’entreprise 

a dû allonger de deux mois le 

maintien d’une pleine capacité 

de production à ses usines de 

Montréal-Est et Longueuil.

Emplois  
saisonniers prolongés

L e s  emp l o i s  d ’u ne 

cinquantaine de travailleurs 

saisonniers sur un effectif 

total de 210 ont ainsi été pro-

longés jusqu’à la mi-janvier. 

D’habitude, ils sont interrom-

pus en novembre, une fois ter-

minée la production présaison 

et constitués les stocks de pro-

duits d’isolation hivernaux.

Aussi, ce sont encore une 

demi-douzaine de camions-

remorques qui partent chaque 

jour des usines et entrepôts 

de RCR. Il s’agit d’un volume 

de livraisons plus élevé d’un 

bon tiers par rapport au ralenti 

habituel de janvier, avant le 

début des livraisons de produits 

estivaux.

L’afflux considérable de 

commandes additionnelles de 

produits d’hiver a généré plu-

sieurs défis de gestion, dont 

le rationnement des livraisons 

de certains articles parmi ses 

principaux clients.

André Daigle ne s’en plaint 

pas, bien au contraire.

« Cet hiver très fort compense 

les quelques mois de misère 

que nous avons connus en fin 

d’été et en début d’automne. 

Sur toute notre année finan-

cière, ça augure donc plutôt 

bien. Aussi, les inventaires de 

nos clients seront tellement 

dégarnis en fin d’hiver que 

leurs commandes de présaison 

pour l’hiver prochain s’annon-

cent très bonnes. »

Chez Garant, selon le PDG 

Jean Gaudreault, « nous avons 

30 portes de chargement en 

camions-remorques, et je peux 

vous dire qu’elles sont toutes 

très occupées ces temps-ci ».

À plein régime, Garant 

regroupe 425 employés dans 

ses 3 usines voisines (outils de 

bois, de plastique ou d’acier) 

situées à Saint-François, près 

de Montmagny.

Garant a aussi une usine de 

sciage au Nouveau-Brunswick, 

d’où provient le bois pour la 

fabrication des manches de cer-

tains outils de déneigement et 

de jardinage, son autre grand 

marché saisonnier.

Filiale de l’outilleur améri-

cain Ames True Temper depuis 

une vingtaine d’années, Garant 

réalise un chiffre d’affaires de 

l’ordre des 100 millions de dol-

lars par an.

Ces temps-ci, avec une 

saison d’hiver aussi forte, ce 

sont quelque 75 000 outils de 

déneigement et de déglaçage 

qui sont expédiés chaque jour 

de l’usine de Garant vers des 

détaillants partout au Canada 

et dans tout le nord-est des 

États-Unis.

«  Nous sommes à notre 

maximum inégalé depuis l’hi-

ver 2008, qui avait été très, très 

neigeux dans l’est du Canada 

et des États-Unis  », relate 

M. Gaudreault.

« Mais cet hiver, les intempé-

ries d’hiver plus rigoureuses ont 

lieu un peu partout de l’Ouest 

jusqu’à la côte Atlantique. 

Par conséquent, la demande 

demeure forte partout pour nos 

pelles et nos outils de dégla-

çage. » (La Presse)

VENTE DE PELLES ET AUTRES PRODUITS SAISONNIERS

Un hiver hors de l’ordinaire

LA PRESSE, EDOUARD PLANTE-FRÉCHETTE

Garant, un fabricant de pelles et d’outils de déglaçage de Montma-
gny dont on voit ici quelques articles dans un quincaillier Rona, se 
dirige vers un hiver record si la tendance se maintient.
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AGENCE FRANCE-PRESSE

JÉRUSALEM  — Plus de 

10  000  demandeurs d’asile 

africains entrés illégalement 

en Israël se sont rassemblés 

hier devant le Parlement à 

Jérusalem, au quatrième jour 

de leur protestation contre la 

politique d’immigration du gou-

vernement, a indiqué la police.

« Plus de 10 000 manifestants 

se sont rassemblés avec l’autori-

sation de la police dans le calme 

en face de la Knesset », a affirmé 

à l’AFP le porte-parole de la 

police Micky Rosenfeld selon 

qui « la police est présente en 

force pour assurer l’ordre ».

Le président du Parlement 

Yuli Edelstein a pour sa part 

interdit l’entrée de la Knesset à 

quatre représentants des mani-

festants qui avaient été invités à 

une rencontre par des députés.

Dans un communiqué, 

M. Edelstein a expliqué qu’il 

voulait ainsi « éviter des provo-

cations susceptibles de dégéné-

rer en violences ».

Les manifestants, originaires 

principalement d’Érythrée et 

du Soudan, ont manifesté dans 

le calme en scandant: « Nous 

sommes des réfugiés, nous 

avons besoin de protection », 

en anglais.

L’écrivain israélien primé 

David Grossman s’est dit « hon-

teux et déconcerté » face au trai-

tement réservé à ces migrants 

dans son pays, rapporte le site 

d’information Ynet.

Lundi, ils avaient défilé à Tel-

Aviv devant plusieurs ambassa-

des occidentales.

Dimanche, plus de 30 000 

d’entre eux avaient participé 

à une manifestation monstre 

dans le centre de Tel-Aviv.

Ces demandeurs d’asile 

dénoncent le refus des autorités 

d’examiner leurs demandes, 

ainsi que le placement en réten-

tion de centaines d’entre eux.

Ils se sont heurtés à une fin de 

non-recevoir du Premier ministre 

Benjamin Netanyahu qui a pré-

venu que leurs manifestations 

ne « serviraient à rien ».

Dans une lettre ouverte 

publiée hier, les organisateurs 

des manifestations ont appelé 

le Premier ministre et son gou-

vernement à entrer dans « un 

dialogue direct et ouvert » avec 

eux.

« Nous ne sommes pas des 

criminels », mais « une commu-

nauté de demandeurs d’asile 

démocratique, disciplinée et 

respectueuse de la loi », indi-

que le texte.

Selon une loi votée le 

10 décembre, les immigrés 

clandestins peuvent être pla-

cés jusqu’à un an en centre de 

rétention sans procès.

Plus de 10 000 migrants africains 
encerclent le parlement israélien

AGENCE FRANCE-PRESSE

Plus de 10 000 demandeurs d’asile affricains qui réclament le statut 
de réfugiés ont manifesté hier devant le parlement israélien, dans 
le cadre d’une série de démonstrations pour attirer l’attention sur 
leur sort.

AGENCE FRANCE-PRESSE

NEW YORK — Le gouverneur de 

l’État de New York a annoncé hier 

qu’il allait autoriser la marijuana 

à des fins médicales, New York 

devenant le 21e État américain 

à assouplir sa législation en la 

matière.

Andrew Cuomo, un démo-

crate longtemps opposé à un 

telle mesure, a annoncé un 

programme pilote limité, dans 

20 hôpitaux de l’État qui compte 

19,5 millions d’habitants.

« La marijuana médicale peut 

aider à gérer la douleur et le trai-

tement du cancer et d’autres 

maladies graves, et 20 États l’ont 

déjà autorisée. Nous allons éta-

blir un programme permettant 

à 20 hôpitaux de la prescrire », 

a-t-il déclaré lors de son discours 

annuel sur l’état de l’État de New 

York, à Albany.

« Nous surveillerons le pro-

gramme pour évaluer son effi-

cacité », a-t-il ajouté.

M. Cuomo, 56 ans, qui s’était 

déjà prononcé l’an dernier pour 

décriminaliser la possession de 

15 grammes ou moins de canna-

bis, devrait procéder par décret, 

la mesure ayant déjà été propo-

sée à quatre reprises ces derniè-

res années aux élus de l’État, 

sans résultats.

Cette annonce s’inscrit dans 

un mouvement croissant d’assou-

plissement des législations sur la 

marijuana aux États-Unis. Avec 

l’État de New York, elle sera ainsi 

autorisée, à des degrés divers, 

pour des raisons médicales, dans 

21 des 50 États américains, et 

dans la capitale Washington DC, 

entité territoriale qui ne fait par-

tie d’aucun EÉtat. Le premier État 

à l’autoriser avait été la Californie 

en 1996.

Le Colorado est allé encore 

plus loin. Depuis le 1er janvier, les 

consommateurs âgés de plus de 

21 ans peuvent y acheter léga-

lement jusqu’à 28 grammes de 

cannabis. L’État de Washington 

a voté une mesure similaire, qui 

prendra effet au printemps.

58 % des Américains sont 

désormais pour une légalisation 

de la marijuana et 14 États ont 

également ces dernières années 

décriminalisé la possession de 

cannabis en petite quantité.

L’annonce de M. Cuomo inter-

vient à un moment politique inté-

ressant, avec l’arrivée à New York 

du maire Bill de Blasio, plus à 

gauche que M. Cuomo.

New York autorise le 
cannabis à usage médical

Le gouvernement cubain a 
converti en entrepreneurs 
privés les chauffeurs de taxi, 
jusqu’à présent employés par 
l’État, afin d’améliorer leur ser-
vice et de réduire le nombre de 
fonctionnaires. Le nouveau sys-
tème prévoit que les employés 
des compagnies publiques s’or-
ganisent en coopératives, une 
formule privilégiée par le prési-
dent Raul Castro dans le cadre 
des nombreuses réformes 
économiques mises en oeuvre 
ces dernières années visant à 
« actualiser » le modèle cubain 
hérité de l’ère soviétique. 

Cuba : les  
taxis privatisés

AGENCE FRANCE-PRESSE

VERSAILLES — Une femme por-

tant le voile intégral interdit en 

France, jugée pour avoir insulté 

et menacé des policiers qui vou-

laient contrôler son identité, a été 

condamnée à un mois de prison 

avec sursis hier à Versailles.

Le tribunal correctionnel a 

auparavant rejeté le recours, sous 

forme de Question prioritaire de 

constitutionnalité (QPC) déposé 

par les avocats de la jeune femme 

qui contestaient sur le fond la loi 

interdisant le port du voile inté-

gral dans l’espace public.

Cassandra Belin, une jeune 

Française de 20 ans convertie 

à l’islam, a été condamnée à un 

mois de prison avec sursis - peine 

plus sévère que les réquisitions 

- pour avoir insulté et menacé 

des policiers lors d’un contrôle 

d’identité mouvementé dans 

la cité populaire de Trappes le 

18 juillet.

Elle a aussi été condamnée 

à 150 euros d’amende pour « le 

port d’une tenue dissimulant le 

visage » dans l’espace public.

À son procès, le 11 décembre, 

le ministère public avait requis 

500 euros d’amende pour les 

outrages et 150 euros pour le port 

du niqab.

— Agence France-Presse

France : la prison avec  
sursis pour une femme voilée 

AGENCE FRANCE-PRESSE

L’ancienne star du basket américain Dennis Rodman a chanté Happy 
birthday to you! au dirigeant nord-coréen Kim Jong-Un à Pyongyang 
hier, avant de rejoindre l’équipe qui jouait pour célébrer l’événe-
ment. Sur une vidéo mise en ligne, on voit l’ancien basketteur de 
la NBA, connu pour ses excentricités, entrer sur un terrain couvert 
de basket de la capitale nord-coréenne et chanter en hommage au 
jeune dirigeant du pays devant quelques milliers de spectateurs. 
Kim Jong-Un, qui a eu 31 ans cette semaine, a assisté au match qui 
en compagnie de son épouse Ri Sol-Ju, et d’autres responsables. 

Rodman chante pour 
l’anniversaire de Kim Jong-Un



Le consommateur avisé lit les petits caractères : ‡, Ω, ±, **. Les offres de cette annonce s’appliquent à la livraison au détail des modèles neufs sélectionnés achetés entre le 7 et le 31 janvier 2014 auprès des concessionnaires participants et peuvent être modifiées ou prolongées sans préavis. Le transport (1 695 $) et la taxe sur le climatiseur (le cas échéant) sont compris dans le prix d’achat. Aucuns frais
supplémentaires ne seront ajoutés aux prix tout inclus des véhicules annoncés. L’immatriculation, l’assurance, les droits sur les pneus neufs (15 $) et les taxes applicables sont en sus et seront exigés à l’achat. Un acompte peut être demandé. Le concessionnaire peut devoir échanger ou commander un véhicule (le cas échéant). Le concessionnaire peut vendre ou financer à prix moindre. Voyez votre
concessionnaire participant pour les détails et conditions. ‡ Le prix d’achat s’applique à la Dodge Grand Caravan SE 2014 (RTKH53 + 29E) et au Dodge Journey SE 2014 (JCDH49 + 22F) : 19 995 $. Le prix d’achat comprend, le cas échéant, une remise au comptant. Ω Les remises au comptant (Dodge Grand Caravan SE 2014 : 8 100 $ et Dodge Journey SE 2014 : 2 000 $) sont offertes sur certains modèles neufs
2014 sélectionnés et sont déduites du prix négocié avant l’application des taxes. ± Le taux de financement à l’achat de 4,29 % jusqu’à 96 mois est offert aux clients admissibles sous réserve de l’approbation de crédit par la RBC Banque Royale, la Banque Scotia ou Financement Auto TD et est applicable à la Dodge Grand Caravan SE 2014 (RTKH53 + 29E) et au Dodge Journey SE 2014 (JCDH49 + 22F). Exemples
: Dodge Grand Caravan SE 2014 (RTKH53 + 29E)/Dodge Journey SE 2014 (JCDH49 + 22F) avec un prix d’achat de 19 995 $ financé à un taux de 4,29 % pour 96 mois sans aucun acompte équivaut à 208 paiements aux deux semaines de 113,63 $, des frais de crédit de 3 640,04 $ et une obligation totale de 23 635,04 $. ** Modèle Dodge Grand Caravan 2014 édition 30e anniversaire (RTKH53 + 29P) montré.
Le prix de 29 345 $ inclut une remise au comptant de 7 000 $. Modèle Dodge Journey R/T TI 2014 (JCES49 + 28X) montré. Le prix de 32 550 $ inclut une remise au comptant de 2 000 $. Les modèles montrés peuvent différer légèrement des modèles qui sont commercialisés au Canada. ∆ Données basées sur le Guide de consommation de carburant 2014 de Ressources naturelles Canada (RNCan). Dodge
Grand Caravan SE 2014 avec moteur V6 PentastarMC : consommation de 7,9 L/100 km sur autoroute et 12,2 L/100 km en ville. Dodge Journey SE 2014 avec moteur 4 cylindres de 2,4 L et transmission automatique à 4 vitesses : consommation de 7,7 L/100 km sur route et de 11,2 L/100 km en ville. Les méthodes d’essai utilisées sont celles du gouvernement du Canada. La consommation d’essence de votre
véhicule varie selon le groupe motopropulseur, vos habitudes de conduite et d’autres facteurs – à titre comparatif seulement. Voyez votre concessionnaire pour des précisions supplémentaires sur le programme ÉnerGuide. √ A%rmation basée sur les ventes totales enregistrées de 1984 à octobre 2013. * Selon R. L. Polk Canada, Inc. Ventes totales au Canada des véhicules neufs immatriculés entre mai 2008
et août 2012 pour les multisegments Chrysler. Date de début basée sur le lancement marketing en mai 2008. ❖ De vraies bonnes affaires. En temps réel. Utilisez votre appareil mobile pour construire le modèle de votre choix et en obtenir le prix.Le sceau Best Buy est une marque de commerce de Consumers Digest Communications LLC et utilisée sous licence. MC Le logo SiriusXM est une marque de commerce
enregistrée de SiriusXM Satellite Radio Inc. MC Pentastar est une marque de commerce de Chrysler Group LLC. MD Bluetooth est une marque déposée de Bluetooth SIG, Inc. MD Jeep est une marque déposée de Chrysler Group LLC et utilisée sous licence. MD Stow ‘n Go et Uconnect sont des marques déposées de Chrysler Group LLC. Coop publicitaire des concessionnaires Chrysler • JeepMD • Dodge • RAM
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2 PROPRIÉTÉS, BUNGALOWS

MAISONÀVENDRE - SUCCESSION
1445 Ch. Mitchell, Huntingville arrond. Len-
noxville. Idéal pour contracteur. Aucune offre
raisonnable ne sera refusée. 819 346-9286.

20 TERRES, TERRAINS

Reste 4 terrains sur 100. Nouveau dév.,
près Hôtel-Dieu, zoné unifamilial, avec servi-
ces inclus. 62 000$. Proprio: 819 569-7754.

TRÈS BEAUX TERRAINS BOISÉS, à la
campagne, rivière, montagne, canot. Finan-
cement.www.petitham.com 819 828-2341

26 COMMERCES ÀVENDRE

WINDSOR BAR ÉQUIPÉ, terrasse, gr. ter-
rain, près usine, idéal truck stop. Finance-
ment possible. 819 347-9922 / 819 845-0466

APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

GRANDS 3½, 4½, 5½ NEUFS
QUALITÉ SUPÉRIEURE

www.loyersherbrooke.com
3108504

Style condo, près du CHUS
Fleurimont et du
CHUS Hôtel-Dieu.

819 993-9003
819 437-5579

APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

0$ 0$ 0$ À LOUER
1½ maintenant, meublé, moderne,

tout inclus. 819 563-6204

1070 PAPINEAU, 4½ chauffé, eau chaude,
pl. flottant. 1 mois gratuit. 510$ (sous-sol),
535$ (2e étage). 819 569-4642 ou 571-6012

APPART. ARRONDISSEMENT42 DE FLEURIMONT

1130, 13e AVENUE NORD
3½, 4½, libres imméd. Chauffés, eau chaude
fournie, pl. flottant. Près Galeries 4-Saisons et
CHUS. 819 564-7442.

12 unités, près 4-Saisons

4½ STYLE CONDO
806 Des Lys, app. 203.

819 679-5766, 819 823-1132

215, 18e Avenue Nord

3½, 4½, chauffés, eau ch.
Cul-de-sac, tranquille

819 345-8571, 819 5668220

3½, 4½ PROMOTION. Chauffés, eau
chaude, derrière les Galeries 4-Saisons,
CHUS, Centre 24-Juin. 819 416-0949,
819 679-4530. Photos à www.gipb.ca

3 CHAMBRES à louer, meublées, chauf-
fées, tout compris, 605 Cardinal-Villeneuve,
près du pavillon 3, Cégep. 819 566-8378.

4½, 722 RUETRIEST, refait à neuf, rez-de-
ch., dans 4 log., 5 min Cégep, 550$ rien d’in-
clus. Libre. Enquête de crédit. 819 239-0350

4½, ENDROIT TRÈS TRANQUILLE, 1er
étage, idéal pour gens retraités. Chauffé,
eau ch., libre. Pas d’animaux. 819 620-8580.

4½ RÉNOVÉS,À PARTIR DE 490$
Chauffés, eau chaude, plancher flottant.
Près de tous services. 819 572-2432

7½ STYLE CONDO, spacieux (2100 pi ca),
sur 2 étages, dans imm. récent, avec cérami-
que et bois franc. Près du CHUS avec grand
balcon.Au 331 Louis-Bureau, 1025$mois.
Contacter Samuel : 819 943-7597.

STYLE CONDO
678 Prince-Rupert, 4½ libre immédiatement
911 Aubry, 4½ libre imméddiatement

MAISON DEVILLE
1013Aubry, sur 3 étages, entrée privée. Libre
imméd, près des services, école et hôpitaux.

819 822-8029, 819 564-7442

APPART. ARRONDISSEMENT44 DE LENNOXVILLE

3½, 4½ LIBRES IMMÉDIATEMENT. Situés
au bureau de location, 108 Oxford, app. 105.
818 569-4977.

3½, 4½ STYLE CONDO, très grands. Libres
immédiatement. 819 569-4977.

3½ DISPONIBLE IMMÉDIATEMENT. Très
grand, entrée privée. Bureau de location au
108 Oxford, app. 105. Tél. 819 821-0770.

4½ STYLE CONDO,TRÈS GRAND, 118 rue
Archie Mitchell, 2e et 3e étage, poss. concier-
gerie, 819 620-8580, 819 821-0770.

APPART. ARRONDISSEMENT46 MONT-BELLEVUE, CENTRE-VILLE

Silencieux
Carline

3
1
0
4
5
0
8

1296, rue l’Escarpe

Wellington Sud A
c
a
d
ie

CONSTRUCTION NEUVE

Réservez maintenant
819 569-4977 - 819 821-0770

3 ½, 4 ½, 5 ½
Style condo, entrée privée, climati-
sés, échangeur d’air, planchers tuile
céramique et bois. Situés 1334, rue
L’escarpe. Disponibles immédiatement.

APPART. ARRONDISSEMENT46 MONT-BELLEVUE, CENTRE-VILLE

1½ - RUE KINGSTON: 360$
1½ - RUE LOMAS: 370$

4½ - RUE KINGSTON : 490$
Eau chaude fournie. Enquête de crédit.

Tél.: 819 239-3832

3½, 4½, 5½ LIBRES IMMÉDIATEMENT,
près Université. Concierge, autobus, station-
nement. 819 566-8328.

3½, 4½, 5½ NEUFS, très grands, style
condo, modernes, air clim. 1334 De l’Escarpe
Libres immédiatement. 819 569-4977,
819 821-0770.

4½ GRAND, PRÈS DES SERVICES
Accès fauteuil roulant. Rénové, peinture,
céramique / flottant. Immeuble récent.

819 846-4826, 819 446-5683, 819 572-0407

4½ TRÈS GRAND, 560$/MOIS, chauffage
compris, planchers refaits, très propre. Libre
imm., rue McManamy. Tél.: 819 823-9637

APP. RODRIGUE - 3½, 4½, 5½
1 mois gratuit. Chauffés, eau chaude, meu-
blés ou non. Près parc, épicerie, école. Tran-
quille. Libres. 819 574-5604, 819 348-2137

APP. S.D.R.
916 RAOUL-BRUNEAU
3½ chauffés, eau chaude,

entièrement rénovés.
Pas d’animaux.

819 348-0384, 819 823-6209
IDÉAL POUR ÉTUDIANTS

Centre-ville, 1½, 2½, tout inclus.
819 572-1080

IMMEUBLES PHILIPPE MANOUSAKAS
1½, 2½, 4½, SECTEUR UNIVERSITÉ

possibilité meublés, tout inclus.
Service conciergerie. Tél.: 819 580-1222.

APPART. ARRONDISSEMENT48 Rock Forest, St-Elie, Deauville

4½ - 5½ STYLE CONDO, secteur Rock
Forest. Grands, modernes, endroit tranquille.
Bon prix. Annie ou Serge, 819 564-7656.

4½ ET 5½GRANDS, secteur Rock Forest..
Disponibles maintenant. Contacter David:
819 560-1607.

BELLE GRANDE MAISON DEVILLE
rue Dorion, beau terrain, secteur Rock
Forest, sur 2 étages, bcp de rangement.

Interdit aux chiens. 4½ prix nég.
Info: 819 849-3246, 819 345-1867.

VILLAGE DE ROCK FOREST, 3½ , 455$,
4½, 550$. mars et juillet. Flottant, cérami-
que, eau ch. fournie. 819 570-7775

APPART. ARRONDISSEMENT50 JACQUES-CARTIER

1½, 2½, 3½, 4½, 5½

ANNIE / McGREGOR
Chauffés ou non, PISCINE
745 McGregor, app. 101

819 679-5058, 819 566-8220

POUR PLACER UNE ANNONCE CLASSÉE

819 564-2222
Sans frais 1 800 567-6955 Du lundi au vendredi de 8 h 00 à 17 h 00

La Tribune et La Nouvelle 1950, rue Roy, Sherbrooke (Québec) J1K 2X8

Le site des petites annonces de

ANNONCES CLASSÉES
DUO PLUS (pour un temps limité)

Une portée sans égal avec 250 000 copies de votre annonce!
Une semaine complète dans La Tribune et La Nouvelle
à 50 % DE RABAIS

Cette promotion est réservée aux particuliers. Aucun changement ne peut être apporté à
l’annonce en cours de publication. On peut annuler après la première parution, cependant
la facturation s’établira obligatoirement pour le nombre de jours de parution demandé lors
de la réservation.

PLUS DE 119 900 LECTEURS PAR JOUR!
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APPART. ARRONDISSEMENT50 JACQUES-CARTIER

3½ - 4½ - 5½ LIBRES IMMÉD.
615 McGREGOR. chauffage et eau chaude
inclus. Tél: 819 437-8088.

3½ SÉCURISÉ, cession de bail, aire ouverte,
près Carrefour, 6e étage, ascenseur, piscine
chauffée, terrasse sur le toit, salle de gym.
600$/mois jusqu’en juillet.Tél.: 819 574-3815.

4½: 580$, RUE LAURENTIE.
V. Nord. Grandes pièces ch, eau ch. face au
parc, libre imm.819 563-9137, 819 346-2909

4½, 5½, IMMEUBLE EN BÉTON
Chauffés, eau chaude fournie. Libres imm.

Un mois gratuit. Info : 819 620-7609

4½ NORD, PROMOTION : 577$/MOIS
chauffé, eau ch., aucun tapis, cul-de-sac, 2e
étage. 205 Candiac, app. 1. 819 821-3772.

4½ STYLE CONDO
105 Candiac et 2630 Prospect,

libres immédiatement. 819 437-8088

!! VIEUX NORD GR. 4½ !!

Petit imm., clientèle de choix, près services,
entièrement rénové avec goût, gr. balcon,
idéal pers. seule ou retraitée. 819 823-1698

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR ?

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

52 APPARTEMENTSMAGOG

1½ - 2½ - 3½ STUDIO, CENTRE-VILLE
rue principale. Meublés, chauffés, éclairés,
stat., buanderie. 819 843-8197, 514 952-9517

56 APPARTEMENTS AUTRES

À COMPTON, 20 min de Sherbrooke, beau
grand 3½, rénové, dans½ s.-sol de maison,
bien éclairé, 2 “baie windows”, électros inclus,
stat. 450$/mois. Libre imm. 819 501-8021.

APPARTEMENTS60 MAISONS À PARTAGER

MAISON À PARTAGER, BROMPTON,
sous-sol, 450$/mois meublé, tout inclus.

Tél.: 819 846-4559.

66 CHAMBRES À LOUER

CENTRE,TRANQUILLE, TOUT INCLUS
+ INTERNET. 250$/MOIS ET +.
819 674-7379 ou 819 345-3637

66 CHAMBRES À LOUER

GRANDE CHAMBRE, endroit sécure, meu-
blée, tout inclus. Retraités ou travailleurs. À
5 min du CHUS.Non fum.Réf. 819 437-9820

LOCAUXÀ LOUER78 OUPARTAGER

LOCAL 1200 à 2400 pi car, coin passant,
près de l’autoroute. 819 821-2940.

LOCAL RUEGALT EST. à louer ‘’body shop’’
35’L x 34’ P, avec ‘’paint shop’’. Aussi autre
local. Tél. : 819 347-1148.

LOCAUX À LOUER (2)
1500 et 3000 pieds carrés

Info. : 819 564-2171

ENTREPÔTS,82 GARAGES À LOUER

ATELIER OU ENTREPOSAGE tout inclus:
eau, électr., air comprimé, équipement disp.,
2 000 à 4 000 pi ca, poss. pont roulant, parc
industr. Magog. 10$/pi. Steve: 819 620-3572

CAMIONS, 4X4101 FOURGONNETTES

TOYOTATACOMA 4 X 4 2002, autom., avec
boîte fibre de verre, 8 pneus neufs avec
roues, 93,000 mi., 5000$.Tél.: 819 828-3505.

104 AUTOS ÀVENDRE

ACHAT DEVIEUX MÉTAUX
AUTOS, CAMIONS, MACHINERIE LOURDE
REMORQUE 53 PI. PRIX COMPÉTITIFS.

Les Entreprises R.C. 819 570-6446

ACHETONSTOUS GENRES
D’AUTOS ET CAMIONS

Tél.: 819 569-0733

À VOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.automobilesbrisson.com

LE MEILLEUR PRIX
Location et vente d’autos à bas prix

Journée / semaine / mois. Autos récentes.
Location d’autos Beaudoin

819 845-4530

VÉHICULES 5000$106 ETMOINS

ACHAT, VENTE, AUTOS, CAMIONS,VTT,
Motoneiges,en bonne ou mauvaise

condition.
Remorquage gratuit. Payons comptant.
Les Entreprises R.C. 819 570-6446

HYUNDAI SONATA 2003,
aut., 4 p., tout équipé, 208 000 km, 1400$.

Tél.: 819 846-4559.

151 PERSONNEL DEMANDÉ

* APPELEZ AVANT LE 11 JANVIER *
Recherchons 19 personnes désirant perdre
9 à 29 lb d’ici 30 jours, sans les reprendre,
(formulé par 65 médecins)

1 418 702-1096 www.regimesplus.net

CAME LOT
DEMANDÉ

Jeune ou adulte pour
le journal

LATRIBUNE
à COATICOOK

pour le secteur des rues
des Jonquilles, des Lilas,
des Muguets, des Oeillets,
des Orchidées, Kennedy

et May. (LD)
819 835-5660
(laisser message)

151 PERSONNEL DEMANDÉ

CAME LOT
DEMANDÉ

Jeune ou adulte pour
le journal

LATRIBUNE
à ROCK FOREST
pour la rue Gaspé. (CO)
819 564-5466

CAME LOT
MOTOR I S É -
D EMANDÉ

le journal
LATRIBUNE
à Rock Forest
pour le secteur
MI-VALLON (CO)
819 564-5466

!! CONCIERGERIE / JUILLET 2014 !!

Recherche couple retraité pour immeuble
à logements.Clientèle adulte de qualité, édi-
fice très bien entretenu et tout rénové.Devra
demeurer sur les lieux. Inf. 819 823-1698.

CUISINIER (ÈRE) ET SERVEUSES
Urgent, temps plein, avec expérience.

Steve: 819 877-3888 .

151 PERSONNEL DEMANDÉ

CUISINIERS(ÈRES) RECHERCHÉS
expérience sur déjeuners un atout,
disponibles en tout temps, chez

Stratos Pizzeria, 260 12e avenue nord

L I V R EU R
MOTOR I S É
D EMANDÉ

Pour le journal
LATRIBUNE

pour les secteurs
de Rock Forest

et St-Élie.
Travail tôt le matin.

Doit posséder un petit
véhicule. Livraison du
lundi au samedi. (CO)
819 564-5466

RESTAURANT
Cuisiniers(ères), aides-cuisiniers(ères) et
caissiers(ères) demandé(e)s à temps plein
et partiel. 819 572-2418 ou 819 864-1952.

SERVEUR (EUSE) avec 2 ans d’expérience
sur plaque pour faire et servir les déjeuners et
soupers.BOSSGIRL.Mélanie 819 564-8033

SERVEUSE D’EXPÉRIENCE
demandée, bonne connaissance Maître D,
emploi immédiat. Références, Demandez
Nicole : 819 820-8816 ou 819 822-0698,
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LES MOTS CROISÉS

LE MOT PERDU

LE SUDOKU

VOTRE HOROSCOPE

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

DU 21 MAI AU 21 JUIN

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE 
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168 ORDINATEURS

* CONNECT-PC *
Service à domicile pour réparation,

entretien, installation, etc. Équipe certifiée.
Tél.: 819 612-1135

BOIS ET ÉQUIPEMENT198 DE CHAUFFAGE

BOIS DE CHAUFFAGE, très bonne qualité,
100% bois franc, 90% érable, semi-sec,
95$ la corde livrée. 819 434-2788. Merci!

MARCHANDISE POUR222 PAYSAGEMENT ET JARDINAGE

GRAVIÈRE EAST ANGUS
Épandage sable et sel, privé et commercial.

819 832-1009, 819 837-2746

242 PERDU, TROUVÉ

CHIENNE LABRADOR NOIRE au nom de
Mollie avec boucle de Noël rouge à son col-
lier, perdue à Ste-Edwidge. 819 640-1772.

DEMANDE ÀACHETER246 OU ÉCHANGER

ACHAT
FOURRURE
USAGÉE

Vison, loup et lynx. Payons 100$ à 500$
comptant. On se déplace.

1 888 845-8586 laissez message

262 ASTROLOGIE

10$ de rabais L’HEURE DES RÉVÉLATIONS
Consultez moi, 38 ans de métier.

Astrologue , tarologue. Fr. 819 563-3603

AVIS LÉGAUX - APPEL D’OFFRES
SOUMISSIONS - ENCANS

ENCAN

SPÉCIAL ANTIQUITÉS
Samedi 11 janvier 2014 à 9 h 30,

à la salle d’encan A/B, au
333, Route deWindsor, Sherbrooke
(arrondissement Bromptonville).

SERONTVENDUS :
meubles de tous styles; armoire;
vaisselier bombé; bibliothèque à
sections; secrétaire; chiffonnier;
glacière; horloge grand-père; balance
à cochon; objets de collection; jouets;
annonces; lampe à l’huile à boule;
téléphone à cornet; tableaux; horloges;
jarres et cruches en grès; raquettes;
skis de bois; vaisselles de toutes sortes,
Carnivals; outils; etc.

P.-S. : c’est une très belle vente à ne
pas manquer.Voir les photos sur le site
Internet.

CONDITIONS :
argent comptant, débit, Visa,
Mastercard. Cantine sur les lieux.

Les Enchères A/B
Sherbrooke

Alain, Gaston Brousseau
819 572-1279 ou 819 846-3510

Photos : www.encheres-ab.com
Disponibles pour tous genres d’encans

P.-S. : visite de l’encan à compter de
8 h le jour de l’encan. Prochain encan
le samedi 25 janvier 2014 à 9 h 30.

AVIS LÉGAUX - APPEL D’OFFRES
SOUMISSIONS - ENCANS

APPEL D’OFFRES PUBLIC
PROJET : AUTOPOMPE-CITERNE

DE 1500 GALLONS
PROPRIÉTAIRE : Ville d’Asbestos

345, boulevard Saint-Luc,
Asbestos

RESPONSABLE : Mario Durocher, directeur
Service de Sécurité incendie
Téléphone : 819 879-5447
Télécopieur : 819 879-5446

La Ville d’Asbestos demande des soumissions
pour l’achat d’un AUTOPOMPE-CITERNE
de 1500 gallons pour son service de Sécurité
incendie.
Les documents de soumission sont disponibles
à compter de ce jour dans le système d’appel
d’offres SÉAO au : www.seao.ca.
Les soumissions devront être complétées sur le
bordereau préparé à cet effet. Elles devront nous
être transmises dans une enveloppe cachetée
et identifiée «AUTOPOMPE-CITERNE DE 1500
GALLONS» avant la date limite du 28 janvier
2014 jusqu’à 10 heures, au bureau du greffe
de la Ville d’Asbestos, 345, boulevard Saint Luc,
Asbestos (Québec) J1T 2W4.
La Ville d’Asbestos ne s’engage à accepter ni la
plus basse, ni aucune des soumissions reçues
et n’encourt aucune obligation ou frais d’aucune
sorte envers le ou les soumissionnaires.

Donné à ASBESTOS, ce 7 janvier 2014.
Marie-Christine Fraser
Greffière

AVIS LÉGAUX - APPEL D’OFFRES
SOUMISSIONS - ENCANS

ÀTOUS LES INTÉRESSÉS,
AVIS PUBLIC est donné par la soussignée,
greffière adjointe de la Ville de Sherbrooke
QUE lors d’une séance ordinaire tenue le
2 décembre 2013, le conseil municipal de la Ville de
Sherbrooke a adopté le Règlement no 973 décrétant
un emprunt au montant de 10926500$ pour
financer le versement de la contribution de la Ville
de Sherbrooke pour l’exercice 2014 afin de payer
les cotisations d’équilibre minimales annuelles des
régimes de retraite dont elle est le promoteur;
QUE le Règlement no 973 a été approuvé par le
ministre des Affaires municipales, des Régions et
de l’Occupation du territoire le 18 décembre 2013;
QUE l’original dudit règlement est conservé dans
les archives municipales, au bureau de la greffière,
191, rue du Palais, à Sherbrooke, où il peut être
consulté en tout temps;
QUE le Règlement no 973 entre en vigueur
immédiatement.

RÈGLEMENT NO 973

DONNÉ À SHERBROOKE, ce 9e jour de
janvier 2014.

Me Line Chabot
Greffière adjointe

264 ESCORTES

1 204 206-0035

DOUCE EXTASE
Nouvelles filles

7/7 j, 24 h. Engageons 18 ans et +

819 575-1340
douce-extase.ca

BELLE PRINCESSE
39 DE POITRINE, 24 / 24.

Tél.: 819 578-2935

LES JOLIES COQUINES
Se déplacent 24 hres

TEL: 819 239-0747. Engageons.

266 MASSAGES

819 943-6142
MASSAGE DE RELAXATION

POUR HOMMES PROFESSIONNELS.

JOSÉE
MASSAGE SENSUEL, ENDROIT DISCRET

Lundi au vendredi. 819 569-3529

JULIE, 48 ANS, 5’6, 145 lb
7/7 819 791-3996

266 MASSAGES

www.massage-asie.com

819 348-0183
7 /7, 9 h à 23 h

460, rue King Est, Sherbrooke 31
04

34
2

JOLIE CHINOISE

SPÉCIAL
MASSAGE

30$

MASSAGE ZEN
Tél.: 819 575-2342

NOUVEAU! NOUVEAU!
JAPONAISE, avec excellent massage.

TÉL: 819 300-0030.

SALUT ! C’EST JULIEN,
t’as besoin d’évasion, viens prendre un mas-
sage. Disponible 7/7 jrs/soirs. 819 674-5920

312 DÉNEIGEMENT

BRIS D’ARBRES SUITE AUVERGLAS?
Émondage, abattage d’arbres. Ramasse
tout. Estimation gratuite. 819 345-8447

SERVICE D’ENTRETIEN JOSÉ
Taille d’arbres et service de déchiquetage
de branches. Déneigement résidentiel et
commercial, avec tracteur, souffleuse et 4x4.
Epandage d’abrasif. Tél.: 819 822-2895

320 SERVICES DIVERS

*** 20 ANS D’EXPÉRIENCE ***
TIRAGE DE JOINTS

Rénovations de tous genres, peinture,
céramique, etc... Salle de bains complète.
Daniel : 819 674-7254 ou 819 993-7254

A PRIXTRÈS COMPÉTITIF
rénovation de tout genre, peinture, joints,
céramique, travail minutieux. RBQ sur

demande.Tél.: 819 861-3634, 819 812-4402

BENOIT RICHARD RÉNOVATIONS INC.
Pour le souci du détail

Salles de bains, céramique, bois franc,
flottant, gypse, moulures et bien plus.
Ass. responsabilité. RBQ 5642-8261-01.

Tél.: 819 342-5693

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL
Construction et rénovation: toitures,
montage de charpentes, finition, bois
flottant, céramique, salles de bains,
revêtement ext. Projets clé en main.
Estimation gratuite! 819 571-1602

constructionsdgouin@gmail.com
RBQ: 5610-5869-01

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL - RÉNO
rés., projets int./ext., équipe fiable, travail bien
fait. Modification de structure, s.-sol, agran-
dissements, finition, joints, peinture, céram.
etc. 80$/h pour 2 ouvriers compétents avec
exp.RBQ 8000668778.Yvan : 819 822-8562

PLÂTRIER-PEINTRE - RBQ : 83056606/51
Tirage de joints, etc. Estimation gratuite.
Michel : 819 875-2256 ou 819 674-1748

320 SERVICES DIVERS

RÉNOVATIONS DE TOUS GENRES: tra-
vaux réalisés avec minutie. Finition exem-
plaire. Plusieurs années d’expérience.
50$/heure pour 2 ouvriers. 819 238-6955.

!!TIREUR DE JOINTS !!

Gyproc, peinture, stucco + céramique.
Pose de bois francs. Estimation gratuite.

Yvan: 819 542-2361, 819 679-7882

332 ARGENT À PRÊTER

ARGENTDIRECT.COM
Prêts de 500$ et +

Aucune enquête de crédit
1 888 374-5777

PRÊT DE 500$
CC Express, 1-888-994-4054
www.courtageexpress.com

PRÊT DE 500$
Sans enquête de crédit. 1 866 482-0454

www.creditcourtage.ca

340 SERVICES FINANCIERS

PROBLEMES DE DETTES
Vous êtes inquiets? Posez vos questions,
nous avons une solution pour vous.

Consolidation, proposition, faillite
François Huot Syndic Ltée
Sherbrooke, 819 821-3500
Mégantic, 819 583-6100
Granby, 450 776-3500

IN MEMORIAM

BAILLARGÉ (Mariette (Péloquin))
100 ans, Sherbrooke
BOUCHARD GUÉRIN (Françoise)
81 ans, Lac-Mégantic
DELORME (Suzanne (Malouin))
75 ans,Waterloo
DION (Clara)
105 ans et 9 mois, Danville
DUBÉ (Éric)
46 ans,Waterville
DUMAIS (Philippe)
61 ans, Sherbrooke
DURETTE (Lorenzo)
88 ans, Sherbrooke
GAGNON (Jacqueline (Bernier))
88 ans, Sherbrooke
HINSE (Benoit)
81 ans, Asbestos

HOULE (Georgette (Brodeur))
86 ans, Sherbrooke
JACQUES (Dominik (Leblanc))
40 ans, Marston
LAVERDIÈRE (Germaine (Bolduc))
96 ans, Sherbrooke
LESSARD (Alcide)
95 ans et 5 mois, St-Eprem
MARCHAND (Claude)
88 ans,Victoriaville
MARCOTTE (Richère (Morin))
85 ans,Windsor
MOREAU (Jeannette (Houle))
96 ans,Warwick
ROY (Irénée)
78 ans, Coaticook

Dominik (Leblanc) JACQUES
(1973 - 2014)

À la Maison Cinquième Saison de Lac-
Mégantic, le 5 janvier 2014, à l’âge de
40 ans, est décédée Mme Dominik
Leblanc, épouse de M. François Jacques,
demeurant à Marston.

La famille accueillera parents et amis au
Complexe funéraire Jacques & Fils Inc.,
3750, rue du Québec-Central, Lac-
Mégantic, le jeudi 9 janvier 2014 de 15 h à
17 h et de 19 h à 21 h et le vendredi 10
janvier 2014 à compter de 12 h.

Les funérailles auront lieu le vendredi 10
janvier 2014 à 15 h, en l’église Ste-Agnès
de Lac-Mégantic. Le corps sera déposé en
crypte dans le mausolée de la famille
Jacques au cimetière Ste-Agnès de Lac-
Mégantic.

Outre son époux, Mme Dominik Leblanc
laisse dans le deuil son fils Louis-Charles; ses parents Jacques Leblanc et
Bernadette Dubois; ses soeurs et son frère Louise (René-Paul Lacombe),
Linda (Maurice Lemieux), René (Doris St-Hilaire); ses beaux-parents Jean-
Pierre Jacques et Carole Bégin; ses neveux et nièces Alexandre Lacombe
(Andréanne Vachon), Élise Lacombe (Jean-François Godin), Alice Leblanc
(Guillaume Dallaire), Frédérik Leblanc, Gabriel Lemieux; ses arrière-petits-
neveux Victor et Rose Godin. Elle laisse également plusieurs oncles, tantes,
cousins, cousines, parent et amis.

Vos témoignages de sympathie à la famille peuvent se traduire par des dons
à la FONDATION DUCSSSG, 3569, rue Laval, Lac-Mégantic (Québec) G6B
1A5 ou à laMAISONCINQUIÈME SAISON, C.P. 53, Lac-Mégantic (Québec)
G6B 2S5.

La famille tient à remercier le personnel du 1er étage et des soins à domicile
du CSSSG de Lac-Mégantic ainsi que le personnel de la Maison Cinquième
Saison.
Complexe funéraire Jacques et fils Inc.
3750 du Québec-Central, Lac-Mégantic

(Québec) G6B 2C5
www.jacquesetfils.com

Tél.: 819 583-0444
Téléc.: 819 583-0908

Jean-Pierre Jacques, pdg.
François P. Jacques, directeur
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Mariette (Péloquin) BAILLARGÉ (1913 - 2014)

À Sherbrooke, le 5 janvier 2014, à l’âge de 100 ans, est décédée madame
Mariette Péloquin Baillargé, épouse de feu Jean-Paul Baillargé, autrefois
de Montréal, elle demeurait à Sherbrooke.

La famille recevra les condoléances à compter de 13 h 30 le jour des
funérailles, le vendredi 10 janvier 2014, en l'église Notre-Dame-du-
Perpétuel-Secours, 905, rue Ontario, Sherbrooke. Le service religieux y
sera célébré à 14 h. Madame Péloquin reposera près de son époux au
Mausolée du Repos Saint-François d'Assise à Montréal.

Madame Péloquin-Baillargé laisse dans le deuil son frère l'Hon. Jean-
Louis Péloquin (Jeannine Gervais); ses beaux-frères et belles-soeurs de

la famille Baillairgé: Dr Claude Baillairgé, Georges (Lise Bouchard), Gérard, Lise (Raymond
Perrier), Marie (feu Germain Ménard) et Robert Bolduc (feuAnnette). Elle laisse également de
nombreux neveux, nièces, autres parents et amis.

Vos marques de sympathie peuvent se traduire par un don à la FONDATION BAILLAIRGÉ,
263, rue du CEGEP, Sherbrooke (Québec) J1E 2J8.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 –Téléc.: 819 565-7844

ManonThibodeau, dir. services familles
Alain Custeau, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général

www.coopfuneraire.com

Françoise BOUCHARD GUÉRIN
Des suites d'un accident, au CHUS Hôpital Fleurimont, le 16 novembre 2013,
à l’âge de 81 ans, est décédée Mme Françoise Bouchard dit Guérin, fille de
feu Joseph Bouchard et de feu Anna Guérin, demeurant au Village Harmonie
de Lac-Mégantic.
La famille accueillera parents et amis au Complexe funéraire Jacques & Fils
Inc., 3750, rue du Québec-Central, Lac-Mégantic le samedi 11 janvier 2014 à
compter de 9 h. Les funérailles seront célébrées le samedi 11 janvier 2014 à
11 h, en l'église Ste-Agnès de Lac-Mégantic. Les cendres seront déposées au
cimetière Ste-Agnès à une date ultérieure.

Mme Françoise Bouchard laisse dans le deuil son frère Jean-Paul
(Marguerite Beaudoin) Magog; sa belle-soeur Marcelle Girard (feu Dominique
Bouchard) Lac-Mégantic; elle était aussi la soeur de feu Lucien (feu Isabelle
Côté), feu Marie-Eugène (feu Gisèle Dupont), feu Denise, feu André (OMI,

missionnaire au Brésil). Elle était aussi la demi-soeur de feu Monique Guérin et de feu Bernard
Guérin. Elle laisse également son neveu et ses nièces de la famille Guérin: Micheline (Yvon Roy),
Suzanne (Lise Chamberland), Réal; ses cousins et cousines Jeannine, Lucille, Gabrielle cnd, Ro-
ger prêtre, Thérèse (feu Jules), Maurice, Pierre, Françoise (feu Bertrand), Réjeanne (feu Clément).

Vos témoignages de sympathie à la famille peuvent se traduire par des dons à la FONDATION DU
CSSSG DE LAC-MÉGANTIC, 3569, rue Laval, Lac-Mégantic (Québec) G6B 1A5.

Complexe funéraire Jacques et fils Inc.
3750 du Québec-Central, Lac-Mégantic

(Québec) G6B 2C5
www.jacquesetfils.com

Tél.: 819 583-0444
Téléc.: 819 583-0908

Jean-Pierre Jacques, pdg.
François P. Jacques, directeur

Suzanne (Malouin) DELORME (1938 - 2013)
À l’Hôpital Brome Missisquoi Perkins de Cowansville, le 31 décembre
2013, à l’âge de 75 ans, est décédée madame Suzanne Malouin, épouse
de feu monsieur Roger Delorme, demeurant à Waterloo.

Elle laisse dans le deuil son fils Stéphane; ses petits-enfants : Jacob,
Jordi, Mahée; la mère de ses petits-enfants, Hélène Martin. Elle était la
soeur de : feu Robert (Georgette Malouin), l’abbé Yvon Malouin, feu
Richard Malouin, Romain Malouin (feu Marie-Ange), Serge Malouin
(Carole); la belle-soeur de : Marcel, feu Jeanne (Maurice), feu Lorraine,
feu Jacqueline (Joe), feu Thérèse (Fernand), Danièle (Michel), Francine
(Marcel), ainsi que plusieurs neveux et nièces, autres parents et ami(e)s.

La crémation a eu lieu à Granby, au crématorium Les Jardins funéraires
Bessette.

La famille recevra les témoignages de sympathie au salon Les Résidences funéraires Bessette
de Waterloo, le vendredi 10 janvier 2014 de 19 h à 22 h et le jour des funérailles, samedi 11
janvier 2014 à compter de 9 h, jusqu’au départ du salon à 10 h 45, pour se rendre à l’église St-
Bernardin de Waterloo où le service sera célébré à 11 h. L’inhumation aura lieu au cimetière
St-Bernardin de Waterloo à une date ultérieure.

Les Résidences funéraires Bessette
5034, rue Foster

Waterloo (Québec)
Tél.: 450 539-1606

1 888 730-6666
Téléc.: 450 539-3035

www.famillebessette.com
Affilié à la C.T.Q.

Clara DION (1908 - 2013)
Au CSSS des Sources, le 31 décembre 2013, est décédée Mme Clara
Dion à l'âge de 105 ans et 9 mois, épouse de feu Emérile Boutin,
demeurant à Danville.
La famille recevra les condoléances au Centre funéraire Dupuis, 550, 1ere
avenue, Asbestos, le samedi 11 janvier 2014 à compter de 10 h, jusqu'à
la cérémonie d'adieu qui sera célébrée à 14 h au salon même. Suivra
l'inhumation au cimetière d'Asbestos.

Madame Dion laisse dans le deuil: sa fille Pauline (Raymond Pellerin); ses
petits-enfants Hélène (Yvon Pelletier), Christiane (Gaétan Ménard) et
Pierre; ses arrière-petits-enfants;Anouk Pelletier (Steve Latraverse), Vicki
Pelletier (Yannick Paquette), Charles Bherer (Sarah), Valérie Bherer,
Kathi Rivard Pellerin, Gaëlle Pellerin Bessette; ses arrière-arrière-petits-

enfants; Louka et Christophe. Elle laisse aussi sa belle-soeur Berthe (feu Edgar Boutin), ainsi
que plusieurs autres parents et amis.

En guise de sympathie, des dons à la FONDATION DU CSSS DES SOURCES, 475 3e
avenue, Asbestos (Québec) J1T 1X6, seraient grandement appréciés de la famille.

La famille aimerait remercier sincèrement Mme Hélène Gardiner de la résidence Le Fleuron
ainsi que son personnel, pour l'attention, les bons soins et la gentillesse éprouvée à son égard.

Centre funéraire Dupuis
550, 1re avenue

Asbestos (Québec) J1T 3X4
www.salonsdupuis.com

Tél.: 819 879-2424
Téléc.: 819 879-4406

Pierre Dupuis, président
Jean-Guy Dupuis, directeur

Dupuis

Éric DUBÉ
À l'Hôtel-Dieu de Sherbrooke, le 1er janvier 2014, est décédé M. Éric
Dubé à l'âge de 46 ans. Il était le fils d'André Dubé et d'Angela Tardif et
demeurait à Waterville.

La famille accueillera les parents et amis au salon funéraire Charron et fils,
le jeudi 9 janvier 2014 de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h, ainsi que le jour
des funérailles de 9 h, jusqu'au départ du salon à 10 h 40. Les
funérailles seront célébrées le vendredi 10 janvier à 11 h, à l'église St-
Edmond. Suivra l'inhumation au cimetière de Dixville.

M.Dubé laisse dans le deuil, outre ses parents, son fils Cody; ses soeurs
Marie-Claude (Gérald Bélanger) et Mélanie (Alexandre Mc Elhaw); sa
filleule Cindy, son neveu Alex et ses nièces Mathilde, Florence et
Delphine; la mère de son fils Chantal Royer, ainsi que de nombreux

membres des familles Tardif et Dubé, oncles, tantes, cousins, cousines, autres parents et de
nombreux amis.
La famille désire remercier sincèrement les paramédics et le personnel de l'urgence du CHUS
Hôtel-Dieu pour les bons soins.

En guise de sympathie, des dons à la FONDATION DES MALADIES DU COEUR seraient
appréciés.

Résidence funéraire Charron et fils Inc.
228, rue Child

Coaticook (Québec) J1A 2B6
Tél.: 819 849-4141

Stéphane Charron, président
Claude Charron, directeur
info@charronetfils.com

SiteWeb: www.charronetfils.com

Philippe DUMAIS (1952 - 2013)

Au CHUS Hôtel-Dieu, le 23 décembre 2013, à l’âge de 61 ans, est
décédé monsieur Philippe Dumais, fils de feu Georges Dumais et
de feu Marie-Laure Rousseau et époux de Chrysteen Clark,
demeurant à Sherbrooke.

Les funérailles seront célébrées le vendredi 10 janvier 2014 à
11 h, en l'église Saint-Jean-Baptiste, 280, rue du Conseil,
Sherbrooke.

Outre son épouse Chrysteen, monsieur Dumais laisse dans le deuil, ses fils
Georges (Shannon Joyce), Jean-François et Jean-Philippe (Sabrina Brochu); ses
deux petits-fils Dominick et William Dumais.

Il était le frère de Madeleine, feu Dominique (Denise Guyon), feu Roger, Georgette,
Michelle, Rita et Luc (Sylvie Marceau). Il laisse également dans le deuil ses nombreux
neveux et nièces.

Lorenzo DURETTE (1925 - 2014)
À l’IUGS Pavillon d'Youville, le 6 janvier 2014, à l’âge de 88 ans, est décédé mon-
sieur Lorenzo Durette, fils de feu Joseph Epiphane Durette et de feu Marie-Anne
Marquis. Il est allé rejoindre sa douce moitié Thérèse Seminaro. Il demeurait à
Sherbrooke.
La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 24-
Juin, Sherbrooke), le dimanche 12 janvier 2014 de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h et
le lundi 13 janvier 2014 de 9 h à 10 h. Funérailles le lundi 13 janvier 2014 à 10 h 30,
en l'église Saint-François-d'Assise, 1145, rue des Quatre-Saisons, Sherbrooke.
Suivra l'inhumation au Cimetière St-Michel.

M.Durette laisse dans le deuil ses enfants Diane (Jacques), Denis, Alain (Suzanne),
Johanne (Daniel), André (Josée), Richard, Réjean, Lucie (feu Rosaire), Gilles
(Lucie), Yvon (Marie-France); ses petits-enfants Adrien, Mélanie, Claude, Vicky,
Éric, Tony, Jean, David, Sébastien, Danny, Priscilla, Vanessa, Marie-Ève,
Stéphanie, Vincent et Francis; ses arrière-petits-enfants; ses frères et soeurs feu

Estelle (feu Donat Minville), Marie-Paule (Raymond Émond), Jeanne d’Arc, feuYvette (feu Maurice Lavoie),
Benoît (Louisette Bouffard), Lucille (feu Roméo Lapierre), Marthe (feuAntonio Blouin), Rosaire (DolorèsVé-
zina), Paul Roger (Lise Portier), feu Rachel (feu Roger Bouffard). Il laisse également dans le deuil toute sa
belle-famille Seminaro ainsi que ses oncles, tantes, neveux, nièces, cousins, cousines et autres parents et
amis.
La famille tient à remercier tout le personnel du 4e étage du PavillonYouville, pour les bons soins prodigués
à M. Durette ainsi qu’à tout le personnel de la Résidence Soleil.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 –Téléc.: 819 565-7844

ManonThibodeau, dir. services familles
Alain Custeau, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général

www.coopfuneraire.com

Jacqueline (Bernier) GAGNON (1925 - 2013)

À l’IUGS Pavillon Argyll, le 29 décembre 2013, à l’âge de 88 ans, est
décédée madame Jacqueline Bernier Gagnon, fille de feu Amédée
Bernier et de feu Eugénie Légaré. Elle était l’épouse de feu Maurice
Gagnon et demeurait à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue
du 24-Juin, Sherbrooke), le samedi 11 janvier 2014 de 11 h à 14 h. Suivra
une cérémonie d’adieu à 14 h en la chapelle du complexe, 485, rue du 24-
juin, Sherbrooke. Les cendres seront déposées au columbarium de la rue
Short à une date ultérieure.

Mme Bernier Gagnon laisse dans le deuil son fils unique Michel (Manon
Rouillard); sa petite fille Élodie; sa belle-famille Gagnon ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et autres parents et amis.

La famille tient à remercier tout le personnel du Pavillon Argyll, Gîte du Bel Âge et la Cité
Fleurie, pour les bons soins prodigués à Mme Bernier Gagnon.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 –Téléc.: 819 565-7844

ManonThibodeau, dir. services familles
Alain Custeau, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général

www.coopfuneraire.com
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Benoit HINSE
Au CSSS des Sources, Asbestos (Qc) le 2 janvier 2014, est décédé
M. Benoit Hinse à l’âge de 81 ans, époux de Mme Lucille Caron, fils de
feuYvonne Hinse et feu Wilfrid Hinse, demeurant à Asbestos.

La famille vous accueillera au salon des Résidences funéraires Fréchette,
560, 1re avenue, Asbestos, le vendredi 10 janvier 2014 de 19 h à 21 h, le
jour de la liturgie, le samedi 11 janvier 2014, ouverture à 9 h 30. La
cérémonie d’adieu suivra à 11 h, au salon funéraire. Il y aura crémation
et les cendres seront déposées à une date ultérieure.

Outre son épouse, M.Hinse laisse dans le deuil ses frères et soeurs : feu
Jean-Marc (Emma Martin), Dolorès (feu Honorius Daigle), feu Louis-
Georges (feu Charlotte Dumais), feu Bertrand (Estelle Bellerose), Réal
(feu Réjeanne Morin), Huguettte (feu Camille Diotte), Jules-André (Rachel

Bérubé), Réjean (Denise Sévigny), Charlotte (Jack MacAllister), Louisette; ses beaux-frères et
belles-soeurs de la famille Caron : feu Fernand (feu Marie-Marthe Jutras), feu Marcel (Rita
Fréchette), feu Yvette (feu Peter Nault), feu Lucien (Carmen Nault), feu Simone (feu Lionel
Lacerte), feu Jeannette (feu Réginald Fortier), feu Aurore, feu Yolande, ses nombreux neveux
et nièces des familles Hinse et Caron, de même que plusieurs autres parents et amis.
La famille désire remercier le personnel du CHUS Fleurimont et du CSSS des Sources, pour
les bons soins prodigués à M. Hinse.

Les Résidences funéraires Fréchette
560, 1re avenue C.P. 113

Asbestos (Québec) J1T 3M9
Tél.: 819 879-2233 - Téléc.: 819 879-6844

Noël Fréchette,prés. thanatologue
Sylvie Fréchette, dir. thanatopractrice

deces@funerairefrechette.com
Affilliée à la C.T.Q.

Georgette (Brodeur) HOULE (1927 - 2014)

Au CHUS Fleurimont, le 6 janvier 2014, à l’âge de 86 ans, est décédée
Mme Georgette Brodeur, fille de Cléophas Brodeur et de feu Yvonne
Dussault et épouse de feu René Houle, demeurant à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Steve L. Elkas Inc.,
601, rue du Conseil, Sherbrooke, vendredi de 14 h à 16 h et de 19 h à
22 h et samedi de 9 h, jusqu’au départ du salon à 10 h 10. Le service
religieux sera célébré le samedi 11 janvier 2014 à 10 h 30, en l’église St-
François d’Assise et de là au Cimetière St-Michel de Sherbrooke.

M. Houle laisse dans le deuil ses enfants : Raymond Houle (Nicole
Lacroix), Lise Houle (Robert Imbeault), Nicole Houle (Roger Grenier),

Marcel Houle (Manon Bilodeau); ses petis-enfants Carole Houle, Isabelle Houle, Caroline
Houle, Alain Grenier, Sindy Grenier, Jessy Houle et 12 arrière-petits-enfants.

Elle laisse également ses frères et soeurs : Jeanne-D’Arc Brodeur, Gloria Brodeur (André
Breton), Robert Brodeur (Carmen), Pauline Brodeur, ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines, autres parents et amis.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil

Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:

www.steveelkas.com

Germaine (Bolduc) LAVERDIÈRE (1917 - 2013)
À l’IUGS Pavillon d'Youville, le 20 décembre 2013, à l’âge de 96 ans, est
décédée madame Germaine Laverdière née Bolduc, épouse de feu Lucien
Laverdière, fille de feu Sara Poulin et de feu Léon Bolduc.

La famille vous accueillera à l'église à compter de 9 h 30, le samedi 11 janvier
2014, jour des funérailles, afin de recevoir les condoléances des parents et
amis. Un service religieux sera célébré à 10 h 30, en l'église Saint-Jean-
Baptiste, 280, rue du Conseil, Sherbrooke. L’inhumation suivra au cimetière
St-Michel.

Mme Laverdière était la mère de : feu Micheline (Gaston Audet), Denise (feu
Égide Carrier), Marc (Claire-AngeVeilleux), Nicole (Patrick Vandoren), Andrée
(YvanAudet), Danièle (Stéphane Bruson), feu Suzanne.Elle laisse également
dans le deuil de nombreux petits-enfants et arrière petits-enfants. Elle laisse

aussi sa soeur Rita Bolduc, ses belles-soeurs, Cécile et Laurette ainsi que sa grande amie, Mme
Maximienne Lessard. Elle laisse également plusieurs neveux et nièces.

La famille tient à remercier le personnel du 4e étage de l’IUGS Youville, pour les bons soins
prodigués à Mme Laverdière.

Vos marques de sympathie peuvent se traduire par un don à la FONDATION VITAE, 375, rue
Argyll, Sherbrooke (Québec) J1J 3H5.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc

info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 –Téléc.: 819 565-7844

ManonThibodeau, dir. services familles
Alain Custeau, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général

www.coopfuneraire.com

Alcide LESSARD (1918 - 2014)
Au Centre de santé et de services sociaux de Beauce, le 1er janvier 2014, à l’âge
de 95 ans et 5 mois, est décédé M.Alcide Lessard, demeurant à St-Ephrem.

La famille vous accueillera vendredi de 14 h à 16 h et de 19 h à 22 h et samedi de
9 h à 10 h 35, à la Résidence funéraire Robert & Frères, 48, route 271 Nord, St-
Ephrem. Le service religieux sera célébré par Monseigneur Gérald Cyprien Lacroix,
le samedi 11 janvier 2014 à 11 h, à l'église de St-Ephrem.

M. Alcide Lessard laisse dans le deuil ses enfants: Michelle (Joachim Goulet),
Lucile (Martin Lemieux), Jean-Denis (Marguerite Lessard), Léandre, (Madeleine
Turcotte), Jules (Manon Marois) et Benoit (Christiane Lessard); ses 21 petits-
enfants et ses 30 arrière-petits-enfants. Il était le frère de feu Grégoire (feu
Madeleine Paré), feu Berthe (feu Gaston Tardif), Julienne (feu Albert Lessard), feu
Jeanne-D'Arc (feu Henri Rodrigue), feu Bernadette (Henri-Paul Langlois, feu
Raymond (feu Marie-Marthe Longchamps), Gaétane (Pierre Mathieu), Carmen

(Lauréat Jacques), Gérard (Bibiane Poulin), Suzanne (Jean-Louis Beaudoin). Il laisse également dans le
deuil les familles Grenier et Labrecque ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et amis.

La famille désire remercier tout le personnel du Logis D'Or de St-Ephrem et le personnel du Centre
Hospitalier de St-Georges, pour leur dévouement et les bons soins prodigués.

Des dons seraient appréciés à la FONDATION DU COEUR BEAUCE-ETCHEMIN, 2505 , 10e avenue, C.P.
756, St-Georges (Québec) G5Y 7C9.

Résidence funéraire Jacques et frères Inc.
565, 13e avenue

La Guadeloupe (Québec)

Tél.: 418 459-3534
Téléc.: 418 459-6570

www.jacquesetfreres.com
jacquesetfreres@lino.com

Claude MARCHAND
Paisiblement et entouré des siens, à l'Hôtel-Dieu d'Arthabaska, le 3 janvier
2014, est décédé à l'âge de 88 ans, M. Claude Marchand, époux de Mme
ColombeVerville, domicilié àVictoriaville.M.Claude Marchand fut le fondateur
des Excavations Marchand & Fils inc.

Outre son épouse Mme Colombe Verville, il laisse dans le deuil ses enfants :
Yves conjoint de Aline Boucher, Jean conjoint de Diane Brulé, Jacques
conjoint de Sylvie Légaré, Suzanne conjointe de Guylain Angers et François;
ses petits-enfants : Hugues, Yann, Kevin, Guillaume, Jean-François, Laurie,
Anthony, Francis, Claudia, Pier-Luc, Marie-Christine, Alexandra et Marc-
Antoine; ses 5 arrière-petits-enfants : Charlotte, Liviane, Léo, Zachary et
Lydia.

La famille recevra les condoléances le jeudi 9 janvier de 14 h à 16 h et de
19 h à 22 h ainsi que vendredi, jour des funérailles, à compter de 11 h, au Complexe funéraire
Grégoire & Desrochers, 1300, Notre-Dame Est à Victoriaville.

Les funérailles seront célébrées le vendredi 10 janvier 2014 à 14 h, en l'église Notre-Dame de
l'Assomption.

Pour témoigner votre sympathie, la famille apprécierait des dons à la FONDATION DE L'ERMITAGE.
Les formulaires sont disponibles au bureau de la maison funéraire ou sur le site Internet.

Complexe funéraire
Grégoire et Desrochers

1300, rue Notre-Dame Est
Victoriaville (Québec) G6P 0B4

Téléphone : 819 752-5131
Télécopieur : 819 752-2322

www.gregoiredesrochers.com
info@gregoiredesrochers.com

Richère (Morin) MARCOTTE (1928 - 2014)
À La Maison Aube-Lumière, le 6 janvier 2014, à l’âge de 85 ans, est décédée
madame Richère Morin Marcotte, épouse de feu Rosaire Marcotte, demeurant
à Windsor.
La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (64, 3e
avenue, Windsor), le vendredi 10 janvier 2014 de 14 h à 16 h et de 19 h à
22 h et le samedi 11 janvier 2014 de 9 h à 11 h. Suivront une liturgie de la
parole au salon et l'inhumation au Cimetière St-Philippe.

Madame Richère Morin Marcotte laisse dans le deuil ses enfants, Noël,
Gilles (Carmen Maurice), Johanne (François Ouellette), Luc (Maryse Messier)
et Sonia (Alain Morel); ses petits-enfants, Jason, Annie, Isabelle, Michaël,
Raphaël, Myriam, Laurent, Livia, Olivier, Maxime et Jordan; arrière-petits-
enfants, Benjamin, Mathias et Maïka; ses belles-soeurs et beaux-frères,
Jeannette Marcotte (feu Alphonse Morin), Thérèse Marcotte (feu Roger

Hébert), René Marcotte (Noëlla Therrien), Fernand Marcotte (Irène Bouchard) et Marcel Marcotte
(Cécile Lemelin), ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et plusieurs amis.

La famille tient à remercier le personnel du Château du Bel Âge ainsi que celui de La Maison Aube-
Lumière, pour tous les bons soins prodigués à madame Marcotte.

En guise de sympathie, des dons à LA MAISON AUBE-LUMIÈRE, 3071, 12e avenue Nord,
Sherbrooke (Québec) J1H 5H3, seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
Maison A. Boisvert

64, 3e avenue,Windsor QC J1S 1X9
819 845-3992 –Téléc.: 819 845-3007

François Fouquet, directeur général
Lionel Turgeon, directeur
info@coopfuneraire.com
www.coopfuneraire.com

Jeannette (Houle) MOREAU
Au Foyer Étoiles d’Or, le 5 janvier 2014, est décédée à l’âge de 96 ans, Mme
Jeannette Houle Moreau, épouse de feu Henri Moreau. Elle était domiciliée à
Warwick.
Elle laisse dans le deuil ses enfants : Huguette, Soeur de l’Assomption de
Nicolet, Richard époux de Rachel Lainesse, Gilbert époux de Pierrette Bégin,
Rita épouse de Marcel Spénard, Marcel époux de Florette Bolduc, Lisette
conjointe de Jean-Pierre Martel, Suzanne épouse de Denis Pellerin.Elle laisse
également dans le deuil ses 15 petits-enfants et 17 arrière-petits-enfants ainsi
que son frère, ses soeurs, ses beaux-frères, belles-soeurs de la famille
Moreau, neveux, nièces et autres parents et amis(es).

La famille reçoit les condoléances le vendredi 10 janvier 2014, de 14 h à 17 h
et de 19 h à 22 h et samedi, jour de la cérémonie, à compter de midi au
Centre funéraire Grégoire & Desrochers, 12 rue St-Joseph à Warwick. La

cérémonie religieuse aura lieu en l’église St-Médard de Warwick, le samedi 11 janvier 2014 à 14 h.

La famille tient à remercier tout le personnel du Foyer Étoiles d’Or de Warwick, pour les bons soins
prodigués à Mme Jeannette Houle Moreau pendant les cinq dernières années.

Pour témoigner votre sympathie, la famille apprécierait des dons pour la FONDATION ÉTOILES
D’OR. Les formulaires seront disponibles au bureau de la maison funéraire ou sur le site Internet du
complexe funéraire.

Complexe funéraire
Grégoire et Desrochers

12, rue St-Joseph
Warwick (Québec)

Téléphone : 819 358-2314
Télécopieur : 819 752-2322

www.gregoiredesrochers.com
info@gregoiredesrochers.com

Irénée ROY
À Coaticook, le 2 janvier 2014, est décédé M. Irénée Roy, à l'âge de 78 ans. Il était
l'époux de Mariette Veilleux et demeurait à Coaticook.

La famille accueillera les parents et amis au salon funéraire Charron et fils, le
vendredi 10 janvier 2014 de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h ainsi que le jour des
funérailles, de midi jusqu'au départ du salon à 13 h 35. Les funérailles seront
célébrées le samedi 11 janvier à 14 h, à l'église St-Wilfrid de Kingscroft. Suivra
l'inhumation au cimetière paroissial du même nom.

M.Roy laisse dans le deuil, outre son épouse Mariette Veilleux, ses enfants: Diane,
Daniel (Sylvie Dolbec), Sylvie (Richard D'Amour); ses petits-enfants: Michael
(Mélinda Aubé), Stéphanie (Pier-Luc Nadeau), Marc-Antoine et Marie-France; ses
frères et soeurs: feu Léon (Thérèse Paquette). feuAntonio (Marie-Claire Audet), feu
Gérard (feu Mariette Audet), Anita, Aurore (Raoul Tardif), feu Marcel (Adrienne
Lefebvre), feu Émile (Cécile Madore), Jules (Bernadette Leroux); ses beaux-frères

et belles-soeurs: Juliette (feu Gérard Létourneau,Waldon Dustin), Fernande (feu Gilles Charron), feu Raoul
(Gabrielle Morin), Roland (Yvette Charest), Ronald (Carmen Charest), Simone (feuYvon Charron), Robert,
Réal, feu Rémi (Jeanne Whipple), Monique (Jean-Marie Morin), ainsi que plusieurs neveux et nièces,
autres parents et amis.
La famille désire remercier sincèrement les médecins et le personnel du Pavillon Ste-Catherine 2 du
centre de santé de Coaticook pour les bons soins.
En guise de sympathie, des dons à la FONDATION DU CENTRE DE SANTÉ DE COATICOOK seraient
appréciés.

Résidence funéraire Charron et fils Inc.
228, rue Child

Coaticook (Québec) J1A 2B6
Tél.: 819 849-4141

Stéphane Charron, président
Claude Charron, directeur
info@charronetfils.com

SiteWeb: www.charronetfils.com
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SHERBROOKE — Ça roule à 

plein, mais sans être inhabituel 

à ce temps-ci de l’année dans 

les urgences du CHUS. La situa-

tion est loin de ressembler à des 

hôpitaux de Montréal débordés 

de toute part et ne pouvant 

répondre à la demande.

Un relevé effectué hier a 

montré que les salles d’ur-

gence avaient un taux d’occu-

pation de 140 pour cent, avec 

plusieurs patients sur civière, 

mais seulement 23 en attente 

d’hospitalisation.

Outre les cas de grippe qui 

a fait son entrée, on retrouve 

des cas de différents problèmes 

de santé, comme pathologies 

multiples liées à des problèmes 

respiratoires, des problèmes 

cardiaques, des traumas et de 

la gastroentérite.

Bref, le même genre de por-

trait qu’on retrouve en chaque 

début d’année.

— François Gougeon

Les urgences 
du CHUS ne 
dérougissent pas

CLAUDE PLANTE
claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le nombre 

de personnes qui ont perXdu 

la vie sur les routes de la 

région en 2013 était en nette 

baisse par rapport aux chif-

fres de l’année précédente.

Selon la Sûreté du Québec 

(SQ), 22 individus sont morts 

l’an dernier lors d’accidents de 

la région en Estrie. En 2012, 

27 personnes avaient perdu la 

vie sur nos routes.

Cela représente une baisse 

de 18,5 pour cent, signale 

Aurélie Guindon, porte-parole 

de la SQ en Estrie.

Ces chiffres positifs pour 

le «  district numéro  5  » 

s’ajoutent au bilan global de 

la dernière année pour tout 

le territoire de la Sûreté du 

Québec. On observe une chute 

de près de dix pour cent, soit 

43 décès de moins en 2013 

Le nombre de décès sur les 
routes estriennes en baisse de 18 %

ARCHIVES LA TRIBUNE, MAXIME PICARD

Le nombre de personnes qui ont perdu la vie sur les routes de la région en 2013 était en baisse de 18,5 
pour cent par rapport aux chiffres de l’année précédente.

qu’en 2012.

 « Les policiers vont conti-

nuer à mettre des efforts en 

2014 pour poursuivre l’amé-

lioration du bilan routier au 

Québec, car une victime de 

la route sera toujours une 

victime de trop  », avertit 

Mme Guindon.

[ ACTUALITÉS ] ...........................................................................................................................................................

NATHAËLLE MORISSETTE

MONTRÉAL — La patience des 

voyageurs a été une fois de plus 

mise à rude épreuve, hier. L’arrêt 

momentané, mardi, des activités 

à l’aéroport Pearson de Toronto 

et les conditions hivernales dif-

ficiles qui ont frappé le nord-est 

des États-Unis a encore eu des 

répercussions sur l’horaire des 

vols dans tout le pays, notamment 

à Montréal, où plus d’une quaran-

taine de vols (départs et arrivées) 

ont été annulés depuis le début de 

la journée.

Près de 81 % des vols perturbés 

avaient Toronto comme destina-

tion. Pour le moment, il est diffi-

cile de savoir à quel moment la 

situation reviendra à la normale. 

Question d’heures ou de jours? 

Tout dépendra de la météo. Chose 

certaine, à Montréal-Trudeau, on a 

tenu à souligner hier que les acti-

vités se déroulaient normalement 

et que tous les vols en direction 

d’autres destinations sans corres-

pondance à Toronto, New York ou 

Chicago étaient maintenus.

« Il y a de l’amélioration, sou-

ligne Manon Martel, directrice 

régionale (pour le Québec) de 

l’Association canadienne des 

agents de voyages (ACTA). Il faut 

quand même garder en tête que 

les compagnies veulent protéger 

les employés avant tout. »

Dans la journée de mardi, un 

total de 128 arrivées et départs a 

été annulé à Montréal-Trudeau. 

Les gens qui doivent prendre 

l’avion aujourd’hui sont invités 

à s’informer auprès de leur com-

pagnie aérienne avant de se 

présenter à l’aéroport, ou encore 

à consulter le site de Montréal-

Trudeau (www.admtl.com).

Ce sont principalement les vols 

intérieurs et les vols transfronta-

liers à destination et au départ de 

Toronto, de Montréal, d’Ottawa 

et du nord-est des États-Unis qui 

sont touchés. (La Presse)

TRANSPORT AÉRIEN

Encore une 
journée difficile

MARTIN OUELLET 
LA PRESSE CANADIENNE

QUÉBEC — Les croyants de 

toute confession qui sont outrés 

par la charte des valeurs n’ont 

qu’à plier bagage et trouver 

refuge ailleurs, estime le mili-

tant indépendantiste Yves 

Michaud.

À quelques jours de la 

consultation publique sur le 

projet de loi 60 instituant la 

charte, le ministre responsable 

Bernard Drainville a trouvé en 

M. Michaud un allié indéfecti-

ble en faveur de l’interdiction 

des signes religieux chez les 

employés de l’État.

«  Je suis en faveur de la 

charte telle qu’elle est, et elle 

ne va pas très loin d’ailleurs, 

c’est le simple bon sens », a 

dit l’ancien délégué général du 

Québec à Paris, en entrevue 

plus tôt cette semaine.

Éviter un « cancer »
À son avis, le ministre 

Drainville doit maintenir la ligne 

dure en dépit des pressions. Une 

société laïque, si elle veut éviter 

un « cancer », ne peut faire aucun 

compromis pour accommoder 

quelque croyance religieuse que 

ce soit, a-t-il fait valoir.

« Il n’y a pas de compromis 

possible. Si vous mettez le doigt 

dans l’engrenage, le corps va y 

passer », a soutenu M. Michaud.

Même s’il convient qu’il n’y a 

pas de crise d’accommodements 

religieux au Québec, M. Michaud 

n’en pense pas moins que le 

Québec contemporain ne peut 

courir le risque de laisser la 

religion s’immiscer à nouveau, 

sournoisement, dans la sphère 

publique.

CHARTE DES VALEURS

Les mécontents n’ont qu’à 
plier bagage, estime Michaud

ARCHIVES LA PRESSE

Les croyants de toute confession qui sont outrés par la charte des 
valeurs n’ont qu’à plier bagage et trouver refuge ailleurs, estime le 
militant indépendantiste Yves Michaud.

« On va attendre qu’il y ait 

une menace avant de le faire? 

Voyons donc. On va attendre 

que le cancer soit dans la société 

avant de faire quelque chose? Il 

vaut mieux prévenir que guérir. 

C’est le cancer, oui, parce qu’une 

société normale, politique, ne 

peut tolérer aucune forme de 

compromission avec les reli-

gions », a-t-il insisté.

Que des salariés de la fonc-

tion publique portant la kippa 

perdent leur emploi parce qu’ils 

expriment leur foi en milieu de 

travail n’émeut pas M. Michaud. 

Ceux qui refuseront de ranger 

au placard leurs symboles reli-

gieux n’auront qu’à s’installer 

sous d’autres cieux, dit-il.

« Ils perdront (leur travail) 

ou ils l’enlèveront (leur kippa), 

qu’est-ce que vous voulez. Et 

ils iront dans un pays où c’est 

toléré. S’ils veulent aller dans un 

État religieux, qu’ils ne viennent 

pas dans un État laïque, que 

voulez-vous que je vous dise. »

Profondément blessé par une 

motion de blâme adoptée contre 

lui en 2000 par l’Assemblée 

nationale pour des propos tenus 

à l’endroit de la communauté 

juive, M. Michaud ne craint pas 

d’être encore une fois taxé d’into-

lérance envers les minorités.

Tolérance
« La tolérance, il y a des mai-

sons pour cela », a-t-il lâché, 

citant le dramaturge et homme 

d’État français Paul Claudel, 

qui faisait allusion aux maisons 

closes.

Plus de 270 groupes ou indi-

vidus ont exprimé leur désir de 

faire entendre leur point de vue 

sur la charte en commission 

parlementaire à compter du 

mardi 14  janvier. Les débats 

s’annoncent animés alors que 

même le mouvement souverai-

niste est profondément divisé 

sur l’étendue des restrictions 

vestimentaires que veut impo-

ser le gouvernement de Pauline 

Marois. La charte des valeurs 

propose d’interdire le port de 

signes religieux non seulement 

aux employés dotés d’un pouvoir 

coercitif - policiers, juges, procu-

reurs de la Couronne - mais aussi 

aux fonctionnaires, enseignants, 

éducatrices en garderies sub-

ventionnées, personnel d’hôpi-

taux et des municipalités.

Les anciens chefs péquis-

tes Lucien Bouchard, Jacques 

Parizeau et Bernard Landry 

ont affiché leurs réserves face 

au projet du gouvernement, 

Québec solidaire s’y oppose et 

Option nationale cherche à res-

ter à l’écart du débat de crainte 

de froisser les communautés 

culturelles.

Pour le chef du petit parti 

indépendantiste fondé par Jean-

Martin Aussant, Sol Zanetti, la 

charte des valeurs ratisse trop 

large et rend le projet souverai-

niste moins attrayant.

« Dans les élections partielles, 

on a constaté auprès de la com-

munauté maghrébine que (la 

charte) faisait reculer nos appuis 

chez certaines communautés 

culturelles, et cela, ce n’est pas 

bon pour l’indépendance. Ça fait 

des années que le mouvement 

souverainiste tend des perches 

aux communautés culturelles 

pour les convaincre qu’elles ont 

leur place dans le Québec sou-

verain et j’ai l’impression qu’une 

manoeuvre comme ça nous fait 

reculer », a-t-il dit.



SOIRÉE CHOCO-FLAMBEAUX

Plaisirs, rires et raquettes entre amis
suivis d’une délicieuse fondue au
chocolat du restaurant Fondissimo.

19 h à 22 h – 15 $/adulte et 11 $/enfant*
Réservation requise

parcsquebec.com 819 843-9855

LA QUÊTE DE FRODOR

La magie d’une randonnée à raquettes
aux flambeaux rendra cette expérience
hors du commun et vous plongera dans
un monde mystérieux! Feu de camp et
chocolat chaud vous attendent.

18 h à 20 h – 15 $ à 20 $/famille*
Réservation requise

24 JANVIER ET

14 FÉVRIER 2014

1er FÉVRIER ET

1er MARS 2014

* Taxes et tarification d’accès en sus.
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À LA LUEUR DES
FLAMBEAUX,
AMUSEZ-VOUS

AU PARC LA NUIT!

iPad est une marque de commerce d’Apple Inc.,
déposée aux États-Unis et dans d’autres pays.
App Store est une marque de service d’Apple Inc.

La Presse+ redé!nit votre façon de vous informer.
Un format unique et novateur conçu pour lire vos contenus
préférés sur iPad. Un contenu riche en images interactives,
vidéos et galeries photos. Une expérience conviviale pour

apprécier chaque moment de lecture.

Découvrez-en plus à LaPressePlus.ca

LIVRÉEPARTOUT
TOUS LESMATINSAVANT5H30
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[ SPORTS ]..................................................................................................................................................................Baseball

RONALD BLUM

THE ASSOCIATED PRESS

NEW YORK — Greg Maddux, 

Tom Glavine et Frank Thomas 

ont été élus au Temple de la 

renommée du baseball, tandis 

que Craig Biggio a raté l’introni-

sation par seulement deux votes 

et les vedettes déchues de l’ère 

des stéroïdes ont encore perdu 

du terrain.

Maddux a été le choix de 555 

des 571 membres de l’Associa-

tion des chroniqueurs de base-

ball d’Amérique (BBWAA) qui 

ont exprimé leur vote. Ce pour-

centage de 97,2 est le huitième 

plus élevé dans l’histoire de ce 

scrutin.

Glavine, le coéquipier de lon-

gue date de Maddux au sein de 

la rotation des Braves d’Atlanta, 

a vu son nom apparaître sur 

525 bulletins (91,9 pour cent). 

Thomas, qui a agi comme frap-

peur de choix pendant la majo-

rité de sa carrière, a reçu 483 

votes.

Le trio sera intronisé à 

Cooperstown le 27 juillet en 

compagnie des gérants Bobby 

Cox, Joe Torre et Tony La Russa. 

Ceux-ci ont été élus le mois der-

nier par un comité de l’ère de 

l’expansion. Maddux et Glavine 

ont joué sous les ordres de Cox 

pendant la majorité de leur 

carrière.

«C’est excitant pour moi d’y 

aller avec mon coéquipier», a 

commenté Maddux.

Les chroniqueurs de baseball 

n’avaient pas élu trois joueurs 

d’un coup depuis Nolan Ryan, 

George Brett et Robin Yount, 

en 1999.

Biggio, qui était admissible 

pour la deuxième fois, a eu droit 

à 427 votes (74,8 pour cent). Il 

a ainsi rejoint Nellie Fox (1985) 

et Pie Traynor (1947) au sein 

du club des joueurs ayant raté 

l’intronisation par une aussi 

petite marge.

Mike Piazza a été le suivant 

avec 62,2 pour cent des votes 

et il a été suivi de Jack Morris, 

qui a raté l’intronisation par 78 

votes avec 61,5 pour cent des 

suffrages à sa 15e et dernière 

année d’admissibilité.

Jeff Bagwell a eu droit à 54,3 

pour cent, l’ancien des Expos 

de Montréal Tim Raines, qui en 

était à sa septième année sur 

les bulletins de vote, a reçu 46,1 

pour cent des votes - une baisse 

comparativement aux 52,2 pour 

cent de l’an dernier.

La controverse concernant 

la façon d’évaluer les vedettes 

qui se sont illustrées pendant 

l’ère des stéroïdes a continué 

d’influencer le vote. À leur 

deuxième présence sur le bul-

letin, Roger Clemens est passé 

de 37,6 pour cent des votes à 

35,4, tandis que Barry Bonds est 

passé de 36,2 à 34,7 et Sammy 

Sosa, de 12,5 à 7,2.

À sa huitième présence, Mark 

McGwire a chuté de 16,9 pour 

cent à 11,0. Rafael Palmeiro sera 

effacé de la liste à l’avenir après 

s’être contenté de 25 votes et un 

pourcentage de 4,4 - soit moins 

que les 5 pour cent requis pour 

rester inscrit.

À sa première année d’admis-

sibilité, le releveur québécois 

Éric Gagné n’a reçu que deux 

votes, soit 0,4 pour cent, et il 

n’aura pas d’autre chance non 

plus.

Mis à part les dopés, Moises 

Alou, un autre ancien des 

Expos, a obtenu six votes à sa 

première année d’admissibilité, 

soit 1,1 pour cent, et il a aussi 

été éliminé.

Huitième dans les annales du 

baseball chez les lanceurs ayant 

le plus de victoire, Maddux a 

une fiche de 355-227 avec une 

moyenne de 3,16 en l’espace de 

23 saisons. Il a remporté quatre 

trophées Cy Young de suite de 

1992 à 1995 et un nombre record 

de 18 Gants d’Or en s’alignant 

avec les Cubs de Chicago, les 

Braves, les Dodgers de Los 

Angeles et les Padres de San 

Diego. Celui qui a participé à 

huit matchs des étoiles a rem-

porté au moins 13 victoires dans 

20 de ses 23 campagnes.

Glavine, qui a remporté 

deux Cy Young et participé à 

10 matchs des étoiles, a com-

pilé un dossier de 305-203 en 

22 saisons.

Deux fois joueur par excel-

lence de l’Américaine, Thomas 

a maintenu une moyenne de 

,301 avec 521 circuits et 1704 

circuits en 19 saisons avec les 

White Sox de Chicago, les Blue 

Jays de Toronto et les Athletics 

d’Oakland.

Le scrutin de 2014 risque 

d’être encore plus serré en rai-

son de l’éligibilité de Randy 

Johnson, Pedro Martinez, John 

Smoltz, Carlos Delgado et Gary 

Sheffield. La BBWAA a formé le 

mois dernier un comité qui étu-

diera la possibilité de demander 

à Cooperstown de changer la 

limite de 10 noms par bulletin.

Maddux, Glavine et Thomas à Cooperstown

Tom Glavine en 2008 Greg Maddux en 2008 Frank Thomas en 1994

3398243  

3399703  
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[ SPORTS ] Statistiques ..................................................................................................................................................

LNAH
 MJ G P DP DF BP BC PTS
T.-Rivières 21 14 2 1 3 96 67 32
Sorel-Tracy 23 14 6 0 2 97 78 30
Thet. Mines 24 13 8 1 2 98 100 29
Jonquière 24 13 9 1 0 97 91 27
St.-G 24 12 10 1 1 90 91 26
R.-du-Loup 23 10 10 0 3 90 100 23
Cornwall 24 8 12 2 2 81 96 20
Laval 21 6 12 1 1 69 95 14
Vendredi 10 janvier
Thet. Mines à Jonquière, 20h.
R.-du-Loup à St-G., 20h.
Cornwall à Sorel-Tracy, 20h.
T.-Rivières à Laval, 20h.
Dimanche 12 janvier
St-G. à Cornwall, 14h30.
Laval à T.-Rivières, 16h.

LHSCE
 PJ V D N  DP BP BC Pts
Marieville 14 12 2 0 0 86 53 24
Waterloo 17 8 8 0 1 93 88 17 
Nicolet 15 8 7 0 0  74 76 16 
Coaticook 17 7 9 0 1 79 93 15 
Sherbrooke 15 7 8 0 0 78 91 14
Windsor 14 4 7 0 3 70 81 11
Vendredi 10 janvier
20h30 Nicolet Windsor 
Samedi 11 janvier
19h30 Windsor Marieville 
20h30 Waterloo Sherbrooke 

COLLÉGIAL AAA
  MJ V D DPF BP BC Pts
Lionel-Groulx  23 16 5 2 116 84 34
Saint-Laurent  23 16 5 2 81 58 34
A.-Laur.  23 16 7 0 100 74 32
St.Lawrence  23 11 8 4 88 79 26
Alma  24 13 11 0 106 94 26
Dawson  25 11 11 3 88 100 25
Thetford  23 10 12 1 73 94 21
Laflèche  23 8 14 1 98 119 17
Sorel-Tracy  23 4 17 2 67 115 10
Vendredi 10 janvier
Thetford à Laflèche, 19h45

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Lévis 33 22 10 1 0 107 80 45
T.-Rivières 34 18 12 1 3 105 84 40
St-François 34 17 14 1 2 94 93 37
C. N.-Dame 33 17 14 0 2 92 93 36
Jonquière 32 13 15 0 4 76 94 30

SECTION REEBOK
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Chât. 34 21 12 1 0 137 112 43
Magog 33 19 11 0 3 79 76 41
C.C.-LeMoy. 33 18 13 2 0 114 111 38
C.A.-Gir. 34 17 13 1 3 104 96 38
Lac-St-Louis 31 10 15 4 2 89 116 26

SECTION C.C.M.
 MJ G P DP DF BP BC PTS
C.E.-Blondin 33 22 11 0 0 104 84 44
L.-Montréal 33 19 10 2 2 97 83 42
Amos 33 15 14 2 2 88 100 34
Gatineau 32 10 17 1 4 104 138 25
St-Eustache 32 9 20 2 1 80 110 21
Vendredi 10 janvier
C.A.-Gir. à Magog, 19h.
St-Eustache à Gatineau, 19h30.
T.-Rivières à Lévis, 19h30.
L.-St-Louis au C.C.-LeMoy., 19h30.
Magog au S. St-François, 18h30.
Samedi 11 janvier
Chât. au S. St-François, 14h.
C. N.-Dame à Jonquière, 14h.
Amos au C.E.-Blondin, 17h.
Dimanche 12 janvier
L.-St-Louis au C.E.-Blondin, 13h30.
Gatineau à L.-Montréal, 13h30.
Amos à Saint-Eustache, 13h45.
Chât. à Jonquière, 14h.
C. N.-Dame au S. St-François, 14h.
C.C.-LeMoy. à Magog, 14h.
C.A.-Gir. à T.-Rivières, 14h30.

LAH
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Manchester 38 23 9 2 4 117 101 52
Providence 36 19 11 1 5 124 107 44
St. John’s 35 18 14 1 2 105 94 39
Portland 32 14 13 1 4 89 101 33
Worcester 32 14 15 2 1 73 95 31
SECTION NORD-EST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Springfield 34 25 5 1 3 111 82 54
Albany 34 19 10 3 2 104 88 43
Adirondack 33 18 13 0 2 79 76 38
Bridgeport 36 13 18 1 4 89 117 31
Hartford 33 11 17 0 5 75 105 27
SECTION EST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Binghamton 35 22 10 0 3 125 106 47
Scranton 35 20 11 1 3 101 86 44
Norfolk 35 18 12 1 4 101 94 41
Hershey 33 15 12 3 3 103 96 36
Syracuse 34 15 14 2 3 93 105 35

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION NORD
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Toronto 33 19 11 2 1 95 83 41
Hamilton 35 17 14 0 4 88 96 38
Lake Erie 33 17 13 0 3 93 98 37
Rochester 33 14 13 3 3 92 102 34
Utica 32 11 18 1 2 76 100 25
SECTION CENTRE-OUEST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
G. Rapids 36 24 9 1 2 125 85 51
Chicago 35 19 13 1 2 103 95 41
Milwaukee 33 17 10 5 1 87 86 40
Rockford 38 16 17 3 2 106 131 37
Iowa 32 14 14 2 2 78 88 32
SECTION OUEST
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Abbotsford 37 23 12 1 1 117 102 48
Texas 36 21 10 2 3 128 101 47
Oklahoma 36 13 17 1 5 100 121 32
Charlotte 34 15 18 0 1 93 108 31
San Antonio 36 13 20 0 3 93 114 29
Mardi 7 janvier
Portland 2 St. John’s 4
Springfield 3 Albany 2
Abbotsford 1 San Antonio 5
Mercredi 8 janvier
Utica à Oklahoma (reporté au 9,  
mauvais temps)
Rockford 2 G. Rapids 4
Binghamton 3 Rochester 1
Syracuse 4 W./B. Scranton 2
Jeudi 9 janvier
Utica à Oklahoma, 20h.
Vendredi 10 janvier
Toronto à St. John’s, 18h.
W./B. Scranton à Adirondack, 19h.
Bridgeport à Manchester, 19h.
Norfolk à Portland, 19h.
Albany à Springfield, 19h.
Iowa à G. Rapids, 19h.
Syracuse à Providence, 19h05.
Hershey à Binghamton, 19h05.
Hamilton à Rochester, 19h05.
Hartford à Worcester, 19h30.
Lake Erie à Rockford, 20h.
Charlotte à Oklahoma, 20h.
Abbotsford au Texas, 20h30.

NFL
Matches éliminatoires
Premier tour d’association
Samedi 4 janvier
Kansas City 44 Indianapolis 45
La N.-Orléans 26 Philadelphie 24
Dimanche 5 janvier
San Diego 27 Cincinnati 10
San Fran. 23 Green Bay 20
Demi-finales d’association
Samedi 11 janvier
La N.-Orléans à Seattle, 16h35.
Indianapolis en N.-Angleterre, 20h15.
Dimanche 12 janvier
San Fran. en Caroline, 13h05.
San Diego à Denver, 16h40.
Finales d’association
Dimanche 19 janvier
Association américaine
Équipes à être déterminées, 15h.
Association nationale
Équipes à être déterminées, 18h30.
Pro Bowl
Dimanche 26 janvier
Équipes à être déterminées, 
19h30. (à Honolulu)
Super Bowl
Dimanche 2 février
Vainqueur de l’Ass. nationale c. 
Vainqueur de l’Ass. américaine, 
18h30. (à New York)

FOOTBALL

LNH

NOTE:  les trois premiers de chaque section en plus des deux meilleurs fiches d’association se qualifient en vue des 
séries. 

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Série
Boston 43 28 13 0 2 126 94 58 18-4-0-2 10-9-0-0 6-4-0-0 P-1
Tampa Bay 43 26 13 2 2 123 102 56 14-4-1-1 12-9-1-1 7-2-0-1 G-1
Montréal 45 25 15 2 3 115 106 55 13-7-1-2 12-8-1-1 5-3-2-0 P-1
Detroit 43 19 14 3 7 114 121 48 6-10-3-4 13-4-0-3 4-5-0-1 G-1
Toronto 44 21 18 1 4 122 132 47 14-10-0-1 7-8-1-3 4-4-0-2 P-2
Ottawa 44 19 18 2 5 126 141 45 11-10-1-3 8-8-1-2 6-3-1-0 G-4
Floride 43 16 21 1 5 102 136 38 9-9-1-3 7-12-0-2 5-4-0-1 P-1
Buffalo 42 12 26 3 1 74 118 28 9-12-2-0 3-14-1-1 5-3-1-1 G-1
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Série
Pittsburgh 45 32 12 1 0 147 107 65 19-3-0-0 13-9-1-0 8-2-0-0 G-3
Philadelphie 44 23 17 1 3 117 119 50 12-7-0-0 11-10-1-3 8-2-0-0 G-3
N.Y. Rangers 45 22 20 1 2 111 121 47 8-10-1-2 14-10-0-0 6-3-0-1 G-1
Washington 42 20 16 2 4 128 128 46 13-8-2-0 7-8-0-4 3-4-2-1 P-4
Caroline 43 18 16 6 3 105 124 45 9-8-2-3 9-8-4-0 5-3-2-0 G-4
New Jersey 44 17 18 3 6 103 113 43 8-6-2-4 9-12-1-2 4-3-2-1 P-3
Columbus 43 19 20 3 1 117 126 42 9-9-1-1 10-11-2-0 5-5-0-0 G-1
N.Y. Islanders 45 16 22 4 3 124 149 39 7-9-4-3 9-13-0-0 7-3-0-0 G-2

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Série
Chicago 46 29 8 3 6 169 127 67 15-3-1-5 14-5-2-1 5-1-1-3 P-2
St. Louis 42 30 7 3 2 155 97 65 17-3-2-0 13-4-1-2 8-1-0-1 G-6
Colorado 42 26 12 1 3 123 108 56 15-6-1-1 11-6-0-2 4-3-1-2 P-1
Minnesota 45 23 17 1 4 108 114 51 16-5-1-1 7-12-0-3 4-6-0-0 G-3
Dallas 42 20 15 3 4 123 131 47 9-6-2-3 11-9-1-1 5-3-1-1 P-3
Nashville 44 19 19 2 4 105 131 44 11-8-1-2 8-11-1-2 3-4-2-1 G-1
Winnipeg 46 19 22 1 4 125 139 43 10-9-0-4 9-13-1-0 4-6-0-0 P-4
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Série
Anaheim 45 32 8 1 4 151 113 69 18-0-1-1 14-8-0-3 9-1-0-0 G-4
San Jose 44 27 11 1 5 144 114 60 15-1-0-3 12-10-1-2 6-4-0-0 P-1
Los Angeles 44 26 13 2 3 114 91 57 14-5-2-1 12-8-0-2 4-5-0-1 P-1
Vancouver 45 23 13 3 6 121 113 55 11-6-2-3 12-7-1-3 3-3-1-3 P-5
Phoenix 42 21 12 5 4 129 127 51 12-5-2-1 9-7-3-3 3-3-2-2 G-1
Calgary 43 15 22 4 2 100 137 36 7-11-3-0 8-11-1-2 2-7-1-0 P-1
Edmonton 46 14 27 3 2 119 161 33 7-12-1-1 7-15-2-1 3-5-1-1 P-1

JÉRÔME GAUDREAU
jerome.gaudreau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — En visite à Lachine hier soir, 

les Cougars de Champlain ont offert toute une 

correction aux Maroons en marquant huit buts 

tout en concédant seulement un filet à l’adver-

saire. La marque était pourtant de 3 à 0 seu-

lement après deux périodes. Le seul but des 

Maroons a semblé fouetter les Sherbrookois 

au troisième vingt puisque cinq buts ont par 

la suite été comptés en 14 minutes.

Il s’agissait du dernier match de Justin 

Vachon dans l’uniforme des Cougars cette 

saison étant donné que le robuste hockeyeur 

a été rappelé par le Phoenix de Sherbrooke 

ce matin. Il finira donc la campagne dans la 

LHJMQ.

« Justin pourra certainement servir la cause 

du Phoenix grâce à sa robustesse et à son jeu 

physique, a souligné hier soir l’entraîneur des 

Cougars, Pascal Rhéaume. Il savait que pour 

être rappelé, il ne devait pas compter 50 buts, 

mais bien servir de bonnes mises en échec et 

pratiquer son propre style de jeu. »

Le hasard a fait en sorte que le joueur de 

centre des Tigres de Victoriaville Nick Marois 

a été soumis au ballotage de la LHJMQ mardi 

par son équipe et pourrait donc rejoindre les 

Cougars puisque ses droits dans le junior AAA 

appartiennent à l’équipe sherbrookoise. 

« S’il n’est pas réclamé, on ne sait pas si on le 

gardera ou si on l’échangera. Une décision doit 

être prise prochainement », répond Rhéaume.

Les Cougars donnent 
une leçon aux Maroons

YANICK POISSON
ypoisson@latribune.qc.ca

DRUMMONDVILLE — Les Huskies de Rouyn-

Noranda ont pris la mesure des Voltigeurs de 

Drummondville pour une deuxième fois en 

moins de quatre jours, hier soir, l’emportant 

par la marque de 4-2 devant leurs partisans.

Contrairement à la rencontre de dimanche, 

où ils avaient été propulsés par leurs unités 

spéciales, c’est à cinq contre cinq que les hom-

mes de Gilles Bouchard ont eu le dessus cette 

fois. Après avoir vu Georgs Golovkovs ins-

crire les Voltigeurs au pointage en supériorité 

numérique, les locaux ont marqué trois buts 

sans riposte, Nikolas Brouillard a ramené son 

équipe dans le match, encore avec un homme 

en plus, mais ce fut trop peu trop tard.

Le gardien de but des Voltigeurs Louis-Philip 

Guindon a connu de meilleurs matchs devant 

la cage drummondvilloise, il a cédé quatre 

fois sur seulement 24 lancers. Tous les nou-

veaux venus des Voltigeurs ont été rayés de 

la feuille de pointage. Il s’agit d’un troisième 

revers consécutif pour Martin Raymond et ses 

équipiers.

Les Huskies battent 
encore les Voltigeurs

CALENDRIER
Mardi 7 janvier
Caroline à Buffalo (remis, neige)
N.Y. Islanders 5 Toronto 3
Philadelphie 3 New Jersey 2 (P)
Tampa Bay 4 Winnipeg 2
San Jose 2 Nashville 3
Calgary 0 Phoenix 6
St. Louis 5 Edmonton 2
Boston 2 Anaheim 5
Pittsburgh 5 Vancouver 4 (F)
Minnesota 2 Los Angeles 1 (F)
Mercredi 8 janvier
Montréal 1 Philadelphie 3
N.Y. Rangers 3 Chicago 2
Ottawa au Colorado, 21h30.
Jeudi 9 janvier
Dallas au New Jersey, 19h.
Toronto en Caroline, 19h.
Floride à Buffalo, 19h.
Washington à Tampa Bay, 19h30.
Anaheim à Nashville, 20h.
St. Louis à Calgary, 21h.
Minnesota à Phoenix, 21h.
Boston à Los Angeles, 22h30.
Detroit à San Jose, 22h30.
Vendredi 10 janvier
Dallas à N.Y. Rangers, 19h.
Toronto à Washington, 19h.
Caroline à Columbus, 19h.
N.Y. Islanders au Colorado, 21h.
Pittsburgh à Edmonton, 22h.
St. Louis à Vancouver, 22h.

LHJMQ
SECTION OUEST TELUS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
B.-B. 42 27 8 4 3 156 115 61
R.-N. 41 25 11 3 2 166 151 55
Gatineau 42 27 14 1 0 158 133 55
Drum. 42 26 14 1 1 152 124 54
Val-d’Or 42 26 15 1 0 183 142 53
Sherbrooke 43 14 25 2 2 124 182 32

SECTION EST TELUS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Rimouski 42 24 11 3 4 154 131 55
B.-Com. 41 25 12 1 3 146 108 54
Québec 42 23 11 3 5 149 134 54
Chi. 43 21 21 1 0 122 138 43
Victoriaville 41 16 19 4 2 121 141 38
Shawinigan 41 10 27 2 2 98 154 24

SECTION MARITIMES TELUS 
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Halifax 42 26 15 0 1 163 121 53
Moncton 43 22 19 0 2 131 132 46
Cap-Breton 41 21 17 0 3 150 147 45
Char. 42 16 21 1 4 126 150 37
A.-Bathurst 41 15 22 2 2 97 145 34
St-Jean 39 11 25 0 3 97 145 25
Mercredi 8 janvier
Halifax 5 Charlottetown 2
Québec 6 Victoriaville 2
B.-B. 3 Sherbrooke 4
Chicoutimi 0 Gatineau 5
Drummondville 2 R.-N. 4
Jeudi 9 janvier
Shawinigan à A.-Bathurst, 18h.
Saint-Jean à Rimouski, 19h.
Drummondville à Val-d’Or, 19h30.
Vendredi 10 janvier
Shawinigan à Charlottetown, 18h.
Moncton à Halifax, 18h.
Sherbrooke à Chicoutimi, 19h.
Rimouski à Québec, 19h.
Cap-Breton à B.-B., 19h30.
Victoriaville à Gatineau, 19h30.
B.-Com. à Val-d’Or, 19h30.

MARQUEURS
NOTE: en date du 8 janvier.
 MJ B A PTS
Mantha, Val-d’Or 32 35 38 73
Duclair, Québec 40 35 28 63
Power, R.-N. 40 20 43 63
DeLuca, Rimouski 41 29 29 58
Marcotte, Val-d’Or 41 22 36 58
Gaudreau, Drum. 42 27 29 56
Poirier, Gatineau 38 27 29 56
Ehlers, Halifax 38 23 33 56
Gélinas, Val-d’Or 42 17 39 56
Darcy, Cap-Breton 40 22 29 51
Drouin, Halifax 23 17 33 50
Gazzola, Val-d’Or 42 12 38 50
Verrier, Drum. 42 29 20 49
Audette, Sherbrooke 43 11 37 48
Joly, Rimouski 42 28 18 46
Ashley, Halifax 24 17 29 46

GARDIENS
NOTE: en date du 8 janvier.
 MJ V D DPF JB Moy.
Cadorette, B.-C. 30 19 9 2 3 2,46
Fucale, Halifax 28 19 7 1 2 2,51
Dubeau, Mon. 40 22 16 2 3 2,57
Marcoux, B.-B. 28 16 7 4 2 2,73
Guindon, Drum. 34 19 13 1 2 2,84

RENDEMENT DES SÉNATEURS
NOTE: en date du 7  janvier.
 MJ B A Pts
Erik Karlsson  44  10  29  39
Bobby Ryan  44  18  18  36
Kyle Turris  44  10  22  32
C. MacArthur  43  14  17  31
Jason Spezza  39  11  19  30
Mika Zibanejad  34  10  9  19
Milan Michalek  44  7  12  19
Zack Smith  44  9  5  14
Cory Conacher  42  4  10  14
P. Wiercioch  29  3  11  14
Marc Méthot  39  3  10  13
Chris Phillips  41  1  12  13

JUNIOR AAA
SECTION PERRON-BURROWS
 MJ G P DP DF BP BC PTS
Granby 35 28 6 0 1 223 140 57
Princeville 34 26 5 1 2 183 107 55
Sherbrooke 35 24 6 3 2 172 112 53
Kahnawake 34 21 13 0 0 167 153 42
V.-Dor. 36 12 22 1 1 142 185 26
Longueuil 33 12 20 0 1 110 141 25
St-Hyacinthe 34 11 21 1 1 125 153 24

SECTION ST-LOUIS-LALIME
 MJ G P DP DF BP BC PTS
St-Jérôme 36 30 4 1 1 227 119 62
Ste-Agathe 37 21 15 0 1 180 182 43
Terrebonne 34 17 12 3 2 159 156 39
St-Léonard 37 14 21 0 2 139 166 30
Montréal-Est 35 12 18 5 0 166 204 29
La Tuque 34 12 21 1 0 111 190 25
Lachine 38 6 31 1 0 102 198 13
Mercredi 8 janvier
Montréal-Est 6 Terrebonne 5 (F)
La Tuque 2 St-Jérôme 9
Sherbrooke 8 Lachine 1
Jeudi 9 janvier
St-Hyacinthe à Longueuil, 19h30.
Samedi 11 janvier
Princeville à Kahnawake, 15h45.

GOLF
PGA
MENEURS   
DE LA COUPE FEDEX
NOTE: en date du 5 janvier.
 POINTS BOURSES
1. Webb Simpson 748 1 633 417 $
2. Jimmy Walker 733 1 409 833 $
3. Harris English 725 1 516 817 $
Canadiens
30. G. DeLaet 185 449 667 $
89. David Hearn 77 85 870 $
161. S. Ames 21 15 264 $
165. Mike Weir 20 34 160 $

SOMMAIRE
N.Y. Rangers 3
Chicago 2
Première période
1. N.Y. Rangers, Richards 11 
(Callahan, Stralman) 5:06
2. N.Y. Rangers, Zuccarello 11 
(Del Zotto, Lundqvist) 9:29 (an)
Pénalité(s) — Bollig Chi 8:01, 
McDonagh NYR 13:32.
Deuxième période
3. Chicago, Toews 16 (Sharp, 
Keith) 6:17 (an)
4. Chicago, Bollig 4 (Kruger) 8:05
Troisième période
5. N.Y. Rangers, Hagelin 11 
(Staal, Richards) 14:03
Pénalité(s) — Rozsival Chi 2:21.
Tirs au but
N.Y. Rangers 9 12 11 — 32
Chicago 15 11 11 — 37
Gardiens — Rangers: Henrik 
Lundqvist (G, 13-16-3); Chicago: 
Corey Crawford (P, 17-7-5).

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
Toronto 17 17 ,500 —
Brooklyn 14 21 ,400 3½

Boston 13 22 ,371 4½

New York 12 22 ,353 5
Philadelphie 12 23 ,343 5½

SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Miami 27 8 ,771 —
Atlanta 19 17 ,528 8½

Washington 16 17 ,485 10
Charlotte 15 21 ,417 12½

Orlando 10 24 ,294 16½

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Indiana 28 7 ,800 —
Chicago 15 18 ,455 12
Detroit 14 22 ,389 14½

Cleveland 12 23 ,343 16
Milwaukee 7 27 ,206 20½

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
San Antonio 28 8 ,778 —
Houston 23 13 ,639 5
Dallas 20 16 ,556 8
La N.-Orléans 15 19 ,441 12
Memphis 15 19 ,441 12

SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Okl. City 27 8 ,771 —
Portland 26 9 ,743 1
Denver 17 17 ,500 9½

Minnesota 17 17 ,500 9½

Utah 12 25 ,324 16

SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
L.A. Clippers 24 13 ,649 —
Golden State 24 14 ,632 ½

Phoenix 20 13 ,606 2
L.A. Lakers 14 22 ,389 9½

Sacramento 11 22 ,333 11
Mardi 7 janvier
Philadelphie 93 Cleveland 111
Toronto 79 Indiana 86
Washington 97 Charlotte 83
La N.-Orléans 88 Miami 107
Detroit 85 New York 89
Phoenix 87 Chicago 92
Golden State 101 Milwaukee 80
San Antonio 110 Memphis 108 (P)
L.A. Lakers 97 Dallas 110
Boston 98 Denver 129
Okl. City 101 Utah 112
Portland 119 Sacramento 123
Mercredi 8 janvier
Detroit 91 Toronto 112
Dallas 90 San Antonio 112
Golden State 98 Brooklyn 102
Indiana 87 Atlanta 97
Washington 102 La N.-Orléans 96
L.A. Lakers 99 Houston 113
Phoenix au Minnesota, 21h30.
Orlando à Portland, 22h.
Boston à L.A. Clippers, 22h30.
Jeudi 9 janvier
Miami à New York, 20h.
Okl. City à Denver, 22h30.

OLYMPIQUES
HOCKEY
ÉQUIPE MASCULINE 
CANADIENNE
NOTE: La liste des joueurs qui 
représenteront le Canada aux 
Jeux olympiques de Sotchi, du 
7 au 23 février, et x-ceux qui ont 
représenté le Canada à Vancou-
ver en 2010.
Gardiens (3)
x-Roberto Luongo, Vancouver; 
Carey Price, Montréal; 
Mike Smith, Phoenix.
Défenseurs (8)
Jay Bouwmeester, St. Louis; 
x-Drew Doughty, Los Angeles; 
Dan Hamhuis, Vancouver; 
x-Duncan Keith, Chicago; 
Alex Pietrangelo, St. Louis;
P.K. Subban, Montréal; 
M.-Édouard Vlasic, San Jose; 
x-Shea Weber, Nashville.
Attaquants (14)
Jamie Benn, Dallas; 
x-Patrice Bergeron, Boston; 
Jeff Carter, Los Angeles; 
x-Sidney Crosby, Pittsburgh; 
Matt Duchene, Colorado; 
x-Ryan Getzlaf, Anaheim; 
Chris Kunitz, Pittsburgh; 
x-Patrick Marleau, San Jose; 
x-Rick Nash, N.Y. Rangers; 
x-Corey Perry, Anaheim; 
Patrick Sharp, Chicago; 
Steven Stamkos, Tampa Bay; 
John Tavares, N.Y. Islanders; 
x-Jonathan Toews, Chicago.

TENNIS
TOURNOI 
DE SYDNEY
À Sydney en Australie
DAMES
Simple
Quarts de finale
Petra Kvitova (2), République 

tchèque, bat Lucie Safarova, 
République tchèque, 7-6 (7-4), 
6-2
Angelique Kerber (5), Allemagne, 

bat Carla Suarez Navarro, Espagne, 
6-2, 6-4.
Madison Keys, États-Unis, bat 

Bethanie Mattek-Sands, États-
Unis, 3-2 abandon.
MESSIEURS
Simple Deuxième tour
Juan Martin del Potro (1), 

Argentine, bat Nicolas Mahut, 
France, 1-6, 6-3, 6-4.
Alexandr Dolgopolov, Ukraine, 

bat Jerzy Janowicz (2), Pologne, 
6-2, 6-2.
Marinko Matosevic, Australie, 

bat Andreas Seppi (3), Italie, 
6-3, 6-4.
Dmitry Tursunov (4), Russie, 

def. Lukas Rosol, République 
tchèque, 3-6, 6-3, 6-3.
Sergeï Stakhovsky, Ukraine, 

bat Julien Benneteau (6), 
France, 6-3, 6-2.
Denis Istomin, Ouzbékistan, bat 

Marin Cilic (7), Croatie, 6-3, 6-4.
Bernard Tomic, Australie, bat 

Blaz Kavcic, Slovénie, 6-3, 
4-6, 6-4.
Radek Stepanek, République 

tchèque, bat Albert Ramos, 
Espagne, 6-2, 7-6 (7-5).

TOURNOI 
DE HOBART
À Hobart en Australie
DAMES
Simple Deuxième tour
Sam Stosur (1), Australie, bat 

Kristina Mladenovic, France, 
6-4, 2-6, 7-6 (9-7).
Kirsten Flipkens (2), Belgique, 

bat Storm Sanders, Australie, 
4-6, 7-6 (7-3), 7-6 (7-5).
Estrella Cabeza Candela, 

Espagne, bat Elena Vesnina (3), 
Russie, 4-6, 6-2, 4-1 abandon.
Klara Zakopalova (7), République 

tchèque, bat Zhang Shuai, Chine, 
6-1, 6-2.
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J e suis toujours fasciné 
de voir à quel point 
l’intelligence  humaine      

a besoin d’être stimulée !
« Attention, ne faites pas 

ceci. Plutôt cela », répètent 
de manière préventive 
les autorités publiques 
lorsque nos habitudes quo-
tidiennes sont bousculées.

Si t’entends du bruit 
au-dessus de nous, ne lève 
surtout pas la tête. Fais-toi 
un casque avec tes mains 
pour te protéger contre de 
possibles chutes de glace, 
ai-je conseillé à ma blonde 
alors que nous marchions 
dans le bois Beckett par 
une journée de redoux. 

« Les chevreuils font 
quoi quand les arbres se 
vident », m’a-t-elle demandé.

Les chevreuils ne prennent 
pas de risques lorsqu’il y 
a menace que le ciel leur 
tombe sur la tête. Comme 
lors des tempêtes de vent, ils 
se poussent vers le couvert 
végétal plus jeune, moins 
haut, plus aéré. Là où nous 
en avons croisé plus tard 
durant notre promenade.

Soyez sans gêne, dites-le: 
si tu savais, que faisais-tu au 
milieu d’une forêt habitée par 
des fantômes de glace ? Bang, 
l’insouciant est touché !

Les chevreuils que nous 
avons vus portaient sur 
la croûte. Ils suivaient les 

corridors où les bourrasques 
poussaient de la neige, à la 
recherche d’un peu d’adhé-
rence et évitant les miroirs 
sur lesquelles leurs talons 
aiguilles sont casse-gueule.

Mais le tapis de verre était 
perforé à certains endroits, 
révélant des déplacements 
saccadés, épuisants et ris-
qués. Quand l’élan d’un cerf 
pousse son poids vers l’avant 
et qu’il n’a que ses pattes 
fines comme contrepoids 
pour se protéger du tranchant 
de la glace, ça provoque « des 
blessures au bas du corps ». 

« Les conditions sont 
variables d’un secteur à 
l’autre. Les déplacements 
des chevreuils sont modulés 
selon la situation locale. Les 
branches cassées ont rendu 
disponible une quantité de 
nourriture appréciable. Nous 
n’avons pas de signalements 
spécifiques de cerfs blessés 
ou en difficulté », commente 
le biologiste Éric Jaccard, res-
ponsable de la grande faune 
pour l’Estrie et la Montérégie.

Même son de cloche à 
la division de la protection 
de la faune, le point de 
chute des appels lorsque 
les découvertes de car-
casses se multiplient.

« Ce ne sont évidemment 
pas des conditions idéales 
pour les cerfs, mais à part 
quelques constatations de 
sang dans les traces, rien 
de particulier sur le ter-
rain », rapporte également 
le sergent Gilles Chiasson.

Y’a sûrement de la 
mortalité, mais pas de 
signes d’hécatombe.

Les défricheurs 
J’ajoute ma voix à tous 

ceux qui reconnaissent à 
l’animateur Jean Pagé une 
contribution remarquable. Il 
a été à la vitrine médiatique 
de la chasse et de la pêche au 
Québec ce que l’adulé René 
Lecavalier a été à la diffu-
sion des matchs de hockey. 

Si les J.B.S. Huard et Réal 
Hébert ont été des défri-
cheurs en région, M. Pagé, 
qui est décédé à l’âge de 85 

ans et dont les funérailles 
auront lieu demain à Laval, 
en a ouvert des sentiers et 
des télés partout au Québec !

Ce sont des communica-
teurs comme lui qui ont su 
au fil des ans alimenter les 
passions pour développer un 
bassin de clientèle faisant 
en sorte qu’un commerçant 
local, Lachance Chasse et 
Pêche, peut organiser à lui 
seul un salon consacré à 
ces activités de plein air.

« L’horaire de la journée du 
18 janvier est bien rempli et 
ceux qui y seront du début à 
la fin ne seront pas déçus », 
promet Jean-Guy Lachance à 
propos du grand rendez-vous.

Soulignons que le prix 
d’entrée (30 $ en prévente, 
40$ à la porte) donnera 
accès au salon se tenant au 
Centre de foires de Sher-
brooke ainsi qu’à toute 
la galerie de cadeaux qui 
seront offerts en soirée.

Tapis de verre

LA TRIBUNE, ARCHIVES

Avec leurs pattes fines et leurs talons aiguilles, les cerfs n’ont pas la vie facile depuis deux semaines. 
Les gestionnaires de la faune ne relèvent toutefois pas de mortalité massive.

YANICK POISSON
Ypoisson@latribune.qc.ca

VICTORIAVILLE — Les Remparts 
de Québec n’ont eu besoin 
que de 19 lancers au filet pour 
déjouer les gardiens de but des 
Tigres de Victoriaville à six 
reprises et volet allégrement 
vers un gain de 6-2, hier soir au 
Colisée Desjardins.

Profitant des largesses des 
gardiens de but des Félins, qui 
ont multiplié les cadeaux, ainsi 
que d’un peu de chance, les 
hommes de Philippe Boucher 
n’ont fait qu’une bouchée de 
leurs adversaires.

« Le meilleur exemple pour 
expliquer ce revers est le but 
marqué par Duclair en troisième 
période. Nous avions presque 
écoulé quatre minutes de désa-
vantage numérique lorsque 
son lancer, qui n’était pas vers 
le filet, a touché une jambière 
pour pénétrer le filet. Il n’y a rien 
qui roulait pour nous ce soir », 
a indiqué l’entraîneur-chef des 
Félins, Yanick Jean.

Il n’y a rien qui roulait pour 
le gardien de but François 
Tremblay non plus. À son pre-
mier départ avec sa nouvelle 
équipe, l’ancien des Foreurs de 

Val-d’Or a accordé trois buts 
sur seulement sept tirs avant 
de laisser sa place à la recrue 
Guillaume Briand-Brière. Il a 
paru particulièrement faible sur 
le premier et le troisième filet.

« Tremblay est un vétéran, ça 

lui est déjà arrivé. Je l’ai enlevé 
de la partie pour ne pas qu’il 
s’enfonce trop, je ne voulais pas 
rester les bras croisés derrière 
le banc », a ajouté l’instructeur, 
précisant qu’il ne voulait pas 
lancer la pierre à ses cerbères.

Malgré cette soirée difficile, 
les attaquants des Tigres ont 
continué de travailler avec 
acharnement, multipliant les 
mises en échec et les chan-
ces de marquer.Les nouveaux 
venus Yan-Pavel Laplante et 

Jean-François Plante ont com-
biné leurs efforts pour six chan-
ces de marquer au cours du seul 
deuxième tiers.

Filiatrault réclamé 
par les Cats

Jérôme Mésonéro souhaitait 
vivement qu’Alex Filiatrault 
soit réclamé au ballottage et 
termine sa carrière junior dans 
la LHJMQ. Ses vœux ont été 
exaucés, les Cataractes de 
Shawinigan l’ayant sélectionné 
hier. Après une courte hésita-
tion, il a confirmé en soirée hier, 
qu’il se rapporterait à la troupe 
de Martin Mondou.

Les Félins ont, par ailleurs, 
confirmé que la recrue Antoine 
Marcoux terminera la campa-
gne avec l’équipe. L’État-major 
de la formation a beaucoup aimé 
ce qu’elle a vu de lui au cours 
des deux affrontements où il a 
été appelé en renfort.

Pour ce qui est du gardien 
de but numéro un des Tigres, 
Brandon Whitney, il a été opéré 
avec succès afin de soigner 
une quadruple fracture dans la 
région du cou. Il n’est pas pos-
sible pour l’instant de savoir 
combien de temps il sera tenu 
à l’écart du jeu.

Les gardiens des Tigres trop généreux

LA TRIBUNE YANICK POISSON

Fraîchement rentré de Suède, Fabrice Herzog a fait mal paraître les Tigres avec deux buts.

[ SPORTS ]................................................................................................................................................................................

LUC
LAROCHELLE

LE COUREUR 
DES BOIS

luc.larochelle@latribune.qc.ca
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UN TOUR 
DANS 
LES 
MINEURES

JÉRÔME
GAUDREAU

jerome.gaudreau@latribune.qc.ca

VOUS AVEZ DE BELLES 
HISTOIRES À RACONTER 
CONCERNANT  
LE HOCKEY MINEUR  
EN ESTRIE? DES  
EXPLOITS DIGNES  
D’ÊTRE CONNUS?

N’hésitez pas à nous écrire :  
jerome.gaudreau@ 
latribune.qc.ca

SHERBROOKE — D’année en 
année, le tournoi Novice-O-
Rama connaît sans cesse la 
même problématique  : trou-
ver un nouveau président. 
Cette situation empêche en 
quelque sorte de développer à 
un rythme normal ce rendez-
vous sportif qui existe depuis 
34 ans. Et Dieu sait que le suc-
cès d’un tournoi repose sur la 
contribution des présidents et 
autres bénévoles.
Après avoir lancé un urgent 
appel à la relève en 2010 afin 
d’inciter les gens à s’impli-
quer auprès du tournoi, les 
coprésidents Michel Duquette 
et Carole Carrier ont passé le 
relais à Marco Lafond et Cynthia 
Messier, qui eux ont finalement 
cédé leur place cette année à 
Sandy Lévesque et Mario Roy.

« Mario est impliqué depuis 
24 ans et moi, c’est ma onzième 
année en tant que bénévole au 
Festival de hockey Novice-O-
Rama, note Sandy Lévesque. 
On sentait la pression appliquée 
par Hockey Sherbrooke qui cher-
chait désespérément de nou-
veaux présidents. Ça nous fait 
plaisir d’effectuer cette tâche, 
mais disons que les bénévoles 

qui souhaitent occuper la prési-
dence ne courent pas les rues! »

Étant donné ce changement 
soudain et tardif, les coprési-
dents ont opté pour le maintien 
des activités sans nécessaire-
ment en développer de nouvel-
les. Un peu moins d’équipes 
participeront également au 
tournoi, soit quatre de moins.

« L’an prochain, on devrait 
encore remplir ce rôle puis-
que ce sera la 35e édition et on 

compte bien mettre le paquet 
ou du moins amener quelques 
nouveautés question de souli-
gner le 35e anniversaire », note 
Mme Lévesque.

L’horaire du tournoi
Les parties du calibre novice 

B et C ont débuté mardi à l’aréna 
Julien-Ducharme et à Brompton. 
Elles se poursuivront jusqu’à 
dimanche, jour des finales. La 
deuxième semaine sera réservée 

au novice A et au MAGH.
Les activités traditionnelles 

reviennent une fois de plus, 
comme les parties des étoiles 
du samedi et la journée des 
mascottes prévue le 19 janvier 
dès midi.

La même formule adoptée en 
2011 reviendra aussi : la présen-
tation de toutes les rencontres 
du même niveau sera conden-
sée afin de faciliter la vie aux 
familles en ce qui concerne les 

déplacements. Autrefois, les 
organisateurs répartissaient les 
rencontres sur deux semaines 
complètes.

« Le concept est bon et on a 
bien l’intention de le maintenir. 
Nous accueillons encore plus de 
65 équipes et le succès de notre 
événement ne se dément pas. 
Même si on change souvent de 
présidents, on réussit toujours à 
attirer les clubs! » note la nou-
velle présidente.

Un défi supplémentaire
Question de bien accueillir les 

nouveaux présidents, un nou-
veau défi s’est ajouté à ceux 
déjà existants : préparer l’aréna 
Julien-Ducharme en collabora-
tion avec les organisateurs des 
autres tournois qui succéderont 
le Festival Novice-O-Rama.

« Puisque le Tournoi pee-
wee/bantam de Sherbrooke 
ainsi que le Tournoi midget/
junior se dérouleront au même 
endroit et immédiatement après 
notre tournoi, on a travaillé 
ensemble pour décorer la place 
et préparer l’aréna. J’avais des 
craintes, mais cette expérience 
a été positive finalement. On 
a bien travaillé en équipe! » 
informe Sandy Lévesque.

Maintenant que tout a été 
mis en place, que les meilleurs 
gagnent. Et surtout, n’hésitez 
pas à donner votre nom en tant 
que bénévole, puisque l’orga-
nisation demeure toujours à la 
recherche d’un peu d’aide.

Pas de président,  
pas de Novice-O-Rama

IMACOM, RENÉ MARQUIS

Le rôle de président est revenu cette année à Mario Roy et Sandy Lévesque, qui accueilleront 58 équi-
pes lors de la 34e édition du Festival de hockey Novice-O-Rama.

SHERBROOKE — Après avoir 
passé une saison complète 
à la barre des Cougars du 
Collège Champlain, Dominic 
Desmarais est retourné à ses 
origines  : diriger de jeunes 
ados. En devenant l’entraîneur 
des Harfangs midget espoir de 
l’école du Triolet, le pilote sher-
brookois mettait une croix sur 
le concept de « la victoire à tout 
prix » pour se concentrer sur le 
développement des joueurs.

« J’ai effectué un retour aux 
sources et j’aime bien être le 
coach des jeunes hockeyeurs de 
15 ou 16 ans parce que je sens 
que je leur apporte beaucoup. 
J’ai adoré mon expérience chez 
les juniors, mais ici, c’est très 
différent! »

Jusqu’à maintenant, les 
Harfangs connaissent une sai-
son en dents de scie.

« Présentement on maintient 
un dossier de ,500 et tous nos 
joueurs évoluent sur une base 
régulière, explique Dominc 
Desmarais. Je ne coupe pas mon 
banc, je fais la rotation des lignes 
et nos joueurs ont presque tous 
le même temps de glace. C’est 
comme ça que je travaille avec 

les plus jeunes. Parce que le mid-
get espoir, ça reste une ligue de 
développement. »

Accéder au prochain niveau
Pour Dominic Desmarais, le 

désir de voir ses joueurs s’amé-
liorer en les amenant à un autre 
niveau surpasse celui de gagner.

« Les matchs de saison pour 
moi, ça ne veut rien dire. Je ne 
sais pas si les autres entraî-
neurs du midget espoir pensent 
comme moi, mais personnel-
lement, c’est la ligne de pen-
sée que j’adopte. Ce n’est pas 
du junior majeur ou du junior 
AAA. On aide les joueurs afin 
qu’ils puissent rejoindre les 
grandes lignes plus tard. C’est 
très différent », affirme Dominic 
Desmarais.

Une fois la saison terminée, 
il se peut que le plan de match 
soit modifié.

« On veut se rendre et gagner 
la Coupe Dodge. On a connu des 
hauts et des bas cette saison, 
mais il faudra arriver à notre 
meilleur en séries et même en 
tournoi », souligne celui qui a 
accompagné l’équipe du Québec 
des moins de 16 ans à la Coupe 

Québec du 26 au 30 décem-
bre 2013 à Châteauguay.

Manque de maturité
Maintenant que les Harfangs 

ont conclu leur premier tournoi à 
Saguenay avec une fiche d’une 

victoire et deux défaites, les 
Sherbrookois devront s’attaquer 
à celui de Gatineau en février.

« On possède un groupe qui 
manque de maturité étant donné 
le jeune âge de nos joueurs, 
mais de très bons hockeyeurs 
semblent vouloir se démarquer 
comme l’attaquant Jacob Garon-
Landry et les défenseurs Samuel 
Bégin et Louis Webster. Il reste 
encore une quinzaine de matchs 
à disputer et on vise une pro-
gression constante qui nous per-
mettra de connaître du succès 
en fin de saison. Du moins, je le 
souhaite! » termine Desmarais.

— Jérôme Gaudreau

MIDGET ESPOIR

Gagner c’est bien, développer c’est mieux

ARCHIVES IMACOM

Dominic Desmarais refuse de 
faire passer la victoire devant le 
développement de ses joueurs 
des Harfangs midget espoir.

Le Tournoi international 
midget de Drummondville 
s’est mis en branle hier avec 
la présentation de plusieurs 
parties de calibre midget BB. 
Quelques matchs de calibre 
AA seront présentés dès ven-
dredi et le midget AAA pren-
dra ensuite presque toute la 
place du 16 au 19 janvier. La 
finale du BB sera disputée 
dimanche, alors qu’il faudra 
attendre la dernière journées 
pour les finales du AA et 
AAA. Il s’agit de la 50e édi-
tion du rendez-vous présenté 
au Centre Marcel-Dionne.

/////
Hockey Sherbrooke répète 

à ses entraîneurs et aux 
gérants que lors de la par-
ticipation d’une équipe à 
un tournoi, il est obligatoire 
d’envoyer à la ligue une 
photocopie des feuilles de 
pointage de l’équipe si des 
membres de la formation ont 
purgé des joutes de suspen-
sion à ce tournoi question de 
leur éviter de les écouler de 
nouveau dans la ligue ou si 
des membres du club éco-
pent d’une suspension à ce 
tournoi.

EN BREF

[ SPORTS ] Hockey mineur ............................................................................................................................................
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[ SPORTS ]................................................................................................................................................................................

1
 DANIEL AUDETTE (SHE)

2
FRÉDÉRIC BERGERON (BLB)

3
JULIEN BAHL (SHE)

4

3

SHERBROOKE — Avec l’Armada 

de Blainville-Boisbriand, l’une 

des meilleures équipes juniors 

au Canada, le jeune défenseur 

Julien Bahl n’arrivait pas à se 

développer comme devrait nor-

malement le faire un jeune de 

son âge et de son talent.

Joël Bouchard, le directeur 

général de l’Armada, explique 

avoir profité d’un bon aligne-

ment des planètes pour pro-

céder à la transaction avec le 

Phœnix de Sherbrooke. « Vous 

allez l’aimer. Julien a un bel 

avenir dans cette ligue et, à 

19 ans, il va probablement 

venir nous donner une volée. 

Chez nous, il était en compé-

tition avec des défenseurs nés 

en 1993, 94 et 95 (18, 19 et 20 

ans) et il n’arrivait pas à passer 

devant. Il devait se battre pour 

être le 6e ou le 7e défenseur. »

On s’est mis à craindre que 

le jeune Bahl perde du temps 

de développement et de sa 

valeur. «  En même temps, 

on recherchait un défenseur 

avec plus d’expérience et plus 

d’offensive pour notre attaque 

à cinq. Tout arrivait à point 

autant pour nous que pour le 

Phœnix », ajoute Bouchard.

En plus de mettre la main 

sur le type de défenseur qu’il 

recherchait en Dominic Talbot-

Tassi, Bouchard a aussi obtenu 

le choix de première ronde 

du Phœnix en 2015. « On a 

un choix de première ronde, 

mais ça sera à nous à bien s’en 

servir. »

Question de loyauté
Bouchard n’a pas été très 

actif sur le marché des tran-

sactions au cours des dernières 

semaines. À part la transaction 

avec le Phœnix et celle qui a 

envoyé Guillaume Decelles, 

l’un de  ses trois gardiens, à 

Rouyn-Noranda, il n’a conclu 

que quelques transactions 

mineures pendant que d’autres 

équipes s’armaient pour livrer 

bataille à son Armada. 

«  Nous aussi nous avons 

fait des additions… avec nos 

joueurs qui reviennent de la 

liste des blessés. Pendant la 

première moitié de la saison, 

il nous a toujours manqué un 

joueur d’impact et souvent 

deux. On a quand même réussi 

à se maintenir au premier rang 

parce qu’il y a des gars qui se 

sont défoncés pour remplacer 

les blessés. Je me voyais mal 

tasser ces  joueurs pour en 

prendre des nouveaux. Il faut 

quand même une certaine 

loyauté au sein d’une équipe. »

/////
Le Phœnix a annoncé en 

début de soirée que l’atta-

quant sherbrookois Justin 

Vachon s’ajouterait à l’aligne-

ment à compter d’aujourd’hui. 

Hier, il a participé à son der-

nier match avec les Cougars 

du Collège Champlain dans la 

LHJAAAQ…

— Pierre Turgeon

Bahl ne pouvait se 
développer avec l’Armada

B.-B. 3
Sherbrooke 4
Première période
1. Sherbrooke, Wieser 12 (Audette) 8:59

2. Sherbrooke, Beran 12 (Audette) 11:47

3. B.-B., Halbert 5 (Hodhod, Bergeron) 19:34

Pénalité(s) — Neill Sherbrooke 4:00.

Deuxième période
4. Sherbrooke, Lavoie 2 (Harwell, Deslauriers) 

2:11

5. Sherbrooke, Desbiens 12 (Beran, Audette) 

15:36 (an)

Pénalité(s) — Beran Sherbrooke 11:07, Tesink 

B.-B. 13:42.

Troisième période
6. B.-B., Tesink 7 (Clapperton, Walcott) 4:21

7. B.-B., Bergeron 16 (Walcott, Hodhod) 12:42

Pénalité(s) — Deschamps Sherbrooke 4:34, 

Clapperton B.-B. 10:18, Beran Sherbrooke 

10:18, Beran Sherbrooke 10:18, Audette 

Sherbrooke 13:32.

Tirs au but
B.-B. 11 6 13 —  30

Sherbrooke 5 6 3 —  14

Gardiens — B.-B.: Etienne Marcoux; Samuel 

Montembault (P, 5-1-1) (2:11 2e période); 

Sherbrooke: Maxime Lagacé (G, 5-5-0).

Avantages numériques — B.-B.: 0-5; Sher-

brooke: 1-1.

Arbitres — Mathieu Binette, Dominic Tessier. 

Juges de lignes — Luc Voyer, David Rodrigue.

Assistance — 2161.

SOMMAIRE

                                     PJ    B   A   PTS   +/- 

Audette, Daniel            43   11  37   48    -17 

Jean-François Plante   41   33   7    40   - 9

Wieser, Tim                  40   12  22   34     -8 

Beran, Matej                40   12  16   28     -8   

Dominic Talbot-Tassi   40    8   20   28    -13

Roy, Jérémy                 39    6   19   25    -11 

Desbiens, Simon         39   12  12    24   -17 

Laflamme, Jean-C.      41     5  12    17   -14 

Neill, Carl                      41    3   13   16    -14 

Jason Houde (total)     35    7     8   15     -2

Deslauriers, Vincent    27    6     4   10     -5 

Sills, Alexandre            43    6    3     9    -20 

Couture William           36    2    6     8      -9

Murphy, Cole               30     3    4     7     -5 

Chase Harwell             43     2    4     6    -17

Glass Nathan               12     2    3     5      -4

Lysenko Vladislav        23     0    5     5     -13

Nitchell Lundholm       35     2    2      4     -5

Bahl Julien (total)         29    1    3      4     +7

Laverdure Mathieu      37     1    3      4    -16

Lavoie Jean-François 31     2   0      2    -10

Domingue Kevin            2     1   1      2     -1

Rioux Axel                   10     1   1     2      -7

Villeneuve Benoit          5     0    2    2      -4

Gardiens 
                                     V   D DP DF Sv% MOY 

Desrosiers, Francis    12 15 0 0 0 .908   3.37 

Lagacé, Maxime          5   5 0 0 0 .889   3.41 

Parent, Gabriel            1   9 2 0 0 .833   5.54 

RENDEMENT DU PHOENIX

PIERRE
TURGEON

pierre.turgeon@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les nouveaux 

visages du Phœnix ont réussi là 

où la formation sherbrookoise 

éprouvait des problèmes et 

ont aidé l’équipe à conserver 

l’avance qu’elle s’était donnée 

pour mériter une victoire de 

4-3 aux dépens de l’Armada de 

Blainville-Boisbriand, devant 

2161 amateurs qui ont apprécié 

le spectacle hier soir au Palais 

des sports de Sherbrooke.

Du jeu collectif bien exécuté 

tant en défensive qu’en attaque 

et un gardien, Maxime Lagacé, 

en plein contrôle avaient permis 

aux Sherbrookois de se donner 

une priorité de 4-1 au cours des 

deux premiers engagements. 

Un but rapide en début de 

dernière période et quelques 

punitions ont redonné vie aux 

visiteurs. La fin de match a été 

beaucoup plus difficile, mais 

le Phœnix a tenu le coup pour 

réussir là où il a souvent failli. 

Il n’est pas arrivé souvent que 

le Phœnix s’offre une victoire 

aux dépens de l’Armada: deux 

fois seulement en 11 matchs 

depuis son entrée dans la 

LHJMQ.

Le Phœnix s’était bâti une 

avance 4-1 au cours des 40 

premières minutes quand 

Daniel Audette s’est chargé 

d’animer le spectacle pen-

dant que le gardien Maxime 

Lagacé, à son premier match à 

Sherbrooke, se montrait solide 

Le Phœnix s’offre l’Armada

IMACOM, JOCELYN RIENDEAU

Les nouveaux venus chez le Phœnix, dont le défenseur Julien Bahl (18) et le gardien Maxime Lagacé, ont contribué à la victoire aux dépens 
de l’Armada et de l’attaquant Marc-Olivier Roy.

chaque fois qu’on le sollicitait. 

« Ça avait l’air facile, mais ça ne 

l’était pas, surtout en troisième 

lorsqu’ils se sont mis à tourner 

dans notre zone », a reconnu 

le gardien. Il a aussi vanté le 

travail de ses coéquipiers. 

« Quand on réussit à marquer 

quatre buts, on se donne une 

chance de gagner. »

Le retour du défenseur 

Jérémy Roy, jumelé au nouveau 

venu Julien Bahl, a fourni beau-

coup de stabilité en défensive 

pendant que deux autres nou-

veaux visages, 

Matej Beran et Jean-

François Lavoie, contribuaient 

à la production offensive des 

Sherbrookois.

Vallée a apprécié
L’entraîneur Judes Vallée a 

particulièrement apprécié le jeu 

collectif de son équipe. « Cette 

fois, on a bien exécuté notre 

système basé sur le travail en 

bloc de cinq, tant en défensive 

qu’en attaque. De plus Maxime 

Lagacé en joué en confiance et 

il a donné confiance à tout le 

monde. »

Il a aussi parlé de son duo 

de défenseur Roy-Bahl: « Ils 

ont bien fait en relance et à un 

contre un. Leur travail nous 

a permis de passer moins de 

temps dans notre territoire. »

Quant à Daniel Audette, 

qui a disputé l’un de ses bons 

matchs à Sherbrooke malgré un 

début de grippe, Vallée notait: 

« Quand il fournit un deuxième 

effort, il devient encore plus 

dangereux. Lui et Matej Beran 

ont créé de belles choses. »

Enfin, l’ex-Phœnix Dominic 

Talbot-Tassi n’a pas vécu le 

retour à Sherbrooke qu’il s’était 

imaginé. « Le Phœnix a travaillé 

fort et il faut lui en donner le cré-

dit. Nous nous sommes réveillés 

en troisième, mais il était trop 

tard. »



Àmoins de 45min.
de Sherbrooke

via la sortie 115
de l’autoroute 10

Mardi
& mercredi
Toutes catégories
Àpartir du 7 janvier 2014,
incluant la relâche.

20$
Taxes incluses

ACHETEZ VOTRE

BILLET DE REMONTÉE

EN LIGNE

ET ÉCONOMISEZ!

12 janvier 2014 Owl’s HeadQuébec
Touring Challenge

Course niveau amateur ascension/
descente de 3600 pieds de dénivelé!

Détails sur notre siteWeb.

Changez d’angle!
Pointez vos skis
vers le haut!

1 800 363-3342 | owlshead.com

Suivez-nous surCET HIVER,

SUIVEZ LA «VIBE »
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SEBASTIEN LAJOIE

sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

S H E R B R O O K E  —  L e 
Sherbrookois Stéphane Waite 
va certainement regarder le 
tournoi de hockey masculin des 
Jeux olympiques de Sotchi avec 
un oeil plus qu’intéressé.

L’entraîneur des gardiens de 
but du Canadien de Montréal 
aura trois gardiens présents 
en Russie pour les prochaines 
olympiades et il s’en fallut de 
peu pour qu’un quatrième 
s’ajoute.

Ses poulains actuels avec le 
Canadien de Montréal, Carey 
Price avec l’équipe canadienne 
et Peter Budaj avec la forma-
tion slovaque, vivront l’expé-
rience olympique. Il en va de 
même pour l’ancien gardien des 
Blackhawks, Antti Niemi, qui 
a remporté la coupe Stanley à 
Chicago avec Waite il y a qua-
tre ans.

Niemi, qui défend désor-
mais les couleurs de Sharks de 
San Jose, sera de l’alignement 
finlandais.

Quant au quatrième gar-
dien, il est bien passé près. 
« J’étais convaincu que Corey 
Crawford allait avoir sa chance. 
Je le voyais aux Olympiques, 
j’avoue que je suis déçu. Les 
dirigeants devaient choisir 
entre lui et Mike Smith et ce 
que je sais, c’est la décision 
s’est prise à la dernière seconde. 
Le dilemme était encore entier 

lundi soir, tard, m’a-t-on dit. En 
même temps, Mike Smith est 
un très bon choix également. 
Je crois que sa performance aux 
Championnats du monde de l’an 
dernier a milité en sa faveur. 
Corey n’avait pas cette expé-
rience internationale, il était 
occupé avec nous à remporter 
la coupe Stanley », a indiqué 
Waite, hier, se remémorant la 
deuxième coupe Stanley des 
Hawks en quatre ans, le prin-
temps dernier, avant qu’il ne 
quitte la ville des vents pour 
aboutir à Montréal.

« C’est l’fun de voir que des 
gars avec qui tu as travaillé se 
retrouvent aux Olympiques, 
c’est un événement qu’ils 
n’oublieront jamais, j’imagine. 
Je suis très fier d’eux. »

Pas inquiet pour Price
Selon Waite, la nomination 

de Price était acquise depuis 
quelque temps. Le gardien du 
Canadien a prouvé aux diri-
geants de l’équipe canadienne 
qu’il avait l’étoffe nécessaire 
pour s’imposer.

« Ce qui milite en sa faveur, 
c’est sa constante. Il nous a 
donné une chance de gagner 
lors de tous les matchs, ou pres-
que, auxquels il a participé. En 
même temps, jamais lui et moi 
n’avons évoqué les Jeux olym-
piques de Sotchi et ce, depuis 
notre première rencontre. 
Jamais. J’espère que pour lui, 
c’était un objectif, mais dans le 

travail qu’on fait ensemble, pas 
question de se laisser distraire 
et de voir plus loin que le pro-
chain match. Maintenant, est-
ce qu’il sera le gardien numéro 
un ou deux à Sotchi, j’avoue 
que ça ne me préoccupe pas. 
On n’a pas encore parlé des 
Olympiques. Je vais certaine-
ment avoir un conseil ou deux 
à lui donner avant qu’il parte », 
a continué Waite, qui confirme 
avoir eu la bonne nouvelle il y a 
déjà quelques jours, bien avant 
les médias et Carey Price lui-
même. « Je peux même dire que 
c’était décidé depuis un moment 
déjà ».

Stéphane Waite a également 
eu des bons mots pour l’adjoint 
de Price, Peter Budaj.

« C’est un excellent coéqui-
pier, un bon gars, un travailleur 
infatigable et surtout, un très 
bon gardien! C’est le gars par-
fait pour seconder Carey, car il 
accepte son rôle. Ses coéqui-
piers veulent gagner pour lui. 
C’est tout un honneur pour lui 
d’aller à Sotchi. »

Stéphane Waite touche du 
bois, jusqu’à présent. Ses deux 
gardiens vont aux Olympiques, 
le Canadien est quatrième dans 
l’Association Est.

« Oui, ça va bien. Mais l’expé-
rience m’a appris que tout est 
fragile et que tu es toujours 
aussi bon que ton dernier match. 
Je ne m’emporte pas avec les 
succès récents, on continue de 
travailler avec ardeur. »

Trois élèves de Waite iront à Sotchi

LA PRESSE, ARCHIVES

L’entraîneur des gardiens de but du Canadien de Montréal, Sté-
phane Waite, verra trois de ses poulains à l’oeuvre au cours des Jeux 
olympiques de Sotchi. En plus de Carey Price, recruté par l’équipe 
canadienne, il a vu son autre élève du Canadien Peter Budaj invité 
par l’équipe slovaque. Son ancien protégé des Blackhawks Antti 
Niemi, maintenant avec les Sharks, a été sélectionné par l’équipe 
finlandaise. Il s’en est fallu de peu que son autre ex-protégé des 
Blackhawks ait sa place avec le Canada.

3390878  
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ANDREJ MESZAROS (PHI)

2
SEAN COUTURIER (PHI)  

3
ZAC RINALDO (PHI)

3

1

SPORTS

SOMMAIRE
Montréal 1
Philadelphie 3
Première période
1. Philadelphie, Couturier 8 (Lecavalier, 

Meszaros) 6:27

2. Philadelphie, Rinaldo 1 

(L. Schenn, Meszaros) 14:39

Pénalité(s) — Raffl Phi 9:33, Downie Phi 

15:18.

Deuxième période
3. Philadelphie, Raffl 3 (Meszaros, B. Schenn) 

8:24

4. Montréal, Plekanec 14 (Gionta) 17:37 (dn)

Pénalité(s) — B. Schenn Phi 6:08, Eller Mon 

8:52, Prust Mon (maj.) 13:43, Rinaldo Phi (maj.) 

13:43, Bournival Mon 15:47, Subban Mon 

20:00.

Troisième période
Aucun but.

Pénalité(s) — Lecavalier Phi 13:08, Brière 

Mon 19:46.

Tirs au but
Montréal 9 6 5 — 20

Philadelphie 9 12 6 — 27

Gardiens — Montréal: Peter Budaj (P, 5-4-1); 

Philadelphie: Steve Mason (G, 18-10-4).

Avantages numériques — Montréal: 0-4; 

Philadelphie: 0-4.

Assistance — 19 949.

RENDEMENT DU CANADIEN
NOTE: en date du 8 janvier.

  MJ B A Pts
P. K. Subban   45  7  26  33

T. Plekanec   45  14  14  28

Max Pacioretty   36  19  7  26

A. Galchenyuk   44  10  13  23

Brian Gionta   44  7  16 23

Andreï Markov   45  3  19  22

B. Gallagher   44  11  10  21

D. Desharnais   43  6  15  21

Lars Eller   45  10  10  20

D. Brière   32  7  6  13

M. Bournival   38  6  5  11

Raphaël Diaz   43  0  11  11

Travis Moen   40  1  8  9

Rene Bourque   33  6  1  7

Brandon Prust   34  4  3  7

Josh Gorges   44  1  6  7

Alexeï Emelin   24  0  4  4

Francis Bouillon   34  0  3  3

Douglas Murray   25  0  2  2

Ryan White   33  0  2  2

Nathan Beaulieu   5  0  1  1

George Parros   9  0  0  0

Michael Blunden   6  0  0  0

Jarred Tinordi   6  0  0  0

Louis Leblanc   5  0  0  0

Patrick Holland   5  0  0  0

Gabriel Dumont   2  0  0  0

Martin St Pierre   1  0  0  0 

GARDIENS
  V D DPF Ba JB Moy. %Arr.
Budaj   5 4 1 23 1 2,14 ,920 

Price   20 11 4 77 2 2,22 ,928

Josh Gorges : « On a essayé de 

faire de la dentelle ce soir. On 

essayait des jeux là où il n’y en 

avait pas. Quand on affronte une 

équipe qui aime jouer intensé-

ment et vous avoir à l’usure, 

c’est ce qui arrive. Ça ne fonc-

tionne pas. »

Michel Therrien : « On a perdu 

notre momentum avec notre 

avantage numérique. Il a été 

inexistant ce soir. Il nous a fait 

perdre notre rythme et en a fait 

gagner aux Flyers en écoulant 

leurs punitions. Je pense qu’on 

n’a eu aucune chance de mar-

quer sur le jeu de puissance. »

Michael Raffl qui, outre son 
but, a maintenant aidé les 

Flyers à écouler 19 punitions 
de suite : « On savait ce qu’ils 

essayaient de faire (en avantage 

numérique) alors on a essayé de 

bien placer nos bâtons et d’être 

en bonne position. Je crois qu’on 

a fait du bon travail. »

Brian Gionta : « Il faut blâmer la 

façon dont on est sorti. C’est sûr 

qu’ils ont fait du bon travail pour 

nous embouteiller en zone neu-

tre, mais nous n’avons pas offert 

notre meilleur effort ce soir. »

Peter Budaj : « La priorité est 

d’arrêter la rondelle. Je pense 

que c’était un but chanceux 

parce que le retour était dans 

les airs et il a pu la frapper. C’est 

rare que ça va arriver. C’est un 

bon défavorable mais en même 

temps, il faut travailler pour 

obtenir des bonds favorables, il 

faut être meilleur. »

- 

P.K. Subban à Claude Giroux 
après que ce dernier l’eut féli-
cité pour sa nomination au sein 
d’Équipe Canada : « Tu devrais 

être là. »

Le DG des Flyers Paul 
Holmgren au sujet de l’omis-
sion de Giroux au sein d’Équipe 
Canada : « J’étais un peu sur-

pris, mais surtout déçu pour 

Claude. Je sais à quel point 

il voulait faire partie de cette 

équipe. »

— Propos recueillis par
 Marc Antoine Godin (La Presse)

Échos de vestiaires

MARC ANTOINE GODIN

PHILADELPHIE — Si ce n’était 

pas le pire match du Canadien 

cette saison, on n’en était pas 

loin.

Michel Therrien demande 

constamment à ses hommes de 

jouer « de la bonne façon ». À 

supposer que les joueurs savent 

précisément de quoi il s’agit, ils 

ne l’ont pas mis en application 

dans ce revers de 3-1 aux mains 

des Flyers de Philadelphie.

Et l’entraîneur-chef le leur a 

fait savoir.

Arrivant constamment en 

second sur la rondelle, beau-

coup moins combatif que ses 

rivaux  qui avaient joué la veille 

au New Jersey  et bien peu ins-

piré en avantage numérique, le 

Tricolore n’a jamais vraiment 

été dans le coup. Dans les cir-

constances, les Flyers ont pu 

prolonger à dix leur séquence 

de victoires en temps réglemen-

taire à domicile, leur plus longue 

du genre depuis 1985.

Ça ne fait pas aussi long-

temps que le Tricolore a gagné 

au Wells Fargo Center, mais 

c’est tout comme. Il a encaissé 

hier un 10e revers de suite à 

Philadelphie, séries incluses. 

Son dernier gain là-bas remonte 

au 2 avril 2010.

À l’image de ses coéquipiers, 

Peter Budaj n’était pas trop dans 

son assiette devant les Flyers. 

Deux longs retours lui ont coûté 

cher, particulièrement celui qui 

a mené au troisième but des 

Flyers.

En matinée, Marc Bergevin 

relevait le travail de Carey 

Price et des unités spéciales 

pour expliquer les succès de 

son équipe depuis le début de 

la saison. Or, avec Price sur le 

banc et un avantage numérique 

qui a été blanchi en quatre occa-

sions, hier  il affiche désormais 

3 en 33 , certains des meilleurs 

outils du CH n’étaient pas au 

rendez-vous.

Heureusement que l’infério-

rité numérique a donné signe 

de vie. C’est elle qui a généré 

le seul but de l’équipe en fin 

de deuxième période. Tomas 

Plekanec et Brian Gionta ont 

uni leurs efforts pour freiner 

la relance de l’attaque des 

Flyers, subtilisant la rondelle 

à Luke Schenn avant de priver 

le gardien Steve Mason d’un 

blanchissage.

Deux messages forts
Or, le but de Plekanec, tard en 

deuxième, n’a pas eu de lende-

main, car le Canadien a mis 8 

min 40 s à effectuer un premier 

tir en troisième.

P.K. Subban aurait pu se révé-

ler utile à cet égard, mais Michel 

Therrien l’a cloué au banc pen-

dant 10 minutes en raison d’une 

punition d’indiscipline après la 

fin de la deuxième.

Après la rencontre, l’entraî-

neur-chef assumait le fait que 

le message lancé à son jeune 

défenseur a pu primer l’aide que 

Subban pouvait apporter pour 

combler le déficit.

Le Canadien sans ressort
« C’est une très mauvaise 

punition, a martelé Therrien. 

Le concept d’équipe est très 

important. On ne dérogera 

jamais, jamais de cela. »

Dans les dernières minutes 

de la rencontre, Therrien a par 

ailleurs choisi de ne pas retirer 

Budaj au profit d’un sixième 

attaquant. Encore là, le mes-

sage envoyé à ses joueurs était 

visiblement plus important que 

le désir de niveler la marque.

« En troisième période, on 

a récolté seulement quatre 

lancers, a expliqué le coach. 

Quand on a du rythme et qu’on 

crée des chances de marquer, 

c’est une bonne raison d’enlever 

son gardien même lorsqu’on est 

en retard par deux buts.

« Mais quand on ne lance 

que quatre fois et qu’on tire de 

l’arrière par deux buts, il n’y a 

aucune raison de le faire. »

Même s’il était prêt à effec-

tuer un retour au jeu, le rude 

George Parros a été laissé de 

côté. Compte tenu de l’absence 

de quelques blessés à l’attaque, 

le CH s’en est remis à 11 atta-

quants et sept défenseurs. 

Raphael Diaz a donc pu effec-

tuer un retour dans la formation. 

Des sept arrières utilisés, Alexei 

Emelin a été le moins employé 

(8 min 58 s).

Mais c’était un mauvais 

match dans le système pour pas 

mal tout le monde. Il y aura fort 

à faire pour que les choses se 

replacent à temps pour la visite 

des puissants Blackhawks de 

Chicago, samedi soir au Centre 

Bell. (La Presse)

THE ASSOCIATED PRESS

Le gardien des Flyers Steve Mason n’a pas eu à se signaler, puisque le Canadien n’est parvenu à l’attein-
dre que 21 fois au cours du match. 
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